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L’élection du 10 août

902 CANDIDATS DANS LA LUTTE

M. M.-J. COLDWELL (C.C.F.) M. GEORGE DREW < Progressiste conservofeur) M. LOUIS S. SAINT-LAURENT (Liberol) M. SOLON LOW Crédit sockil)

Libéraux et conservateurs 
dans presque tous les comtés

Duiies dit que ia chute du gouvernement 
pas admise à i onu De Gasperi, en Italie
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(Par la Presse canadienne)
1.CS partis politiques canadiens 

ont nus en candidature hier 902 
candidats qui se disputeront les 26S 
sièges de la Chambre des Commu­
nes à l'election fédérale du 10 août.

Ce nombre de candidatures n'est 
pas un record, bien que les cir­
conscriptions électorales soient 
plus nombreuses cette annee. à la 
suite de la récente redistribution 
des sièges. Mais il dopasse large­
ment relui des candidatures de la 
précédente élection, il y a 4 ans. I41 
liste comprenait alors 849 aspi­
rants-députés. Aux élections rie 
l‘)4.I>, leur nombre était de 954, un 
record qui n a pas été battu

l,es libéraux el les conservateurs 
ont inscrit des candidats dans près 
que tous les coratés du pays.

l.es libéraux en comptent 264. 
les conservateurs 250. le CCF 172. 
le Crédit social 71. Pour leur part, 
les ouvriers progressistes ont mis 
en lice un fort nombre de candi­
dats, soit 100, comparativement à 
19 a la dernière électinn. la-s rom 
munistes concentreront leur lutte 
dans l'Ontario, te (juébec et l’ouest.

I-es deux grands partis feront 
leur plus grand effort dans le cen­
tre du pays, ün constate que 280 
candidats batailleront dans l'On­
tario pour y décrocher les 83 siè­
ges qui pourraient bien être déci­
sifs.

Dans cette province, les libéraux 
présentent officiellen\ent 84 can 
diriats et les conservateurs, 85 Les 
(’.(' F. contestent 67 sièges Les 
libéraux détenaient 18t ries 262 
sièges de la Chambre des Commu 
rca, lors de sa dissolution lies 
conservateurs 48, le C.C.F. Kl, et 
le Credit social 10. Le reste dos 
sièges était detenu par les indé­
pendants. à l'exception de quel­
ques vacances.

Cette année, les candidats libé­
raux sont moins nombreux que 
ceux que le premier ministre 
Louis Saint-Laurent a conduits a 
la victoire en 1949. Le parti en 
avait fait triompher 190 à h der­
nière élection, soit un nombre-re­
cord. Les libéraux ont perdu quel­
ques élections complémentaires au 
cours des quatre dernières années.

Le premier ministre, âgé de 71 
ans, s'est de nouveau présenté hier 
dans Québee-Kst, ou il a décroché 
une majorité de près de 18,000 
voix, en 1949 Quatre candidats lui 
feront face un conservateur, un 
ouvrier progressiste et deux indé 
pendants, dont l'un est un ancien 
communiste.

I.'hon. George Drew, chef pro­
gressiste conservateur, s'est égalé 
ment présenté à nouveau dans le

coraté de Carlelon, en Ontario, dont 
il est député sortant II aura qua- 
tre adversaires : un libéral, un CCF 
et deux creditistes.

Le chef du CCF M ,T Coldwelt, 
est encore en lice dans Rosetoun- 
Biggar, en Saskatchewan, où il a 
obtenu une pluralité d environ 
8,500 voix a l'élection précédente. 
Il fera la lutte à un libéral, un 
conservateur, un créditisle et un 
communiste.

Plus tôt. le chef du ('redit so­
cial, M. Solon Low, a pose sa can­
didature dans la Rivière-à-la-Paix. 
à la frontière rte l'Alberta et de la 
Colombie Britannique ("est une 
des circonscriptions éloignées où 
la mise en nomination a eu lieu à 
l'avance, il y a deux semaines.

Tim Buck, chef du parti ou­
vrier - progressiste Icommuniste ), 
s'est inscrit dans Toronto-Trmity. 
Il il a jamais siégé aux Communes 
Ses adversaires seront Lionei 
Conacher. ex-vedette du sport, qui 
est député libérai sorlanl, et des 
candidats CCF et‘conservateur.

Tous les membres du cabinet à 
la dernière Chambre ont de nou­
veau posé leur candidature, i l'ex­
ception du serré'aire d’Biat, M. 
F. Gordon Bradley qui a été re 
cemiment nom.v.e sénateur, et du 
ministre des travaux publics, VL 
Alphonse Fournier, qui a etc nom 
me juge a la Cour de l'Fchiquicr.

Dons le Quebec

Le premier ministre St-1.surent 
cl quatre rte scs ministres sont 
parmi les 232 candidats qui parti­
ciperont à la lutte électorale dans 
les 75 circonscriptions fédérales 
du Québec le 10 août prochain.

Le nombre des candidats est in­
férieur à celui de l'élection géné­
rale de 1949 alors que 254 candi­
dats se présentèrent. L'Union des 
Electeur», qui avait dépêché 50 
représentants dans l'arène politi­
que en 1949 n'a nommé aucun 
candidat pour le prochain scrutin. 
Moins de candidats indépendants 
se sont également présentés hier.

M. St Laurent a posé sa candi­
dature officielle dans la circons­
cription de Québec-Est, où il a été 
ciu en 1942 après avoir accepté 
d'abandonner la pratique du drnit 
et de se joindre au cabinet en tant 
que ministre de la Justice.

Le siège, détenu par les libé­
raux depuis 1874. a déjà été ce­
lui de sir Wilfrid Laurier, le pre­
mier Canadien français à accéder 
au poste de premier ministre du 
Canada II appartint également à 
feu M Ernest Lapointe, principal 
conseiller de feu le premier mi­
nistre. M Mackenzie King.

I.e ministre de la défense. M. 
Brooke Claxton dont l'adminis­
tration a été sévèrement critiquée 
par les conservateurs, se présente 
ra le 10 août prochain dans Mont 
réal-St-Laurent-St-Georges. Il dé­
tient le siège depuis 1940 II fera 
la lutte à trois concurrents: un 
conservateur, un CCF et un ou 
vriei-progressiste.

Le ministre des finances, M. 
D. (’. Abbott une autre cible de 
l'opposition, s'est présenté dans 
Montréal - St - Antoine - Westmount 
qui l'a élu depuis 1940.

Ses adversaires seront un cor 
servateur. un indépendant libéra! 
et deux femmes, Mlle Gisèle Ber­
geron. C.C.F.. et Mme Louise Har­
vey, du parti ouvrier-progressiste.

Le ministre des anciens combat­
tants, M. Hugues Lapointe, aura 
comme adversaire M. Roland Le­
gendre. conservateur. Le ministre 
se présentera dans le comté de 
Lotbinière ou il a été élu depuis 
1940.

En Allemagne de I'Est

Le ministre des postes, M. Alci­
de Côté, membre des Communes 
depuis 1945, briguera les suffra­
ges dans St-Jean-Iberville-Napier- 
ville. Des candidats conservateur 
et CCF lui feront la lutte.

Parmi les autres candidats, on 
remarque le doyen rie ia Chambre 
des Communes par ses années de 
service. M. C. G. Power, ministre 
de l'aviation canadienne en temps 
de guerre. M. Power, âgé de 65 ans, 
représente le comté de Québec-sud 
depuis 1917 Son adversaire sera 
M. J. Félix Hudon, conservateur.

Huit femmes, comparativement à 
trois en 1949. solliciteront le vote 
des électeurs le 10 août) Six d'entre 
elles se présentent sous l'étiquette 
conservatrice, une septième, sous 
celle des ouvriers-progressistes, et 
la huitième, sous celle du parti C 
C F. Il s'agit rie Mme Thérèse Cas- 
grain. chef provincial du parti C 
C F. Elle fera la lutte dans Jac­
ques-Cartier La Salle.

Les communisies admettent que 
le mouvement clandestin existe

Berlin. 28. (Reuters) — Le par­
ti communiste de l'Allemagne rie 
l'Est admet aujourd'hui qu'un 
vaste mouvement clandestin fone 
lionne en diverses parties de la 
zone soviétique et qu'il touche en 
particulier les ouvriers d'usines.

Cette admission se trouve dans 
un rapport que publie le journal 
du parti le Nrues Drutschîond, et 
qui a reçu l'approbation du comité 
central. Le rapport dit que cette 
clandestinité ‘‘fasciste’’ est orga­
nisée par les Etats-Unis et dirigée 
par d'anciens nazis et des éléments 
bourgeois.

Ce mouvement a progressé par­
mi les travailleurs de plusieurs 
usines et atteint aussi la jeunesse, 
y compris les organismes contrô­
lés par le parti. Dans quelques 
villes, il y a des groupements clan­
destins indépendants, dit le rap­
port.

Ce rapport — un des documents 
les plus francs sur le fonctionne­
ment du parti communiste en Al

Ci-dessous un tobleou prepare por la Presse Canadienne, indi­
quant la repartition des candidatures à l'election fédérale du 10 
août dons les diverses provinces 'entre parenthèses, le nombre de 
lièges1 :

Totol L. PC CCF C.S Ouv Autre»

T N . *97* 16 7 7 1 __ 1
IP E 141 9 4 4 1 _

N.-E. (12) 30 12 12 • 5 1 _
NB 110' 29 10 10 7 1 __ 1
Qué. (75* 232 75 73 29 _ 25 30
Ont, *85' 280 84 85 67 8 29 7
Mon. (14* 56 14 14 10 8 7 3
Sosk il?* , , 72 17 15 17 14 9 _

Mb (171 72 17 12 13 17 12 1

c e (22i 100 22 16 22 22 17 1
Yukon (Il 3 1 1 _ 1 ««

T N 0 m 3 1 1 — — 1

TOTAL 265' 902 264 250 172 71 100 45

Adrien Arcand 
dans Berthier

Adrien Arcand, journaliste âgé 
de 50 ans et chef, avant la guerre, 
d'une organisation proiaseisle, 
sesl présenté hier, à Berthier 
Maskinongé-Delanaudière, c.immc 
candidat nationaliste aux élections 
fédérales du 10 août.

Arcand, interné pendant la plus 
grande partie de la deuxieme 
guerre mondiale sous l'inculpation 
détre pronazi, brigue pour U 
deuxième fois un siège à ta Cham­
bre fédérale. Il avait fait campa­
gne en tant que candidat <!c r,!ni- 
té nationale à Richelieu-Ve chères 
aux élections générales de 19(9 et 
avait été place second sur quatre 
concurrents

Gérard Coo mover a "agné le 
siège pour les liberaux avec 12 • 
795 votes. Adrien Arc-.nd a suivi 
avec 5.590 votes Le candidat con­
servateur et celui de l'Union dos 
électeurs n avaient obtenu qu'un 
mince succès.

lemagne de l'Est — concède que 
certains membres du parti ont
perdu la tète, pris de panique, et 

ont reculé devant l’opposilion", 
lors du soulèvement ouvrier du 
17 juin dernier.

Il dit que le parti a fait fausse 
route en "développant l’industrie 
lourde â trop vive allure, en ré­
primant el en liquidant les clas 
ses moyennes et la grande Na'-e 
des propriétaires terrions, en for­
çant les agriculteurs â se joindre 
aux fermes collectives, en imoo 
sant des contingents imno.ssibles 
aux cultivateurs et en négligeant 
les problèmes des ouvriers et des 
agriculteurs’'.

La rectification de ces erreurs, 
dit le rapport, se fera par la com­
plète mise en vigueur de la “nnu 
velle politique” du parti.

I.a ‘‘nouvelle politique”, annon­
cée le mois dernier, promet d'amé­
liorer les conditions de vie dfs 
ouvriers en réduisant les projets 
ambitieux du plan d'industrialisa­
tion de cinq ans et en augmentant 
la quantité des biens de consom­
mation.

I.e rapport souligne enfin l’im­
portance pour la zone soviétique 
de reprendre les échanges entre 
Test et l'ouest de l'Allemagnemm i » - ----

Les Alliés maîtres 
d'une partie de la 

Corée du nord
Tokyo, 28 (P.A.) La ligne 

de demarcation tracée en Corée 
â l'occasion de l'armistice laisse 
les Alliés en possession d'un ter­
ritoire de la Corée du Nord deux 
fois plus considérable que celui 
dont les communistes se sont em 
parés en Corée du «Sud, a rapporte 
aujourd'hui le quartier général du 
général Mark Clark, commandant 
<> i'ONU en Extrême-Orient,

Les Alliés détiennent 2,054 mil­
les carrés de territoire nord co 
reen au delà du 38e parallèle 
alors que les communistes ont en 
leur possession 973 milles carrés 

de territoire au »ud d« parallèle.
C

Le secrétaire d'Etat américain ira
dimanche rencontrer le président
Rhee en Corée

Washington, 2R (P.A.j — I.e sn 
crétaire d'Etat américain. M. John 
Foster Dulles, a déclaré aujour­
d'hui que les Etats-Unis n'accep­
teront pas que la Chine commu­
niste devienne membre des Na­
tions Unies en échange de l'unité 
coréenne. Il a ajouté que les Etals- 
Unis pourront recourir à leur droit 
de veto dés qu'il sera question 
de 1 admission des Chinois com­
munistes à I'ONU.

M. Dulles a annoncé qu'il pren 
dra l'avion -dimanche prochain 
pour la Corée, où il ira s’entrete­
nir avec le président de la Corée 
du Sud, M. Syngman Rhee Us 
discuteront les problèmes qu’étu­
diera la conference (politique el la 
négociation d'un pacte de sécurité 
eoréo-a-méricain

M Dulles a confirmé officielle­
ment pour la première fois la ru­
meur qui circulait depuis deux 
semaines, en disant que les Etats- 
Unis se sont entendus ave; M. 
Rhee pour se retirer de la eonie- 
rence politique si. après 90 jours 
elle semble to-inner en rond et si 
la mauvaise foi des négociateurs 
communistes est prouvée.

Dans une conférence rie presse. 
M. Dulles a aussi .révélé officiel-, 
lement que les Etats-Unis ont ma 
nifesté qu'ils sont prêts à inclurej 
dans le pacte de securité avec la 
Coo'ee un article leur accordant 
le droit de poster des troupes en 
Corée ou aux environs de la Co­
rée, dans le but -de préserver la 
paix. M. Rhee avait soumis une 
demande en ce sens.

Rome, 28 (P.A.j — Ia> huitième 
gouvernement ski premier minis 
tre Alcide de Gasperi a été déf.’it, 
aujourd'hui, lors de la tenue d'un 
vole de méfiance, ("est la pre 
mière fois que ic chef démocrate- 
chrétien. âge de 72 ans. subit .'ne 
telle defajte depuis qu'il a pris 
la -direction du sfOu-veruToent ita­
lien. le 10 décembre 1945.

1-es eommunisle.s et les socialis­
tes dextrème-jfauehe ont crie de 
joie en apprenant le résultat du 
vote 282 contre 263.

Il faut remonter dans l'histoire 
avant l'avenement du fascéime 
pour voir en Italie un gouverne­
ment renversé de la sorte.

Il ne reste plus à M. de Ga- 
péri qu'à offrir sa resignation au 
présideni Luigi Einaudi. au nom 
ri-u gouvernement qu'il a consenti! 
avec hesitation a former il v a 
deux semaines, apres les élections 
nationales. *

En vertu de la constitution ita­
lienne. le gouvernement doit lOuir 
de la confiance de la L'hajpbre 
et du Sénat à la fois.

Trente-sept députés se sont ahs 
tenus de voter, d'anciens alliés du 
premier ministre pour la plupart.

Le président a aussitôt ajourné: 
indéfiniment la séance Les depu­
tes recevront un avis de convoca­
tion quand le nouveau gouverne 
ment sera formé.

Si M. de Gasperi a été defad. il 
le doit, en grande partie aux mo­
narchistes, qui ont gagné beau-! 
coup de terrain lors des dernière» 
élections, en portant le nombre de 
leurs sièges à la Chambre de 14 à 
40.

M. de Gasperi serait encore au

pouvoir si les monarchistes 
s'étaient abstenus de voter 

Le chef démocrate-chrétien 
avait refusé de faire l'accord avec 
l'extréme-droite. composée des 
monarchistes et du mouvement 
social-fasciste, et avec l'extrême 
gauche, formée des communistes 
et des socialistes.

EN COREE

a clairement laissé entendre 
aujourd'hui qu'il va sen tenir I 
sa position actuelle, au centra. 
Cela signifie que M. de Gasn»ri 
ou un autre membre rie son parti 
aimerait tenter de concilie'- >011* 
Tes partis du centre pour former 
un nouveau gouvernement.

L'échange des prisonniers de guerre 
commencera le 5 août prochain

On craint un plus fort .. des 
Chinois aux "rouges" d'Indochine

Hanoi. Indochine. 28 (PA) — 
La guerre dp Corée axant pris fin, 
les forces armées rie l'Union fran­
çaise s’apprêtent maintenant à af­
fronter une résistance plus opiniâ 
tre de la part des rebelles vietna­
miens qui recevront probablement 
une aide plus grande des commu­
nistes chinois.

Maintenant que les canons se 
sont tus en Corée. Hnriochine. la 
principale porte d'accès au sud- 
est rie l'Asie, est devenue le prin­
cipal théâtre de guerre opposant 
le monde communiste au monde 
anticommuniste La perle de l'In­
dochine aiderait les communistes

M. Houde n'est 
pas candidat

M (‘amillien Houde. maire de 
Montreal et représentant indépen­
dant de Montréal-Papineau à la 
dernière Chambre des Communes, 
ne se trouve pas parmi les canni- 
data inscrits hier, aux elections 
fédérales du 10 août.

M Houde, qui est âgé de 65 sn*. 
avait remporté le siège de Mont 
réaTPapineau avec une majorité 
de 75 votes sur son plus proche 
adversaire aux elections generales 
de 1949

Après avoir obtenu son siège. 
M Houde avait manifesté peu d'in­
térêt pour la politique fedeiale. 
Il s’est contenté doccupe' soc 
siège une riemi-douzainn d; foi* 
au cours des sept sessions du 21e 
Parlement

Il a refuse daccerper Linriem 
ntté des membre» des Communes.

Pan-Mun-Jom. 28 (P.A.) — Les 
Allies et les Communistes se sont 
entendus aujourd'hui pour com­
mencer l'échange des prisonniers 
de guerre le 5 août et la commis­
sion militaire mixte d armistice a 
mis sur pied le rouage qui tern 
respecter l'armistice en Corée 

Une (ois l'échange en branle, les 
Rouges libéreront environ 400 
hommes par jour à Pan-Mun-Jom 
Le commandement de I'ONU en 
tend en libérer 2.760, y compris 
360 blessés et malades, quotidien 
nement.

l.es plans détailles d échange de 
prisonniers ont été adoptés par la 
commission militaire de l'armisti­
ce, alors que se réunissaient cinq 
organismes différents à Pan-Mun 
Jom

Le major général Blackshear 
Bryan, qui dirige l'équipe alliée 
de la commission mixte militaire, 
décrit la première réunion du 
groupe aujourd'hui en disant 
"C’est comme marcher sur un fil 
de fer”

I.e général dit que I’ONU était 
prête à commencer l'échange des 
prisonniers cette semaine, mais 
qu'il doutait que les Rouges fus 
sent en mesure d agir aussi promp 
tement La date du 5 août fut 
annoncée plus tard

, , Faits saillantsia s emparer dp la Thaïlande, de
lia Birmanie et de la Malaisie Voici les autres faits saillant-

Bien qu'on n ait noté aucune ar du premier jour rie trêve 
itivité nouvelle le long de la fron L Les forces alliées et rouges 
tièrp nordique près rie la Chine onl commencé leur retrait d’un 
communiste, les autorités françai m|lle et quart pour créer une 
ses et vietnamiennes ont exprime *nne-tampon de deux milles el de 
leur profonde inquiétude de la T1?,' oot fait sauter les foi
tournure que les événements tifications du front. I. ONT a aussi 

iprcndront si les Chinois concen-'?nnl,T’I évacuation ries lies au 
trent désormais leurs efforts sur, ^ ( 9rpp du Nord,
la frontière sud afin ri'augmenlei . 2 c oresident Syngman Rhee de 
leurs expéditions de matériel de ? 1 d*1 annonce qu il a
guerre aux rebelles. f Ps assurances que. si la

conference d aprevguerre ahoulii 
En général, les Françai» ne * un échec, les 16 pays de I'ONU 

croient pas que les “volontaires' a'i,n, <Jps troupes en Corée "son* 
chinois ou d'autres groupes del”f*er,n'n®, à combattre avec nous 
Chine participent activement à a dans une entière unité de but ' 
guerre, comme la chose s est pro , ”• Les officiers polonais et tché 
duite en Corée {dues qui feront partie de la com

mission neutre rie survpiJlanrc 
Le général René Cogny, corn sont partis de Pekin pour Pan 

mandant des troupes terrestre»,Mun-Jom. Les délégué» suisses et 
dans le nord de l'Indochine, a par suédois, présentement à Tokyo, 
lé aujourd'hui de la possibilité doivent arriver d ici 48 heures.

,d'une augmentation subite dans les Cette commission fera la police 
exportations chinoises aux rebel- de la trêve, 
les. On dit que le volume des ar 4 T.e général Mark Clark et le 
?1(vrïn<'n*s atteindrait actuellement lieutenant général William Harri- 
3.000 tonnes par mois, >rin snnt retournés à Tokyo. L’équi-

I.e premiet min.stre du Viet- ^ f'Uép df négociateur» est dis 
nam, Nguyen Van Tam. a declare M>u*'’ 
dans une entrevue que "nous pou 
vons nous attendre â recevoir des 
coups plus redoutables dans un 
avenir rapproché"

Il a ajouté qu'il était absolument 
opposé à 'a négociation d'un ar 
mistice avec Ho Chi Mmh "qui 
n’est nlus un chef nationaliste mais 
un représentant rie Moscou et rie 
Pékin".

Tl a dit que la guerre indo 
.«-binôme ne pourrait prendre fin 
|que par une entente entre les, 
grandes puissances an sujet del 
toute la question asiatique

Le commandement de TONC a 
déjà commencé à diriger vers I» 
terre ferme quelque 3.600 Nord 
Coréens et 1,200 Chinois, qui 
étaient internés aux îles Koié et 
Chéjou. Ces prisonniers, en allen 
dant l’échange, .seront stationnes 
à Yongdongpn. dans la banlieue 
de Séoul, et à Munsan.

Les Rouges ont annoncé qu'il» 
détiennent environ 500 prisonnier» 
blessés ou malades, l.es Alliés 
eomptent environ 3,000 prison­
niers rouges invalides.

Quant, aux prisonniers ■-ains et 
saufs, les Allies détiennent envi 
ron 69,000 Nord-Coréens et 3.000 
Chinois qui acceptent le rapatrie­
ment. Il y a dp plus 7.800 N'orri- 
Coréens et 14.500 Ctiinoi» qui re­
fusent de retourner en territoire 
commumsln. Ces derniers seront 
caserne» dans la zone-tampon sous 
la garde de la commission neutre 
des Cinq, ou des agent» commu­
nistes pourront tenter de les faire 
changer d'idées.

Lo trêve e»t bien objervee

Sir le front, les seule» oxplo 
■^nx -ont celles des abris qu'm 
fait sauter et le général Bryan re­
marque qu'à sa connaissance I» 
trêve est bien observée.

Par ailleurs. Radio-Pyongvan;, 
en Corée, a cite les paroles du 
premier ministre Kim II Sung, qui 
dit que la Corée du Nord ’'va 
augmenter et intensifier ses de­
fences nationales *. Au cours d une 
célébration de la ‘‘victoire", il a 
recommandé que tous les effort» 
«oient faits pour stabiliser le mo­
de de%vie et relever le» condition» 
économique» du pay

L armistice coréen 
prouve que la paix 

peut tout régler
Moscou, 2r.. tPA) î.» Pravda. 

journal du parti communiste, dit 
aujourd'hui que la signature d'un 
armistice en Corée prouve que 
même les plu* complexes des pro­
blèmes internationaux peuvent «e 
régler pacifiquement.

Dans un premier Moscou, la 
Pravda répète que l'agression 
américaine déclencha la guerre et 
que la Russie a toujours travaillé 
à la paix. Elle blâme aussi le» 
Etats-Unis d'avoir 'prolongé'' I»» 
pourparlers et les avertit qu'il» 
auront à faire respecter la trêve 
par te» Sud Coréen

EN 4« RACE. PREMIER MONTREAL

POURQUOI VOTER?
oar Pierre VICEANT
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Une oasis dans Halifax
La capitale de la Nouvelle-Ecosse s’enorgueil­
lit à juste titre de ses magnifiques jardins — Ce 
n'est pas d'hier qu’on aime les fleurs et les 
arbres dans cette ville — Oeuvre de longue 
haleine et de collaboration : un conseiller mu­
nicipal fournit le modèle de la pièce d’eau sui­
vant un dessin de lac qu’il avait admiré à Paris; 
une société de tempérance établit une roseraie 
— La direction du parc se transmet de père en 
fils avec la technique et la science du planteur 

Le traitement scientifique du sol et des plan­
tes contribue à leur beauté

La science en marche 1
Un pomiculteur de Rougemont a 

invente une machine qui nettoie, 
polit, classe et enveloppe indivi 
duellement les pommes en pellicu­
le cellulosique “Cellophane".

Supprimant tout travail manuel, 
sauf la mise en boîtes, cette machi ) 
ne rehausse l’aspect des pommes i 
l’étalage par l’emploi de “Cellopha-j 
ne" de couleur Le fruit se trouve, 
en outre protégé contre la manipu j 
lation et la souillure.

le martyre des membres d’équipa­
ge qui doivent rester en vigie sur 
le pont d’un sous-marin remonté 

„ , . . , j en surface. Il est rare qu’on puisse
( e nest certes pas une habitude drama pour y tenir les courses de ten,r |e (.0Up p]us (je 20 minutes à 

rhei le gouverneur général du C’a-chevaux. Là paissaient les bêtes; la fnl. or ù marine militaire des

L’ACTUALITE MEDICALE

Vaccin et sérum 
antipoliomyélitiques
par le professeur ANDRE LEMAIRE

Voici que la poliomyélite effec-ible de protéger le macaque, ani

LA COUTURE CHEZ SOI Les yeux de nos enfants Se0VVi?

gouverneur général 
nada de souligner aux conseils mu­
nicipaux l’insuffisance du traite­
ment de leurs employés. I.a chose 
a’est pourtant produite à Halifax.

El les citoyens de la capitale de 
la Nouvelle-Ecosse, bien loin de

firotester, eurent tôt fait d’accueil- 
ir cette suggestion.

Ils interprétèrent ce conseil du 
gouverneur général comme un ma 
gnifique hommage à la splendeur

, , . - . 4 , , la fois. Or la marine militaire des
les ménagères venaient laver leuriEtats-Unis a créé un costume de;
linge dans le petit -----------
sort de la commune.

Ce ruisseau est à peu près dispa- marin, sauf le visage. Ce costume

La pellicule est scellée, mais des tue son retour offensif annuel et!mal sensible, contre l'inoculation
perforations, d'un côté du sac, per que se trouve à nouveau posée la du virus En mélangeant des glo-'
mettent l’aération necessaire. question de son traitement Depuis bulines gamma provenant d'un

* * * quelque temps on parle d’un sé- grand nombre de sangs humains!
L'embrun glacial a toujours fait rum qui serait efficace et d’un on a un produit contenant des an-

vaccin qui est nouveau. Y a-t-il ticorps actifs contre les trois types 
dans ces informations quelque; de virus De plus il est prouvé 
donnée pratique immédiatement que le virus peut être neutralisé 
applicable ? C’est à quoi je vou par le sérum tant qu'il n’a pas 
drais répondre en m’aidant de la pénétré dans fes centres nerveux 
mise au point que représente la ,,

,_______________________________ , thèse toute récente de Mme Bot-i Voilà qui constitue de sérieux ar-
ruisseau qui.nyiori enduit de néopréne qui re- tero (1), inspirée par le profes- #uments en faveur de la serothe

‘couvre et protège entièrement le seur Departs. rapie et justifie son emploi au
marin, sauf le visage. Ce costume tc congrès international qui I?l<>1*,s dans la phase tout initiale

ru aujourd’hui, enfoui sous la cité, permettrait de subir l'embrun sans s-est tenu à Copenhague en 1951 de '* maladie. Les essais effectues
mais il coule encore à travers les peine pendant deux heures. a quelque peu modifié les concep-

m-otester, eurent tôt tait d accueil- jardins, entrecoupe de ponceaux * * # tions a(]mjses par [PS classiques. La
lir cette suggestion. Il se repose un moment dans un Les sacs de polythene dans les-i p0ii0myéiite est considérée main-

lac miniature. q iels on conserve les aliments font; tenant comme une maladie très
u’excellents sacs à glace pour trai-|courante et au moins aussi conta- 

Mouvement initial tement medical. Mettez des cubesjgieuse que la rougeole; mais ce
rie leurs jardins publics les plus Vers la fin du XVllIe siècle, on dans le sac, fermez-le:n’est qu’une fois sur cent, et peut-
beaux du continent, sinon de l’uni- tenta de piquer l’intérêt pour l’a- pl<>n .aYec *)an('e élastique, et être sur mille, qu’elle provoque 
vers. griculture. I,e mouvement partit, le vo|la prêt a servir. ,des lésions nerveuses; alors elle

^ * * * dévêt un danger vital, et ses con-
Crâce à un nouvel additif aux séquences seriales sont graves

huiles combustibles distillées au:puisque les paralysies qu’elle en- 
Canada, les substances résiduelles gendre sont incurables et font des 
auront moins tendance à obstrueri infirmes définitifs. Depuis quel­
les filtres et les tuyaux de votreiques années elle parait en recru P01rs 
système de chauffage à l’huile. descence dans un grand nombre * * *

Cet additif, également recom- de pays ; en France elle fait à peu 
mandé pour les moteurs diésel, ra près deux mille victimes par an La vaccinothérapje a des origi 
lentit la formation des résidus inso- 
lubies et en réduit les particules.

Développé aux Etats-Unis sous 
le nom de “Du Pont Fuel Oil Ad­
ditive No 2”, le produit sera ven­
du par le service des ventes de 
plomb tétraéthyle de la C.I.L.

Ÿ Ÿ *
Trois constructeurs de modèles 

d’aéroglisseurs (la 
ont récemment dPi

pj
Ils ont d’ailleurs bien des rai- non pas des fermiers, mais des ci- 

sons de s'en enorgueillir, en ce siè-tadins propriétaires de domaines à 
cle ou se font si malheureusement il» campagne. L’entreprise alla pe- 
rares les vastes jardins de type tit train jusqu'à ce qu’un célébré 
classique qui embellissaient jadis;Ecossais du nom de Young, sous le 
les grands domaines. Cette admira- pseudonyme d’Agricola, fouetta 
ble oasis de près de dix-huit acres l’intérêt du public par des lettres 
offre un coup d'oeil dépareillé. ;aux journaux. Il provoqua par tou- 

Au moment de voter les appro-lte la province un remarquable es- 
priations budgétaires, on discute'sor agricole et l’adoption de cultu- 
parfois certaines dépenses que les Tes aujourd’hui courantes, 
plus conservateurs estiment super- De cet enthousiasme naquirent 
flues, mais personne ne songerait les jardins publics de Halifax, d'a- 
à restreindre les fonds affectés aux bord une petite étendue de terrain 
jardins. consacrée moins à ia culture des

Du 1er mai au 1er novembre, fleurs qu’à la démonstration des 
plus d'enfants passent leurs jour- bonnes techniques de culture pota- 
nées en ces splendides jardins que gère, Une société horticole vit le 
dans les terrains de jeux qui leur jour puis évolua sensiblement jus- 
sont destinés. qu’à perdre enfin ses caracténsti-

Tous les jours de beau temps, la ques et ses visées agricoles 
jeunesse s’en donne à coeur joie.! Cette société édifia dans les jar- 
Les plus Jeunes prennent leurs dins mêmes la première patinoire 
ébats sur les grandes pelouses de d’intérieur au Canada et les prê­
ta pkrtie ouest. I.es plus âgés s’at- miers courts publics de tennis au 
troupent au bord des lacs miniatu- pays. Ils ont disparu, certes, mais 
res et de l'étang pour soigner les les courts ont provoqué auparavant 
canards et les cygnes, toujours af- un procès qui dénote clairement ce 
famés malgré leur air rie dédain que les citoyens de Halifax pensent 
Et, aux souffles des brises, ils sui- de leurs jardins. Quand on voulut 
vent la course de leurs bateaux donner au club un caractère privé, 
modèles sur l’eau claire où se mi- ce fut une explosion de dissenti­
rent les arbres. ; ment démocratique, et le club rede-

Que dire des adultes? Ils se réu-,vint aussitôt public, 
nissent le soir au kiosque, ou pren- Aux premières années de la so- 
nent le repos sur les bancs, ravis ciété horticole, les jardins furent le 
du magnifique entourage de lacs,'lieu de promenade des fortunés et 

qui mas des fervents de la mode, mais on

sur des hommes — volontaires, 
bien entendu — ont été probants, 
mais avec une irrégularité qui 
rend fort dangereuses de telles re­
cherches : elles consistent en ef­
fet à apprécier si des sujets ré­
ceptifs à qui l’on inocule du virus 
sont protégés par ledit sérum. 
L’obtention de la globuline gamma 
en quantité suffisante est au sur­
plus malaisée, et les recherche? 
s’en trouvent retardées. La non 
velle source que représente le pla­
centa autorise de plus grands es-

en est une, et 
part des pa-

, renU, faute bien grave, négligcn-
Voici quest terminé, ou près ce bien coupable. Un defaut de 

Ique, le mois de juillet. Août va santé, une toute petite déficience 
commencer et s’achever bien vite ou infirmité corporelle, un début 
La rentrée des classes a lieu, par- de carie dentaire ou de gingivite 
tout dans notre province de Qué- ne sont graves, n’ont des suites 

;ber, le 1er septembre. parfois désastreuses, que lorsqu'ils
Il reste aux pères et aux mères sont négligés. Traités à temps 

de famille, — aux mères surtout,, tous ces maux disparaissent ou 
. ar c’est elles qui sont le plus n’ont qu’un» importance minime.

! responsables, — juste quatre se^
maines pour faire examiner, du C'est encore plus grave en ce 
point de vue médical, du point de qui a trait aux troubles visuels, 
vue dentaire, du point de vue vi aux déficiences possibles des yeux. 
>uel, leurs enfants d’âge scolaire, La plupart du temps l’enfant ne 

1 filles et garçons, avant Touvertu- s’*n doute même pas et les pa­
re des écoles. rents, malheureusement, trop sou-

Ne pas se soumettre à cette vent, ne se sont pas arrêtés assez 
__  __ _ _ * les constater. Il est des symptô­

mes pourtant qui ne mentent pas 
lice et d'incendie. *,es parents doi- :et loi disent clairement que le 
vent s'assurer que la personne à Pf1'1 ftarçon ou la petite fille 
qui ils confient leurs enfants est;n°nt Pas une bonne vue ou souf- 
digne de confiance et qu’on peut ; ”'enl .de certains troubles qui ne 
compter sur elle, quel que soit devraient pas^ passer inaperçus: 
son âge.

AU RESTAURANT
! On mange dans un restaurant 
par plaisir ou par nécessité. Non 
seulement la nourriture doit-ell» 
être bien apprêtée, mais la pro­
preté doit régner dans le restau­
rant et les conditions y être abso­
lument sanitaires. L'emploi de 

' vaisselle fêlée, d’ustensiles 
et de verres non stérilisés peut 
facilement propager des épidé­
mies. Les rats, les souris et les in­
sectes sont des véhicules de ma-

mauvaise position en lissnt, en 
écrivant, clignement des yeux pour 
chercher à mieux voir, attitude 
hésitante dans le jeu, surtout en 
plein air, strabisme léger, maux 
de tête, autant de cris d’alarme 
qu'il faut entendre et auxquels il 
faut obéir. Les troubles des yeux 
de nos enfants sont, neuf fois sur 
dix curables et doivent l’être. Le 
devoir de les traiter, d’y remédier, 
de les guérir, incombe aux pi- 
rents, à eux seuls. C'est un devoir 
sacré, la vue étant le sens le plus 
précieux de leurs enfants.

ts de plus en plus âgés, puis- nue possible que sous deux condi- r®b* Çla**iqu», te 
l’âge moyen où elle se révèle lions. disposer d'une quantité •' fa«>l» à porter 
passé de quatre ans à vingt:suffisante de virus, pouvoir atté L» patron No 9C9051 «»t offert pour!

tricot de nylon de denier 15 consti­
tue un excellent recouvrement 
pour les ailes, l’empennage et le 
fuselage.

Une seule épaisseur de nylon 
remplace l'ancien papier. Un en­
duit chimique sert à obturer les 
interstices du nylon et à resserrer 
le tissu.

Le nylon est d'une élasticité pré­
cieuse: il ne fait pas onduler le 
bois délicat de la charpente. C’est 
un avantage sur le papier. Il ne 
déchire pas aussi aisément quand 
le glisseur atterrit mal. Enfin, il 
suffit d’une épaisseur de tissu, 
alors qu'on devait superposer plu­
sieurs couches de papier pour le

Chose curieuse, elle frappe ries nés plus récentes. Elle n'est deve 
sujets 
que T _
est passé ^ _ ___
ans et au-dessus, du moins danslnuer sa virulence d’une façon du-j|*i grandeur! 12, U, 16, 18 »t 20 
les pays ayant acquis un certainjrable. L’obtention du virus en »n*; ainsi qut pour las grandeurs 
niveau de civilisation. La contami !quantité à peu près illimitée est 30, 32, 34, 36, 38, 40 et 42. Le 16 
nation paraît se faire surtout par maintenant facile depuis les tra- ans requiert 4Y» verges d’un tissu 
voie digestive, bien que la voie aé- vaux d'Envers ; sa technique, très j, 35 pouces de largeur. 

Pointe-Claire, rienne ne soit pas à écarter défi- générale, consiste à le faire pro 
'couvert que le nitivement. Mais la maladie ne|iiférer en l’ensemençant sur

ladies. H faut les exterminer dans La Ligue du bien-être visuel 
tou* les endroits où des r e p a s inc., 1369 rue du Parc La Kontai- 
sont servis au public. Quand les nP, Montréal, P.Q., offre de répon- 
clients constatent qu'il existe de|dre gratuitement et par lettre 
,1a malpropreté, ils devraient aver personnelle à toutes les questions 

Voici, de nouveau, un modèle de tir le bureau de santé local afin qui lui seront posées, sur des su- 
robe classique, toujours sn vogue, de faire rectifier la situation. jets visuels.

9051

d’arbres et d’arbustes qui mai»- ut*s lei vema ne id uu/uc, uiaia vu fuseia«p
quent 1a ville proche. Us goûtent daignait tout de même chercher des, Unpsfoi, Tlvion pnduit pf 
^atmosphère inoubliable de so- ^venu^dan^la vente des léRumes^ on coupc Slmplement les extré-

1 .’histoire des jardins remonte Quand périclitèrent ces sources de un peu p^us un) queîe'pa —— --r________- —
^Md’aÆjoîr « P™ -, du poids de seulement, û.uTn JisU^e^aujour-

unp Ce pan un est en venta au pm
nous a pas encore livré tous ses culture de tissu. Au début on em plVofr" Uru» NotTsToam*
_______rxvz, r, r* rzx In mnt ■rèv.c- éicont rl'orrsKrvnn Vm-. CV0“ * iNOlFC DâlB?secrets, et, pour reprendre le mot ployait des tissus d’embryon hu , commandes doivent err. du professeur Thiehry. elle laisse smafn. P. Lépine et ses collabora ^_.. professeur Thieffry, elle laisse main. P. Lépine et ses collabora-,xlrirVl"Vv^nt' eoiVdünrïnîî 
les épidémiologistes à court d’ins- leurs ont montré que le tissu mus Sn hon de Soste Su ûnm.ndatdi 
piration et elle attend encore son culaire ou conjonct.f de l’homme rd* pdo.ste40OU Ï" un tlmbr!
inventeur. En fait, elle est beau-1 adulte, qu’il est facile de recueilli» “.“f g/”*dèe Ecrira cï.iremant 
coup plus complexe qu’on ne pen- au COurs d’mterventions chirurgi ° *’1 *dppp”’ *?“*?*;
sait. Son agent causal, que l’on sait caleSi convient fort bien. Les amyg “osti/fe'nmwépo'dtf^atîon^fè 
depuis longtemps être un ultra dales, enlevées couramment chez désiré^ r.. *..*
virus inoculable au singe, nappa- ies enfants, peuvent servir au mê-
raît plus unique, et dès 1950 le me but. Ainsi la culture devient tronj nv sont oas echan.eablae 
professeur Mollaret, après avoir facile, abondante et peu onéreuse 
confronté les symptômes^ cliniques disposant à volonté du virus qui 
et biologiques de la poliomyélite ^,ajt jusqu’alors réputé pour ne 
et de certaines maladies humaines .‘pren(jre'’ que sur le singe, les 
et animales voisines, n’hésitait pas bactériologistes s'ingénièrent à l a 
à proposer un nécessaire demem dapter à des animaux plus cou 
brement de ce que nous avons ranfS te|S qUc lapins, souris ou 
appelé longtemps la paralysie in- ’ ... ..--j:
fantik. Ce en quoi il devait être 
suivi par le congrès de Copenha 
gue II serait fastidieux d’entrer

Une gerbe de 
conseils sur 

la santérats, et y parvinrent. Ils le modi­
fièrent également en faisant agir 
sur lui le formol, les moutardes à 
1 azote ou soufrées, les rayons ul VITAMINE IMPORTANTE 
tra-violets, les rayons X, et s aper- La vitamine D a une aussi gran , 
purent que le pouvoir pathogène, de importance pour la future me-

t de'renrndidre fri |« ^ère n t 'nîe i ne men t ^la^mimioToa"1'3 t‘ouverturf‘ réside dans les trois ûhui trois familles principales de pt spécialement l’affinité pour le re qUe p0ur l’enfant. Une fois né.
une tentative de reproduire ici la sere nt pleinement à la munlclPa-jeouches d'enduit. virus parfaitement ^identifiées par svstpme nerveux, pouvait s atté- i'enfant doit recevoir jusqu’à sei

Sans doute, des citoyens assuré
leurs propriétés biologiques, et nuçr dans de fortes proportions - 7e ans Petle aide précieuse à la 

» 11 -♦.rit *!^i 1 j Hppplif* les south metrve (iispsrsitrc sbiis cjug 1p santr céncu'îilo la vitsminp Drent-ils leur concours a aide rie surintendant actuel des jardins de hildei Lansing et Leon pouvoir immunisant (c’est à-dire “obtient en liquida en capsule
dons d’argent ou de plantes et en Halifax. , L r.r.utz. vaccinale! diminue sen- . “Muiae, en capsuic j
se portant acquéreurs de parts N’allons pas garder dans l'ombre * ¥ * siblement Et il fut vérifié que et en comPrime
dans l'entreprise. Le lac fut dessiné la contribution du public. Les T1 p , hors dp doute que les trai toutes tes souches pouvaient être RANÇON DU JARDINAGE

Battra*.”SS" Jgg»„TTSUSSK-gy,*.» O— -

mode du milieu du XVlHe siècle 
A peine fondée, la ville fut 1» 

proie des flammes. Le gouverneur 
orohiba dès lors la coupe des ar­
bres sans autorisation. Tout arbre 
«battu entraînait une lourde amen­
de.

A l’époque, les jardins étaient en Paris par l’un des conseillers mu- lèbrent Je souvenir du sergent F dénüés“ d’Vfficscité. ‘Les antisepti- ô,’,'d’autre manière et demeuraient bl^Xuws riTnTle‘iardïn' o“n“rë 
laveur c.ez les Britanniques, et n.cipaux; les serres s agrandirent; J. Fitzgerald de la gendarmerie ca-— classiques sont, comme les fixes, c’est-à-dire qu’aucun artifice Snt « u t rî de» fleurs
relui du gouverneur occupait le on ratUcha aux jardins des pro- nadienne a cheval, perdu dans ^ntib;0,iaiK,a modernes, absolu np Douvait leur rendre leur noci- t,olle S0,lvenI’ ^ u.t r * aef.
temps d'un fonctionnaire public. priétés contiguës pour établir enfin I Arctique. D’autres éléments du®. ^ j'AC.T.H et 1» vitéPpremièrf roupures des egratignures

I.es commerçants les plus pros les bornes à leur état présent. parc rappellent a la mémoire l«s;Cortisone ailleurs si actifs, loin de rPst d une même idée que Meme la plus petite écorchure
pères en créèrent aux abords de Richard Power, auparavant chef vétérans de la rebellion, du Nord- S:-:.’ ]a réceptivité des ani- s'insDirpnt )es recherches améri- Peut dégénérer en une blessure
leurs résidences. L’un de ces jar- jardinier du duc de Devonshire, Ouest et rie la guerre des Boers. semblent au contraire l’aug-Laines toutes récentes dont vient f?rav,e- a mom« de soins immédiats
dins, établi à proximité des jardins fut le principal architecte de l’en Un magistrat a offert des monu- rnentèr, et aucun médicament chi- de faire état le docteur Cox dans Quelque légère que soit une bles-
publics d’aujourd’hui, en fut selon treprise, sans en être le premier ments alors qu’un cercle de tem 
toute apparence le précurseur. jardinier II participa aussi active- pérance établissait une roseraie 

En ce temps-là. la commune, ment à l’établissement rie Central Les jardins publics d’Halifax 
que la Couronne mettait à la dispo-Park, à New-York. C'est à lui qu'on constituent donc plus qu’une sim- 
sition de toute la population, occu- doit les arbres qui ombragent au pie collection d’arbres et d'arbus; 
pait les étendues vierges à l'ouest jourd'hui les jardins, les arbres des tes soigneusement étiquetés. Aussi 
de la péninsule et rie la ville pro- avenues entourantes et la concep les garde-t-on avec un soin jaloux, 
prement dite. Halifax se concen-ltion typiquement victorienne du
trait alors aux abords de l'Atlanti- parc. Soin» i«rdiniers
que Constructeur et planteur, Power Voilà quelques années, le sol tou-

Pendant 75 ans, cette commune transmit son ideal et ses techni-jours, acide et affamé subissait le 
demeura marécage, puis on la ques à son fils puis à son petit-fils, ;délavage. Quelle inquiétude! L’her-

'be devenait clairsemée et minée
-----------—-------------------------------------  par les fléaux. L'analyse révéla un

............... ............................ .... ...... manque d'acide phosphorique, et le
personnel appliqua sans tarder du 

DEVELOPPES superphosphate C-I-L, à dose assezFILMS ET
IMPRIMES

EN 2 HEURES
- SPECIALITE -

FILMS 35 MM.
Développés au gram finfet imprimés sur agrandisseur 
sur PAPIER "CYCORA" semi-mat. La plus haut* 

qualité en ville

• PHARMACIE MONTREAL
LA PMTf GRANDE PHARMACIE DE DETAIL AV MONDE 

Dl Ql ET «t DUQUKTTE pharmacien*, proprietaire»

JOUR ET NUIT SIGNALEZ H A. 725 1

massive. l.es pelouses et massifs 
reprirent alors leur vigueur; on les 
nourrit maintenant d'engrais chi 
inique 5-1010. Toutefois, quelques 
arbustes et plantes à fleurs, trop 
sensibles aux fertilisants minéraux, 
ne reçoivent que des os moulus.

Pendant plusieurs des derniers 
automnes, la chenille arpenteuse 
cnvahR Halifax et défeuilla com­
plètement nombre d’arbres; ceux 
des jardins publics, grâce aux in­
secticides, résistèrent aux attaques. 
jOn doit ce succès à la poudêe 
mouillabié à 50 pour cent de DDT. 
Le sulfate de nicotine élimine les 
pucerons et les autres insectes su­
ceurs les fleurs et arbustes. On 
applique le fongicide Fermate aux 
arbustes d'ornement.

Tout Halifax raffole de scs jar­
dins Récemment, lorsqu'on propo­
sa des frais d’admission, ce fut un 

.tollé général. L'ancienne commu­
ne, depuis la tendre enfance de la 
capitale, demeure l'apanage des ci­
toyens. C'est une oasis inviolable.

W D FREEMAN
L'OVALE

miothérapique ne parait capable son article du lanert. L’hôte de sure, il fau' la netto. er et la pan 
d'attaquer le virus. Restent donc passage a été un rongeur bien ser atin de la protéger de la pous 
les vaccins et les sérums connu des hommes de labora • r siere et des microbes. Les panse-

La sérothérapie n'est pas une qu on appelle le hamster, et la mpnts a gaze et taffetas gomme 
nouveauté. Il v a longtemps culture se fait sur l’oeuf embryon tout prêts interceptent la poussiè- 
que Pettit a inventé un sérum an- np dp poulet. Il semble que le tra- re et sont faciles à appliquer, A 
tipo’.iomvélitique, d’ailleurs aban vail n-a porté que sur la seule sou la maison, au chalet, au bureau et 
donné. Avant lui Netter avait van {.h? • Lansing. Dès lors la vacci- dans l'automobile, on doit avoir 
té les propriétés curatives et pré- natjon devenait possible. Des es- sous la main une trousse de pre 
ventives du sérum de convalescent. sajs furent tentés au moyen de vi- miers soins, 
mais il est prouvé aujourd’hui rus atténués, associés ou non a
qu'un te! sérum prélevé sur un de la globuline gamma. PLACE BONNE El SURE
sujet débilité par la maladie est Le 21 avçil 1953 Blanc et Mar La gardienne d'enfant a unr 
pauvre en anticorps, c’est-à-dire |jn déclaraient à l'Académie oc position importante et responsa 
qu’il est peu immunisant. On au- Médecine que leurs tentatives au bie qui ne se limite pas à s’asseoir 
rait plus d’avantage à recourir au moyen d'un virus vivant atténué Pt a attendre que le bébé pleure
.1----- «ain vé- sur |apm s’étaient révélées d une g[|p doj^ remplacer les parents,

innocuité totale pour l'homme : ce accepter les responsabilités en 
virus-vaccin, ingéré, persiste long pas d-urgence e( alors, agir avec 
temps dans l’organisme humain promptttude afin d’assurer la sc- 
puisqu’il se retrouve dans les sel 
les jusqu’à cent jours après 1 ab­
sorption Grâce au persévérant 
travail de ces auteurs la vaccina 
tion antipoliomyélite a quitté le 
stade purement expérimental, puis
que de février à avril 1953 elle 
fut pratiquée sur une assez vaste 
échelle dans deux quartiers de

sérum d’adulte jeune et sain, gé 
néralement plus riche en anti­
corps ; ce fait singulier s’explique 
par ia fréquence des poliomyéli­
tes inapparentes, qui touchent 
presque tous les humains dans 
l’enfance et les immunisent dura­
blement. Les recherches améri­
caines de ces dernières années re 
donnent à la question un nouvel 
intérêt : elles démontrent en effet 
qu’il existe un rapport quantitatif 
entre le taux des anticorps dans 
le sang et l’immunité. Mais le 
taux minimum nécessaire ^ la pro­
tection n'a pu encore être fixé, 
peut-être même est-il indétermi 
nable.

Cela donne tout de même un 
fondement valable à la sérothéra 
pie. Les anticorps sont contenus 
dans cette fraction ries albumitves 
sanguines qu’on appelle la globu 
line gamma Cette globuline, que 
Ton peut isoler, se montre capa

curité des enfants placés sous ses 
soins. Incendie, maladie soudaine 
de l’enfant ou autre accident exi­
gent de cette gardienne une ac­
tion immédiate. Pour sa propre 
protection, la gardienne doit s'as­
surer que les parents ont laissé le 
numéro de téléphone et l’adresse 

atteindre Elle^nisnCacïxTnt Z- doit'^n^RreleausSIUles,Vum?ros 

tre-vingt-dix neuf enfants ont ah- d* téléphoné des services de po-
sorbé le vaccin sans le moindre!--------------------------------------------------
incident. Les résultats ? Il est . , j
bien difficile de les apprécier, et donc porter sur un très grand 
il faut dire et répéter que l’effl- nombre d'êtres humains. Féliei- 
cacité de cette pratique n'apparat- tons-nous qu’elle ait été entreprise 
tra qu’après plusieurs années-Pour la première fois par deux 
d'une dès vaste application Rap- Français, 
pelons-nous que la poliomyélite ne; 
touche d’one manière apparente

œr/r

---------  ? qu’un individu sur mille, alors 9»“ T amener
(1) Données rérentes sur ^ ks neuf cent quatre-vingt-dix-neuf T' ’ 'r du s/rul71

séroprevention de la pohomychtciautres font une maladie inappa donf on possède ^ue de rares 
et sur les essais de vaccination1 rente que les immunise ! L’expé P°j d* premunir e
preventive. These Paris 1953. rience pour être concluante doit nesaKsTeco*

-------------------------------------------------------------------------------------------------------naître par un vaccin qui est encore
à l’étude. Seules valent les règles 

i prophylactiques courantes, et il ne 
faut point s’en départir : isoler les 
malades et désinfecter leurs excro 
ta, de façon à ne pas disséminer la 
maladie. En période d’épidémie et 
dans l’entourage des malades ne 

iboire que de l’eau bouillie, éviter 
soigneusement les crudités, qui 
peuvent être polluées, différer l*s 
interventions chirurgicales qui 
n'ont pas un caractère d'urgence, 
et surtout l’amygdalectomie Pros­
crire les bains de rivière. Pas de 
vaccination antityphoïdique, téta­
nique ou diphtérique. A tout sujet 
jeune qui fait une infection d'“al- 
lure grippale" imposer le repos au 
lit ■ ce peut être — en période 
d'épidémie, bien entendu — le 
début d’une poliomyélite, dont une 
cause minime, telle que la fati­
gue, favorisera la dangereuse ex­
tension aux centres nerveux 
— Le Monde, 14 juillet 1953

non*
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DISPONIBLE EN COULEURS
Fn plus de sa tefoie naturelle, le tissu West­
minster »« fait »n un choit de couleurs: vart. 
rose ou bleu Paquets sut mAmes routeurs.

FOYER LÀCORDAIRE 
FOYER HEUREUX

Cercles Lecordeire
1344 Sherbrooke lit 
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CHAPEAU BAS 

DEVANT CETTE BIÈRE 
MONTRÉALAISE !

!”"Meilleure que jamais!" "Plut savoureuse! 
"Un bon p'tit goûf caractéristique!"

Voilà guelques-uns des commentaires que l'on 
tait sur la bière Carling Red Cap

Maintenant brassée à Montréal, dans la bras­
serie la plus moderne, la mieux outillée de 
l’Amérique du Nord, cette bière montréalaise 
satisfait les amateurs de bière les plus exigeants. 
Ne manquez pas de l’essayer!

Vous aussi pourrez dire:

’’Ça, c est die VRAIE bière, de pied en CAP!”

LINGS
Gap

L|M»tt°

Heures d'affaires : 9 heures à 5 h. 30 du lundi au vendredi — 

Le magasin est fermé toute la journée le samedi durant 
juillet et août.

/

Poêles électriques Acme! 
Marque exclusive à Eaton !

Prix Acme

179.00
Un» marqua 

EATON,
votre MEILLEUR

«chat.

Poêles fabriqués 
à nos propres ma­
nufactures; ri ’ a • 
près nos spécifi­
cations rigoureu­
ses, de construc­
tion robuste et de 
rendement sûr et 
efficace.

• 4 éléments 
chauffants ul­
tra rapide.

• Four avec ta­
blettes amovi­
bles tiroir ré­
chauffant.

• Dimensions ex­
térieures env. 
21V x 25” x 
38".

• Régulateur de. 
rhaleur ' R o- 
benshaw".

Conditions du 
Plan budgétaire
si désiré.
eoiti.r.* (SiT îmi 
ait cnequiRMi,
< nn rATos

"‘T.EATON C®u serra

or MONTREAL
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"On ne doit pas s'en prendre à 
M. Drew parce qu'il est protestant"

(M. St-Laurent, à London, Ont.)
Le premier ministre blâme ceux de ses partisans 
qui favoriseraient une "campagne de murmu­
res” contre son adversaire. — Il qualifie les 
promesses du chef conservateur de réduire le 
budget militaire de "mépris envers le 

Parlement”
London. Ont , 28 (P. CM — Leila défense de plus de 10 pour cent 

premier ministre Saint-Laurent a et espérer quand même satisfaire 
menacé hier soir, à London, en aux obligations contractées envers 
Ontario, de répudier toute per- nos alliés.
sonne du Québec qui commence- Canadiens, a poursuivi M.
rait une “campagne de murmures’ Saint-i.aurent, ne peuvent se payer 
contre M. George Drew & cause dejie ]uxe vivre dans un monde 
sa religion. (imaginaire, même pas celui de M.

Le premier ministre, qui est ca-|Drew, Heureusement pour notre 
tholique, dit qu'il espère en retour pays, les Canadiens ont le cours

Assemblées contradictoires
A Lachute

"Ne vous servez pas que de 
votre tête pour aller voter"

que le leader protestant des con 
servateurs “ne se fera pas plus at­
tendre” pour répudier ses parti­
sans qui, dans les régions protes­
tantes du pays, pourraient lancer

ge de regarder les faits en face et 
c’est ce que le gouvernement 
essaie lui aussi de faire."

M. Saint-i.aurent a dit que son 
une “campagne rie murmures”jparti, à l’encontre de celui de M. 
contre M, Saint-Laurent. Drew, ne a’était pas lancé dans des

Lachute, 28 (De notre envoyé 
spécial )•—Vous voulez savoir com­
ment se déroule la campagne élec 
torale en dehors des grandes ci­
tés? Vous voulez savoir quel en 
thousiasme elle éveille et quels 
problèmes on discute'’

L'assemblée contradictoire qui 
eut lieu hier après-midi, à Lachu­
te, après la cérémonie de mise en 
nomination pour le comté d'Ar- 
genteuil - Deux - Montagnes, peut 
vous le faire comprendre

promesses extravagantes qui l'em 
pêcheraient de diminuer les taxes, 
si c'est possible, l’an prochain.

Les journaux de 
ilcuta protestei 
contre la police

M. Saint-i.aurent a dit à une 
réunion libérale que M. Drew lui 
avait demandé, dans un discours 
aux Trois-Rivières, de répudier 
celle “campagne de murmures”. Il 
est tout heureux de le faire.

La façon, dit-il, dont une per-1 
sonne adore Dieu ne doit empé /■'«Irntil nrntp«+Ant 
cher personne d'être bon Can:) |'»,®ICUTU prOlOieill 
dien. Il espère que ne viendra ja-j 
mais le jour où une personne ne! 
puisse remplir de charges publi­
ques à cause de sa race, de sa lan­
gue ou de sa religion.

M. Saint-Laurent a ajouté que la 
promesse progressiste-conservatri­
ce de réduire les dépenses de la 
défense de plus de 10 pour cent 
constituait un 
Parlement".

M. Saint-Laurent a affirmé que 
les promesses faites par M. Geor­
ge Drew, chef progressiste-conser­
vateur, et le major général G. R 
Pearkes. critique militaire du par­
ti, de diminuer de $250,000,000 les 
dépenses de la Défense, étaient 
“entièrement irréfléchies”.

“Ces dépenses ont été autori sordres â travers 
sees par le Parlement à une date 
très récente, en mai dernier. Pas 
tin seul conservateur ne suggéra à 
l'époque une réduction.

"Au contraire, le général Pear-; 
kes prétendait alors, comme il le! 
fait chaque année, que notre dé­
fense devait être renforcie davan­
tage, que nous devrions posséder 
un plus grand nombre d'arme­
ments coûteux et que notre pays 
ne serait pas en sécurité sans 
eux. ..

“Rien ne ferait plus plaisir à rans, 57 est, 
mes collègues et à moi-même que assemblée du 
de pouvoir

Calcutta, 28 (P. A.) — Les 23 
journaux quotidiens de Calcutta 
ont suspendu leur publication au­
jourd’hui pour protester contre 
l'action de la police sur les repor­
ters et photographes, mercredi 

‘mépris envers le dernier, alora que 18 journalistes 
furent blessés

La rencontre survint au moment 
où les journalistes et photogra 
phes assistaient à une reunion in 
terdite des adversaires d'u'.e ré­
cente hausse du prix des billets 
de tramway». Cette hausse a sus­
cité une vague d'émeutes et de dé 

a ville.

L'assemblée
Convoquée pour 2h 45 p.m, 

l'as-semblèe ne commença qu’une 
heure plus tard. 11 y avait environ 
150 personnes dans la salle el les 
organisateurs des partis n'avaient 
pas l'air trop fiers d eux. "Vous 
comprenez”, expliquait l’un d'eux, 
“c’est l’après-midi, les gens tra­
vaillent, il fait chaud...”

Il fallut bien que les orateurs 
finissent par se résigner el com­
mencer leurs discours. Les parti­
sans libéraux et conservateurs s’é­
taient entendus pour alterner. Ils 
parlèrent les uns en anglais, les 
autres en français, devant un au 
ditoire apathique qui ne se réveil­
la qu'une fois pendant toute l’as­
semblée pour interrompre sans 
trop de conviction un orateur.

(Mt J.-J. Penvcrne i
leurs ont ajouté quelques consi 
dérations d'allure nationaliste.

Les conservateurs ont déploré 
le fait que les libéraux se soient 
emparés des pouvoirs de taxation 
des provinces pendant la guerre 
"Pourquoi ne les retournent-ils 
pas aujourd'hui ?” demandait naï 
vement le candidat Armstrong.

A Waterloo

Plus de deux heures de discours
et on n'en sait pas plus long ■ * V

Drew promet de diminuer l'impôt 
sur le revenu de $400,000,000

Un régime conservateur hausserait l'exemption 
des contribuables mariés de $2,000 à $3,000 et 

celle des célibataires de $1,000 à $1,500

(De notre envoyé spécial)
Hier après-midi, à l’occwion de la 
mise en nomination officielle des 
deux candidats dans le comté de 
Shefkwd, M. Mance! Boivin. candi­
dat lifhéral, et M. J. Louas Robert, 
candadat conservateur, se sont 
rencontrés sur la même tribune.

L'assemblée 
trois heures à

n’a débuté 
cause de la

qua
forte

Un second de celui-ci a dénon- j pluie qui s'était abattue sur la 
cé avec vehemence “l'argument{région un peu auparavant. La tem- 
technique” dont “certains ora-;<péte avait interrompu les travaux 
leurs” se servaient dans la cam-;.tes cultivateurs qui se sont ren- 
pagne pour demander aux fana- dus en grand nombre à la réunion 
diens français de voter contre le .présidée par MM. Wilfrid Dutilly
candidat de langue anglaise.

Par contre, les libéraux n'ont 
pas manqué de rappeler Laurier 
et de lui comparer St-Laurent. 
"deux grands hommes politiques 
qui nous font honneur”. Le dépu 
té sortant de charge, M. Valois, 
déclarait sans ambages : “M. St- 
Laurent sera reconnu dans l'his­
toire comme le plus grand pre­
mier ministre du Canada. Ça aura 
été notre grand architecte natio­
nal, celui qui 
unité nationale 
l’autorité”.

maire de Roekson-Kalls, et Raoul 
Deragon, maire de Waterloo.

Nombre de personnalités batail 
laient des deux côtés. Pendant 
plus de deux heures, on a dis­
couru mais l'électeur n'en a pas 
appris 'plus long...

On remarquait du côté libéral, 
le sénateur Sarto Fournier, Me 
Henri Lizotte, de Granby, M. 
Jacques Loiseux, notaire de Gran­
by, M. Dorice Ruber et M. Boivin, 

a cimenté notre‘candidat libéral, 
et le respect de le parti conservateur comptait 

MM. Lionel Crevier, avocat; Geor- 
Puis M. Valois d'ajouter cette ge Oromp, chef ouvrier' de Mont­

réal: Gilles Bélanger, avocat de 
Granby; M. Russel, maire de St- 
Joachim? Marcel Barré, cultiva­
teur, Wilson Irwin et Jean-Ixiuis 
Robert, candidat conservateur 
dans Shefford.

déclaration étonnamment républi 
caine : “C'est M. St-Laurent qui 
fait acheminer le Canada vers 
l'indépendance que nous souhai­
tons tous”.

I

Assemblées politiques
Ce soir

Notre Dame de Grâce en ! éco­
le Gilson, angle Harvard-Upper La 
chine, en faveur du candidat con­
servateur, William Hamilton,

Cartier : en la salle ries Vété- 
rite Prince-Albert,, 
candidat conserva-

diminuer substantiel- leur, Tadeusz Brzezinski, ancien 
lement les dépenses de la défen- consul général de la Pologne à 
se, sans mettre en danger la sé Montréal.
cu.ri,le 'I,1.1 irrAft,. Dollard: en l’ecole St Emile.

L. . n j angle Henri-Julien Crémaxie, enehi de prétendre que nous fa *eur dp Me (, Rouieau can.
pouvons diminuer nos dépenses de libéral J

j Papineau: en Vérole St-Barthlé- 
ilemy, 7081 des Erables, en faveur; 
du candidat liberal, Emile Du-! 

! fresne. i
Lafontaine: en Vécole St-Kran 

çois-Xavier, angle Parthenais-Ra 
chel. assemblée du candidat con-, 
servateur, Charlemagne Houle

Maisonneuve-Rosemont : en la 
Vancouver, 28 fP.C.) — M, C. D salle Dry Dock, angle Vian Notre 

Howe, ministre du commerce, a Dame, en faveur du candidat CCF. 
déclaré hier au cours d'une oonfc René Rocque. 
renee de presse: “Je ne crois pas .. !
que le plus récent membre du ca , MZC'!r ,8U sous so d* 'é8,”se 
binet doive sans préambule pré- ' p,SpS' anS,e Notre-Da
tendre aux fonctions de chef." me e' St Jean Bapti.te, en faveur

Ce que M. Howe 
pense du candidat 

Pickersgill

M. Howe commentait a-msi cer- de Marcel Monette, candidat li-
taines déclarations faites par l’op-
position affirmant que M. J. W Chambly-Rounille: à East-Green 
Pickersgill est regardé comme le fjpid. en faveur du candidat con 
proche successeur du premier mi-;5ervateur Marcel Landry, 
nistre, M. Saint-i.aurent, comme'
chef du oarti libéral

M. Howe a ajouté qu'il n'avait 
pas songé un seul instant à se re 
tirer après les élections et qu'il 
était sûr que le premier ministre 
pensait de même. “Si nous avions 
l’intention de nous retirer de la 
vie politique, a dit M. Howe, nous 
le ferions avant, et non après les

Richelieu Verchères : à Boucher , 
ville, assemblée du candidat con­
servateur Philippe Brulotte.

.orton • La-1 
Howick en faveur du 

candidat conservateur Merrill Bar ! 
rington, el i (’aughnawaka en fa-j 
veur du candidat libéral Jean Bou-' 
cher.

Châteaugvay ■ Huntingdon 
prairie : i

élections. Jes campagnes électo 
raies sont amusantes mais on ne{ Compton-Fronfenar à Burry 
les entreprend pas rien que pour|en faveur du candidat conserva- 
l'exercice." leur François Cournoyer.

A VENDRE
Encyclopédie Grolier de 17 volume», «t petit "typewriter'' 

portatif Royal à vendre. S'adresser à PL. 7423 le jour et le 

soir oprès 10 hr» à RE 3-9855. 30-7 33

Les arguments
M Philippe Valois, député libé­

ral sortant de charge, fit valoir ses 
oeuvres, il a obtenu des bureaux 
de poste, des quais, des octrois 
pour son comté. Le gouvernement 
y a déversé plus de $2,000,000 par 
année en allocations familiales et 
pensions de vieillesse,

M. Linton Armstrong, candidat 
conservateur, se plaignit de la fu­
sion des comtés d'Argenteuil el 
des Deux-Montagnes, en disant 
qu'elle avait été décidée afin de 
favoriser le parti libéral. M Ber 
nard Goulet, l'un des orateurs qui 
parlaient pour M, Armstrong, ajou 
ta: “Si le gouvernement vous a ver­
sé $2,000,000 par année, c est qu'il 
vous en a pris $5,000,000 sous for­
me de taxe’’.

Cette déclaration ouvrit tout le 
débat, le grand débat que chacun 
attendait. Les oraienrs se jetèrent 
alors i pieds joints dans les géné­
ralités.

Les conservateurs dénoncèrent 
la “honte effarante” (crying sha­
me) du gaspillage et de la dicta­
ture instaurée a Ottawa par les li­
béraux,

Les libéraux répliquèrent en 
faisant un éloge à tout casser rie 
M. Saint-Laurent et en dénonçant 
M. Drew.

Voici quelques exemples des 
propos que se permirent les ora­
teurs:

M. J, l'allin (conservateur): 'Il 
n'existe aucune liberté d'expres­
sion à la Chambre des communes 
Le pays est gouverné par une oli­
garchie de 10 ou 15 personnes qui 
emettent des ordres en conseil."

M. G.-E. Dansereau (libéral): 
“Nous sommes chanceux dans l'u­
nivers de pouvoir trouver un hom­
me qui a autant de talent que St- 
Laurent.”

M, Hear (libéral): “C'est vrai 
qu'il y a eu oes vols i Petewawa 
Mais il y en a eu aussi à l'égLaie 
Notre-Dame è Montréal. Est-ce 
qu'on songe à reprocher aux au­
torités de l'église Notre-Dame les 
vols qu’ils ont subis ? Non, Alors 
pourquoi reprocher les vols de Pe- 
tawawa aux libéraux ?

Me J. Pen verne (libéral): 
“Peut-être qu'il n'y a pas un pays 
au monde qui ait la joie d'avoir 
un homme d'Etat tel que Saint- 
Laurent . . . t.e vice-president de 
l’Allemagne de l'Ouest m'écrivait 
encore récemment pour me dire : 
“Quel dommage que nous n'ayons 
pas un St-Laurent pour régler nos 
problèmes ... Si le Canada pou­
vait nous en faire cadeau". La 
presence de St-Laurent à Ottawa 
a été l'egaie d’une révolution. 
C'est l'homme de justice par ex 
ceilence, l'ami des humbles . 
etc, etc.

L« nationalisme
A tous ces aperçus profonds sur 

la politique canadienne, les ora

Une conclusion
L'enquête Currie

Amenez-moé une 
ambulance...

Un livre à emporter en vacances
l n livre vivant, fort agréable a lire, semé d’anec- 

dotea, rédigé par plusieurs des meilleurs écrivains du 
Canada français: tel est l’HOMMAGE A BOURASSA, 
dont la deuxième edition remporte un vif succès.

N'oublie?, pas de l'emporter à la campagne avec 
vous: il vous reposera des discours électoraux...

300 pages de texte, 17 pages de hors-texte; $1.50 
l'exemplaire, plus 10 p c. pour frais de port.

I* Devoir,
434 «t, ru* Notre Dame

Veuillez expedier .... exemplair*» ri Homm»»» «

Ci-indu* la somme ri* . . dollar».

Signe .

------J

Le sénateur Taft 
dépérit de plus 

en plus
New York, 28 (PA) Le *én.v 

leur Robert A Taft “dépérit” de 
jour en jour, ont annoncé les au­
torités rie l'hôpital de New-York 
aujourd'hui

Le sénateur républicain d? 
l'Ohio a subi récemment une in 
tervention chirurgicale à l'abdo­
men afin de verifier la cause 
d'un malaise ê la hanche

Ce communique est le premier 
qui annonce que son état n'est p»' 
satisfaisant.

On avait annoncé la semaine 
dernière qu'il retournerez à Wa 
shington mercredi prochain Dan1- 
un communiqué publié à l'hôpi­
tal, hier, on mentionnait simple 
ment que son depart serait retar­
dé

“L'état du sénateur Taft a em­
pire quelque peu durant les rier , 
nières 24 heures", mande le bulle-1 
Un médical aujourd'hui.

“Il réagit moins bien aux trai­
tement» et il n'assimile pas .* 
nourriture ri une façon s»tisf»> 
santé”.

Mais le clou rie l'assemblée, le 
raisonnement qui emporta finale- M. Crev’ier, conservateur de 
ment l'adhesion des auditeurs, ce Montréal, a ouvert la discussion 
fut Me Penverne qui l'énonça : jen parlant du rapport Currie.

“Ne vous servez pas que de vo- {Après avoir énuméré les nombreu- 
tre tête pour aller voter, — La'ses erreurs du parti libéral à Pe- 
tête fait trop de bêtises ! — Ser law 
vez-vous aussi de votre coeur...” !de

Couteau "pour couper les taxes" 
offert au chef conservateur

Bizarre cadeau de son adversaire libéral à ras­
semblée contradictoire d'hier dans le comté 
ontarien de Carlcton. — Les candidats bleu et 
rouge hués mais pas le socialiste ni le créditiste

Ottawa, 28 (P.C.) — L'électiop'à quelques “récents meurtres 
donne lieu à une chaude dispute étranges" commis au Canada, fai 
dans le comté de Carlcton, où sant apparemment allusion à celui 
Thon. George Drew, chef progrès- des trois chasseurs américains, à 
siste-conservateur, tente de se Gaspc.
faire réélire contre des candidats II a toutefois déclaré que les 
libéral, CCF et créditiste. 1 intentions de M McDonald sont

“pacifiques”, et il a accepté de
I/es esprits étaient tellement sarder le couteau.

échauffés à te traditionnelle as-_______________________________
semblée contradictoire qui a eu 
lieu hier à l’occasion de la mise 
en nomination, que le candidat; 
libéral John McDonald a tiré de 
sa serviette un couteau'long de
10 pouces et l’a remis à M. Drew 
en lui disant de s'en servir pour 
"couper les taxes”.

Au premier abord, le chef de 
l'opposition a refusé l'offre, mais
11 a ensuite accepté le couteau 
comme “symbole" de sa mission 
d'éliminer “le gaspillage et l'ex 
travaganee” du gouvernement.

Cet incident a été le point sail­
lant rie l'as-Pinblée à laquelle tous 
les candidats ont pris la parole à 
la même tribune.

Etant député sortant du comté.
M. Drew a etc le premier à pren 
dre la parole. I] a été suivi de M 
McDonald, du candidat CCF, M.
Stewart Craw'ford, et de M. Eric 
Fallu, créditiste.

L'auditoire de 600 personnes se 
trouvait d'humeur agressive lors- 
que M. Drew et M McDonald ont 
prononcé leurs discours. Il les a 
hués à plusieurs reprises A cer 
tains moments, le président dej 
l'assemblée, le Dr F. F. Kemp. a 
dû intervenir pour retaiblir l'or­
dre.

l<es candidats socialiste et cré­
ditiste n'ont eu aucune difficulté 
à se faire entendre. Bs ont parlé 
pendant 15 minutes chacun sans 
que personne ne les interrompe 
pour la peine. *

Une fois son discours terminé,
M. McDonald a ouvert sa serviette 
et en a tiré un couteau qu'il a 
dit “bien aiguisé”. Il a traverse 
la tribune pour aller remettre 
l'instrument à M. Drew, en lui 
suggérant de s’en servir pour 
"couper” Tes taxes. M Drew' s'est 
mis à sourire et il a pris le cou 
teau. orné d'un ru-ban bleu, pour 
aussitôt le déposer sur la table du 
président. L’ustensile a glisse au 
plancher et M. McDonald l a ra 
massé pour le remettre dans sa 
serviette.

Plus tard, dans sa réplique aux 
autres orateurs, M. Drew a dit 
ou'il serait heureux d'avoir le 
“jouet” et il a proposé rie se 
faire phuiographier avec M McDo­
nald en tenant le rouleau

M. Drew m signale qu'il a eu 
'peur au moment” où M McDo­

nald fui a remis le couteau. Il a 
dit qu'il * immédiatement pense

a un rapport Currie, et si ce rap­
port existe, de lui dire si c'est 
vrai ce qu’il y a dedans. 1* pre­
mier ministre Saint Ivaurent l a 
avoué lui-même", a-t-il ajouté en­
suite.

Me Lizotte, libéral, se lève pour 
dire que Me Crevier est un envoyé 
de Drew, par conséquent un en­
voyé de Toronto. Il ajoute que 
M. Saint-Laurent a demandé le 
rapport Currie.

Me Crevier: "A-t-on répondu à 
ma question?”

Me Lizotte tente encore de dé 
tourner la question en s'attaquant 
à M. Drew. Cet homme, a-t-il dit,! 
a traité les Canadiens français de 
race, de vaincus. M. Gilles Belan­
ger, ici présent, est le président 
de la Société St-Jcan-Baptiste de 
la région, et il n'a pas honte de 
s’allier à un tel homme. C'est une! 
trahison.

Me Crevier: “M. Drew a changé 
d'idée depuis. Mais on n'a tou-; 
jours pas répondu à ma question 
sur le rapport Currie.

M. Loiseux, libéral, se présente, 
lui aussi avec une série de que»-! 
lions, mais Me Crevier exige qu'on: 
réponde d'abord à sa question. 
11 en appelle à la foule.

Les libéraux admettent qu'il; 
s'est commis des erreurs à Pela : 
wawa, mais que les coupables ont' 
été punis.

Pour te 5e fois, fes conserva

Ottawa, 28 (P. C.) — L'hon
George Drew a promis hier soli­
de diminuer I impôt sur le revenu 
de $400,000,000 si le parti progrès 
siste-conservateur est élu le 10 
août prochain.

Dans une émission diffusée sur 
le réseau national de Radio-Cana-

servateurs ont promis de retran­
cher des taxes, viendra en réduc­
tions sur les laxes indirectes.

M Drew a dit que des "tentati­
ves ont été (ailes" pour créer l'im­
pression que les conservateur» 
abaisseraient les dépenses gouver­
nementales en diminuant les pen-

da au cours du temps mis gratui- sions .les allocations familiales et 
foment à la disposition des partis autres veisements du genre, 
politiques. M. I) 
n;

M. Drew a dit qu'il 
aussera l’exemption des person­

nes mariées rie $2,000 à $3,(KM et

J'ai dit clairement, lorsque j'ai 
annoncé le programme de noir» 
parti au début de cette campa*

disantleurs interviennent, en 
qu’ils nont pas cksmandé si les) 
coupables ont été punis, mais! 
qu'ils ont demandé s’il y avait 
eu scandale à Petawawa, Me Cre­
vier soutient que levs coupables: 
nont pas été punis parce que la 
comptabilité était trop mauvaise, j 

n „ 'es ^eux partis se sont con’ mi d ™ d-Tr vrai V tlnueilement envoyé la halle sur
im dire si c e. q y !e sujet ]es libéraux prétendant

qu’ils avaient répondu el les con­
servateurs exigeant toujours une 
réponse.

Autres problèmes
M. Loiseux, libéral, s'est attaqué 

à l'immigration massive anglaise 
qui, selon M. Drew, serait un ex 
cellent remède pour arrêter l'ex­
pansion des Canadiens français. 
Il a cité un texte de M. Drew trai­
tant d'inique la loi des allocations 
familiales, parce qu'elle favorisait 
la race française aux dépens de la 
race anglaise.

Alors M. Russel, conservateur 
et maire de St-Joachim, s'est levé’ 
pour dire que lui-même a épousé 
une Anglaise et que sa famille esl 
aussi respectable que celle de 
n'importe quel libéral.

Et M. Loiseux de répondre : 
“Que voulez-vous, c’est votre chef 
qui l a dit.”

M. Bélanger, conservateur, a dit 
que M. Loiseux parlait exactement 
comme M. Potvin. M. Potvin avait 
dit que cette campagne n'était pas 
une campagne Vnlre deux partis 
mais entre deux religions et deux 
races.

Un cultivateur conservateur de 
la région, M, Laurent Barré, a dit 
que Saint-Laurent a inondé la 
province de Québec de margarine 
en laissant aux provinces le droit 
d’en avoir ou non.

M. le sénateur Sarto Fournier a 
que s'il y avait de la 

dans le Québec cela

celle des célibataires de $1,000 à gne... que les réductions de taxe* 
51-500. projetées par nous ne diminueront

Cette mesure, dit-il, rendra umen rien les pensions, les allora- 
montant disponible pour la popu liions ou toute autre forme de sér­
iation qui pourra alors le depen vices sociaux dont bénéficié la 
ser pour améliorer le marché na population.” 
tional ries produits agricoles et m M. Drew a réitéré sa orome-s» 
dustriels, et elle permettra égale- d'exempter les municipalités de la 
ment aux contribuables “de de- taxe d'accise et de vente de 21 
meurer avec quelque argent en pour rent sur les matériaux dont 
poche après avoir payé les lourdes elles ont besoin, 
dépenses pour leur maison, leur; “Nous avons l'intention’, dit-'l, 
famille et leurs besoins quoti “de faire échec à la tendance à la 
di®ns” centralisation et à la concentra*

L autre montant rie $100,000.000 üon du pouvoir à Ottaw a et 
sur les $500,000,000 que les con d'adopter des mesures de déeen- 
.................. .............................. ............. réalisation afin de rendre 1» con­

trôle et la gestion financière de» 
affaires locales aux autorités pro­
vinciales et municipales,”

11 a ajouté que le gouvernement 
fédéral a réitéré tout récemment 
sa décision de ne pas sut primer 
cette taxe de 25 pour cent. Le mi­
nistre des Finances, M, D Ab­
bott, aurait déclaré, samedi soir: 

| ' "Pourquoi supprimer cette taxe
sur les achats effectués par les ci­
toyens comme contribuables dea 
municipalités pour la répo -tir sur 
les citoyens en général?”

M. Drew a déclaré qu- <e rai­
sonnement était faux puisque le*

Dans une élection, les candi­
dats sont toujours quelque peu 
inquiets le jour de la nomina­
tion. Les dernières minutes 

'avant trois heures leur sont 
plus ixirticulièrement pénibles.
Car r est à ce moment que sur-répliqué 
qissent d'un peu partout de.1; margarine 
adi ersaires jusque-là inconnus, était dû à M. Drew. Cet homme 

Pareille aventure a failli don a fait voter celle loi en Ontario 
nrr un coup de sanfl à Pierre et c'est le surplus de cette m:ir- 
Desrosiers, candidat conserva ichandise qui inonde les marchés 
leur dans Maisonneuve-Rose- de notre province. La preuve c'est 
mont. !que la marque de fabrication est;

Il a raconté à une assemblée, onterierme. , ,,
hier sou. qu oi, téléphoné mys- , Avant de P'-^'ire la pa ole M. 
teneur. La prévenu, quelques le sénateur avait é é insulte par 

5 - enfant. Il s est écrie: Je

2 Américains vus 
avec les trois 

chasseurs de Gaspé
Gaspé, 28. (P.C.) — On a révélé, 

hier soir, que deux Américains 
ont été vus dans la forêt de Gaspé 
en compagnie des trois chasseurs 
de la Pennsylvanie assassinés au 
cours d'une expédition de chasse.

M. Wilbert Coffin, un prospec t'ontrihuables municipaux sont rn 
leur âgé rie 37 ans. a déclaré à général ceux sur lesquels retomba 
une enquête du coroner que les le fardeau des diverses taxes, mu 
chasseurs de la Pennsylvanie nicipales, provinciales et fédéra- 
l avai! présenté, le 10 juin, à deux les
Américains dont i! ne se rappelle lu» chef conservateur, illustrant 
plus les noms. Les deux hommes les méfaits de la centralisation du 
voyageaient en jeep. Il a ajouté pouvoir fiscal à Ottawa, a dit 
se souvenir que les plaques des qu'en 1939, 50 pour cent des taxe» 
licences portaient des chiffres de ont été versées dans les coffres du 
couleur orange sur fond noir. Les régime fédéral alors que les mu 
plaques de la Pennsylvanie, por nicipalités et les provinces obie- 
tent, cette année, des chiffres de naient 1 autre 50 pour cent, tandi» 
couleur orange sur fond bleu qu'actuellement le gouvernement 
foncé, . . , perçoit 78 pour cent des taxes, et

I/C jury a délibéré durant 30 mi ne laisse que 12 pour cent au* 
mites el a annoncé dans son ver provinces el 10 pour cent aux mu- 
diet que M. Richard Lindsey. 17 nicinalités.
ans, de Hollidaysburg, Pennsylva-i •** _____ ____ 1 _ _
nie. et M. Kred Claar. 20 ans. 
d'Kast Freedom, Pennsylvanie 
“avaient été tues par des balles 
tirées par ou des inconnus”.

Comme on n'a pas pu retrouver 
le torse et le crâne de M Eugene 
Lindsey, 45 ans, pere du jeune 
Richard, le jury a attribué sa mort
à une cause inconnue. ^Ps trQjs de Notre-
hiL,Tt *1 S"r, \ C,rSTUnw! Dame de-Grâce aux élections férié- 
bizarres qui ont entoure la mort a,, in a,-,,-,» r.mak.i^
des trois hommes a commencé hier hlj ' . Htffr-'ronri. . aIÎÎL- a après-midi. Elle fut par la suite ri'î, *
ajournée pour permettre à la poli .Klir* * ""k ^
ce de retracer M Coffin Celui-ci i" mP b ' d 1 prochain, 
a déclaré qu’il était arrivé dans la f )ri,r^ corvoint organisé sous 1m 
région, dimanche soir pour exa * omi*é des citoyen»
miner certains terrains de prospec , ND**-
tion sans savoir que l'enquête de '<?s (’^ddidat* sont : MM. Alan 
vait avoir lieu hier. Brown, ((.F; Bill Hamilton, P.C.,

Le premier témoin entendu fut e* l'eed Whitman, libéral, 
le Dr Jean-Marie Roussel, méde- I'e forum aura lieu en plein 
cin-législe de Montréal. 11 a dé-alr- sur terrain du Y MC A d» 
claré avoir les preuves que les ^DG avenue Hampton, à 8 h. 30, 
jeunes Lindsey et Claar avaient ]e 3 S'il pleut, l'assemblé»
succombé à des blessures de bal- sera remise au mercredi, 5 août, 
les. Il a ajouté qu il n'y avait au- Les trois partis politiques parta- 
cun signe de violence sur les res- KPronl les dépenses encourues, 
tes de M. Lindsey, père. | Chaque candidat parlera 15 mi-

M. Coffin a témoigné que les'nutes et après que chacun aura 
“deux Américains” lui furent pré- parlé, le public sera invité à po- 
sentés nar les chasseurs comme ser des questions, écrites ou ver- 
étant “des amis des Etats”. Il a dit haies. M. Hannon, un ancien pré- 
que les deux hommes pouvaient sident du Comité des citoyens, pré­
avoir entre 35 et 40 ans. sidéra le forum.

Les trois candidats de 
NDG participeront à un 
forum lundi prochain

minute* savant 3 heures, qu'un 
autre Desrosiers s en allait po
ser sa candidature dans le me

un
viens d'être traité de 

Jchon" par un enfant
'maudit co­
de mes ad

otr ou t ufiu-MAAu-uj r ittima ifit, . T , • •» .
me comté. Cette farce, devenue|ver*a,res' J,e P»,urêï
courante dans nos moeurs ef«r-iC0l}tralre:.1 , r ir
rorafes. n'a pas eu l'heur deienfants 11 continuera a recevoir
plaire à l'authentique Desro­
siers. En un temp s et deux

Le cardinali Stepinac 
n'est pas en danger 

immédiat
Zagreb, Yougoslavie, 28 (P. A.i 

— Deux médecins américains 
le Dr John H. Lawrence, direr 
teur du laboratoire Donner a l'u­
niversité rie Californie et spécia 
lisle des maladies du sang, et le 
Dr John F. Ruzick. chef du dépar­
tement de chirurgie au Holycross 
Hospital rie Chicago — ont décla 
re hier que le Cardinal Aloysius 
Stepinac a reçu de bons soins me 
ritreu.v et “n est pas en danger im­
médiat”.

mouvements sa “gang" fut mi­
se en alerte à la porte du bu­
reau des nominations. Et quand 
s'amena le second Desrosiers, 
l'authentique ne se contenait 
plus :

— Amenez-moé une ambu­
lance tout de suite — je vas lui 
rentrer dedans — il n'y a qu'un 
Desrosiers et c'est Pierre Des­
rosiers.

Sans doute qu'un pareil co 
mité de réception ne manqua 
pas d'impressionner notre se 
rond Desrosiers, car, tout ému. 
il tourna les talons et s’en fut 
de par les rues.

Et c'est ainsi que Matsonnen 
ve-Rosemont a peut-être perdu 
un autre bon député

Oui. Pierre Desrosiers, c'est 
un gars qui a du tempérament. 
Mis en verve par te récit de 
cette aventure, il entreprend 
de faire gémir ses auditeurs.

— Savez-vous que par la 
faute des libéraux, il y a des 
femmes qui se couchent chaque 
soir sans souper ? Les mans 
sont chômeurs et vous avez af 
faire à une bande de canailles 
qui ne fait men L'hiver qui 
s'en nent va être terrible mes 
amis

Personne n'est oublié, avec 
des sanglots dans la voir. Pier 
rr Desrosiers ‘jure de combat 
Ire les communistes

Et le tout se termine par une 
émission de Radio-Canada. Pre 
nant une voix de tenor, l'au­
thentique Desrosiers annonce 
les résultats des prochaine 
elections

“Ici Radio-Canada Ont 
été élus avec une écrasante 
majorité M Pierre Drsrosiers 
conservateur dans Maisonneuve 
Rosemont: M Roméo McDuff, 
ronseirateur dans Merrier, M 
Une autre des belles histoires 
des pays d'en hant”.

Pierre Desrosiers, c’est un 
pars qui a du tempérament

les allocations familiales.”
Beaucoup de problèmes ont été 

ressassés à Y/aterloo, entre autres 
les problèmes du drapeau national, 
des impôts écrasants, etc.

Mais il y a une chose que les 
électeurs de Waterloo n ont pu se 
rappeler, à savoir lequel des deux 
partis a le premier donné au pays 
des chèques et une monnaie bilin 
gués. Ils n'ont pu le savoir parce 
que les conservatéurs et les libé 
raux se le sont attribué.
------- —M» ---  ’

Il n'est pas question ; 
de réduire les effectifs 

de la 27e brigade
Ottawa. 28 (P. C ) — Le minis­

tère de la Défense a annoncé au­
jourd'hui qu il n'est pas question 
pour le moment de réduire l effec 
tif de 7,000 hommes de la 25e bri 
gade d intanterie canadienne en 
Corée.

Dans un communiqué, le minis 
1ère a ajouté que, tel que prévu 
le 2nd Highland Battalion va se 
rendre en Corée pour remplacer 
le 3e bataillon du Princess Patri 
cia's Canadian Light Infantry.

Le Highland Battalion poursuit 
actuellement un dur entrainement 
au camp de Wainwright, en Al 
berla. Il doit se rendre en Corée 
au début d octobre et le PPOL1 
doit revenir au Canada le meme 
mois.

Le ministère ajoute que la rota 
tion va se poursuivre comme par 
le passé.

La brigade canadienne en Corée 
comprend actuellement le 3e ba 
taillon du PPCI.I, le Royal fana 
dian Regiment, le Royal 22e Régi­
ment, le 81e régiment de campa­
gne de l'artillerie royale canadien 
ne. l’escadron “A” du Ixird Strath 
cona Horse, le Sftèmp escadron de 
campagne indépendant des Ingé 
nicur». I* 56e compagnie de trans­
port de l'Intendance, la 38e ambu­
lance de campagne du Corps mé
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“LA VILLE SUR L’EAU”

STOCKHOLM A 700 ANS

MARDI, 21 JUILLET I9S1

POURQUOI VOTER?
A chaque élection, plusieurs de noa gran­

des associations qui n’ont rien à faire avec 
les partis politiques font campagne pour in­
viter les citoyens canadiens à exercer leur 
droit de vote. En usant de tous les procédés 
de la publicité moderne, on répète inlassa­
blement: Votez pour qui voua voudrez, mais 
votez!

Le rappel de ce devoir civique est-il telle­
ment nécessaire? Assurément. C’est par cen­
taines de mille et même par millions que l’on 
compte les abstentions à chaque élection gé­
nérale fédérale. Dans certaines circonscrip­
tions urbaines, le vote exprimé ne dépasse 
guère 50 pour cent du vote inscrit: la moitié 
des électeurs s’abstiennent de voter.

Votez pour qui vous voudrez, entend-on 
répéter partout, mais votez! — A quoi bon?

ment pour le meilleur candidat dans votre 
circonscription.

Je préfère tel parti, j’ai confiance en son

née dernière, m«ii les manifesta 
tiens ont été retardées À cause 
des Jeux olympiques d'Helsinki. 
C'est en effet en 1952 exactement 
que le nom de Stockholm est ap­
paru dans des documents qui nous 

- - sont parvenui, mais il est vrai-chef et j accepte son programme, mais je ne;sembl^ble ct n^me cerUin qu‘une
puis avaler son candidat dans ma circons-; agglomération existait à cet en- 
cription. —Votez pour le candidat adverse droit depuis des temps immémo 
s’il est nettement supérieur car il vous ren- riaiu' et ,voli* de quoi réconfor- 
dra alors des services dans l’opposition. ^ bîïiÆX

Les candidats en presence ne valent pas|(je notre propre capitale, 
mieux les uns que les autres. —Oubliez-les 
complètement et votez pour le chef et le pro- Un*
gramme qui vous paraissent les meilleurs.

"Stockholm, i« ville sur l'eau, o sept cents ans", tel 
est le slogan qui présida actuellement aux fêtes qui se 
déroulent dans la capitale de la Suède et se poursuivront 
jusqu'en septambra. Si 1953 est pour l'Angleterrt l'an­
née du couronnement, c'est pour nos amis suédois l'occa­
sion de rappeler la relative ancienneté de la "Venise du 
Nord".

A vrai dire ce septième cente- être l’origine de la dynastie des 
nairt aurait dû être célébré l»n- Folkung. Ses héritiers en effet

Les conflits du travail
Ol

Il est vain d'espérer une formule magique de paix sociale
par Jean MARCHAND, 

secrétaire général de le C.T.C.C.

Si l’on en croit une antique sa­
ga, vieille de quelque mille cinq 
cents ans, c'est à l’emplacement 
de l’actuelle Stockholm que se se­
rait déroulé un événement assez 
notable dans l’épopée des Vikings. 
\gne, roi des Svéars, aussi habile 
navigateur que guerrier coura­
geux, avait, après avoir traversé la 
Baltique, vaincu le roi Froste, dont 
il avait capturé la fille, la belle 
Skjalv. Revenu dans son royaume 
chargé de butin et d’esclaves, il 
avait fait précéder la cérémonie 
de ses noces avec sa jolie captive 
par un grand festin organisé pré­
cisément dans un des Ilots situés 
au centre de l’actuelle capitale

continuèrent de progresser dansi 
les plus hautes charges et attei­
gnirent le poste de “Jarl’’ ou de 
maire du palais. C’est ainsi que 
vers le milieu du XlUe siècle le 
Jarl Birger de Bjelbo, demeuré 
dans l'histoire sous le nom de Bir­
ger Jarl, se trouvait être le con­
seiller et le chef du gouvernement 
d’Erik Eriksson, le dernier repré­
sentant de la dynastie des Erik.

» i . j . ,,J industrialisé que le Canada et
A la mort du roi (1280) il fiCq^j de pias> est encore en pleine 

elire son propre fils Valdemari e.Xpansjon économique, l’importan- 
comme souverain, mais demeura ■ • •

mort le roi de fait.! vrjir(^.patjonale« n’est pas à dé-

Le secrétaire général de la Confédération des 
travailleurs catholiques du Canada, M. Jean Mar­
chand, a présenté récemment, devant la Canadian 
Political Science Association. « l’université Western, 
de London, Ontario, une conférence remarquable sur 
quelques aspects idéologiques des conflits du travail.

Nous n’avons pu en donner d Vipoque un compte 
rendu un peu complet. Nous croyons cependant que 
nos lecteurs trouveront beaucoup d'intérêt à en pren­
dre connaissance. Nous publions donc aujourd'hui 
une première partie de ce texte que nous avons divisé 
pour la commodité de l'impression. Les sous-titres 
sont de nous.

La REDACTION.

gestes simples, 
monotones

automatiques et

Abrotlssemant collectif
Les usines demeurent ainri da 

vastes instruments de dépersonna­
lisation et d'abrutissement collec­
tif, Capitalistes et industriels n'ont 
jamais véritablement pris cons­
cience de cette tragédie qui se dé­
roule dans leurs entreprises U 
nous est arrivé parfois de discu­
ter avec des employeurs de ce 
problème de la déshumantaation 
du travail; nous avons pu consta­
ter que, dans la situation actuelle, 
il est extrêmement difficile de la 
résoudre 11 serait sans doute pos­
sible de trouver des moyens de re­
créer un intérêt hutnain dans la

Dans un pays aussi

,, , , , , . ,ce du problème des relations ou
jusqu a sa mort le roi de fait. | vrj£rf>gJpatj-onaies n’est pas à dé 
C est en 1252 donc que Birger! montrer. L’avenir ct l’état de san- 
J.ar‘» le Pépin le Bref suédois, for-'té de notre société en dépendent
tifia définitivement les trois prin 
cipaux Ilots du goulet d’étrangle­
ment par lequel les eaux douces

Mais, l’hvdromel aidant, les rudesse du pays. *e développa rapide-1 sociale. A ce propos, une remar
<•„ ment comme centre commercial in'"» «’iirsnosp dés rahrwrl • mêmfVikings s’étaient assoupis. Ce que 

voyant Skjalv, aussi intrépide que 
belle, avait attaché une corde au 
cou de son futur époux et, aidée 
de quelques esclaves, l’avait pen­
du avant qu’il n’ait pu réagir. Cet­
te action d’éclat terminée, la pri- 
s o n n i è r e et ses compatriotes

Disputes d'érudits
Tout cela, nous dit-on, s’était 

passé i ‘‘Holmen vid Stocksun- 
den’’, c’est-à-dire à “l’îlot entre 
les détroits aux poutres”. Ce se­
rait donc l’origine du nom de 
Stockholm. Mais, bien entendu, les 
historiens ne sont pas tous d’ac

En toute sincérité, je ne puis choisir 
entre les candidats et les partis en présence.
Alors, pourquoi voter? —Pour accomplir 
votre devoir civique. Si vous ne pouvez vrai­
ment exprimer la moindre préférence en te 

se demandent des milliers de citoyens parmi nant compte de tous les facteur*, annulez 
lesquels on trouve sans doute nombre de nos votre bulletin.
lecteurs. Pourquoi me déranger pour accomplir un

• geste aussi platonique? —Peut-être pour
Je ne me suis jamais mêlé de politique | empêcher que l’on n’amène un faux électeur 

active, dites-vous, et je n’appartiens à aucun voter sous votre nom. Ce sont les absten- 
parti. —Cela est très bien. Vous êtes en me- ; fions qui favorisent les fraudes électorales, 
sure de faire un choix impartial et judicieux Si vous ne jugez pas à propos, en toute cons- 
à la condition que votre indépendance ne «e cience d’exercer votre droit de vote, c~îa ne 
transforme pas en indifférence pure et sim- vous justifie pas de priver vos concitoyens 
pie. L’esprit de parti peut obscurcir l’intelli- d’exercer efficacement leur propre droit de 
gence. ; vote.

La politique ne m’intéresse pas. —\0U,8 Je ne me dérangerai pas pour voter à 
avez tort. Un citoyen ne saurait se désinté-1 fljQjnj, qUe j’on ne vienne me chercher en
resser absolument de la chose publique. La j voiture. —Votre bureau de scrutin s 0 n n , e r e e, ,e5 UHJS
politique suivie par nos gouvernements in- probablement qu’à quelques pas de votre de-^y.^nt MUté à bord des drakkars 
fluera nécessairement sur votre vie person- meure yous n’exigeriez pas que l’on vienne et rejoint leur patrie 
nelle et sur la vie de vos enfants. V0U8 chercher en voiture s’il s’agissait d’une

La politique me dégoûte. —Vous devez affaire ordinaire. Pourquoi contribuer à 
surmonter ce dégoût parce que ce sont vos aug.ment;er ies dépenses électorales du can- 
intérêts essentiels qui sont en jeu. Les re- didat et du parti? Vous en ferez probable- 
présentants qui seront élus voteront les lois ment d’ailleurs les frais d’une façon ou d’une 
auxquelles vous devrez obéir et fixeront les autre s’ils sont victorieux puisque les sous- 
impôts que vous devrez acquitter y compris ^ crjpteurs ^ ]a caisse électorale obtiendront 
peut-être l'impôt du sang. Si l’on se détour- (jes avantages au détriment de l’intérêt gê­
nait de toutes les organisations humaines ou npra] , . ..*• . j .• u- ,
il » passe iW dKW. déplorables, il n’y nu- ‘ « \HSX^!SSJf
rait pas assez de solitudes pour recevoir tous To.,„ u. citovens doivent voter a chaoue V^ins voisins qui, pour échap- . „ - j
ceux qui voudraient fuir la société. 1f.us citoyens doivent unei a en que| à des avaient utilise;nom signifie serrure de granges ,

^ élection. Ils doivent voter le plus judicieu** ^ 0 ^ ^ embarcations des troncs à cause dp sa législation contre les
V a t il vraiment a ,.hmsir entre les nartis sement possible, mais ils doivent voter. S’il, d’arbres évidés (stock) afin de ga- voleurs. Tant au point de vue éco-

. ? w ni* enffVaÎm * T es nro accomplissent régulièrement, avec sériefix, cegner l’ile voisine (holm). D’autres fornique que culturel, la Suède se
qui sollicitent nos suffrages . — Les pro- d H , : + 80U. déclarent que l’actuel Norrstrbm développa rapidement durant ce
grammes de nos grands partis politiques ne Devoir civique, et su leor arrive prop sou ^ traverse !a rapjtaje suédoise règne, qui vit apparaître la cheva-

fortement C’est l'arrière-plan de cette s«- travail industriel tout en conaer- 
conde catégorie de conflits que je vant les techniques modernes da 
voudrais mettre en évidence, en production massive; mais la pro­
analysant quelques-uns des problè- duction et les c. àts s'en ressentî­
mes ouvriers qui ne peuvent être raient, au moins pendant la pério- 
résolus suivant les conceptions tra- de d'adaptation. Dana notre régi- 
dttionnalistes et dans le cadre des me de concurrence, il est fort pro­
institutions auxquelles elles ont bable que l'employeur qui s'aven- 
donné naissance. Iturera seul dans cette voie dispa­

raîtra éventuellement de l’échl- 
Li déshumanisation du travail quier économique. Et comment

amener tous les employeurs qui se 
Parmi les conséquences désas- font concurrence sur les marchés 

treases qu'a produites l’avènement nafionaux et internationaux à ac­
ta vie de l’entrenrise son Inser- (le lâ *rande industrie, la plus cepter, sur le plan de la produc­
tion dins la vie sociale et dans ia>fraPP*nte est sans doute 1» déshu- tion, les restrictions qu’impose la vTe SreUe Dm relationsou- mamsation du travail. Dès J a fin respect de la personne intégrale

ineontestaiblement. Les relations 
ouvrières patronales sont liées, en 
effet, à tout le problème ouvrier;

du lac Maelar s'échappent vers la : elles'influent sur le revenu dm 
Baltique. Situation un peu analo- travailleur, ses conditions de tra- 
gue à notre Lutèce : à la fois voie vail, sa famille, sa participation à.?.U„H»PTnd!«tri*'*V,:ia‘nbK'nni.‘ de passage facile pour aller du la vie de l>ntremrise. son inser- de 'a ïrand? industrie, _ la plus cept 
nord au sud gr&ce au peu de lar­
geur des bras du fleuve, site faci­
le à défendre et lieu de rassem­
blement de commerçants et de na­
vigateurs.

Stockholm, principale forteres-

du XIXe siècle, le progrès du ma du travailleur? Si on ne peut y ar- 
chinisme a bouleversé les procès- river, faut-il conclure que notre 
sus de production et les cadres des régime économique est ineompatl- 

iine influence déterminante «uriMétiers traditionnels. Jusque-là, la ble avec les exigences d'une civi-
notre vie économique politique «t!“f,chitn« »vtar^|fn ^fi^enê COn" iUs*tlon 7*iment humaine? A quoi

‘ditions de travail; mais elle nemous sert de combattre le commu-

vrlères-patronales posent égale­
ment le problème ou capitalisme 
industriel et financier qui exerce

ial,I que s'impose & l abc^d même remplaçait pas l'adresse profe, n,Sme qui étouffe les aspirations 
la capitale devant rester jusqu’au ;si, au cours de ma communication, f nn'pil* suPéneure? 1 homme si, d une
XVIIe siècle l’antique Upsil. Dans je ne fais pas toujours la distinc- ^ manièrfte !™is aussi cÂfflcacf
Staden-Mellan-Broarna, la “cité!tion entre capitalisme et entrepri- lui.apportait, dun effort pénible, ment, nous arrivons au même ré­
entre les ponts”, la vie était celle 
de toutes les agglomérations du 
moyen âge, avec ses églises, ses 
couvents, ses maisons à pignons, 
ses ruelles resserrées. Enfin deux 
portes de l’enceinte donnaient sur 
des ponts-levis qui reliaient la cité 
à ses faubourgs sur les rives nord 
et sud, souvent ravagées par les 
envahisseurs danois.

,e Hens à soulianer Mais’ aver l'*vènement de la ma-suitat? Le bilan de nos richesse* 
elle existe. Toutes les entre- çhine automatique ou semi-auto-matérielles ne compensera jamaisse privée, 

qu '

Un* espérance vain*

. , .... 1 tre industrie.A la mort de Birger Jarl, son 
fils Valdemar monta sur le trône,1 

_______ mais pour peu de temps. Une ré-;
Icord Certains prétendent que les solution lui substitua son frère ca- Ce sont les conflits de travail - .

- - - • - det Magnus Ladulas, un des plus qui, en général, attirent l'atten- un rythme purement mécanique.
' ‘ ............................... tion du public sur cette question;

des relations ouvrières patronales,
brillants représentants de la dy 
nastie des Folkung et dont le sur­

prises privées ne jouent pas 'nonius1 snéciali Un t<? etï chose
rôle déterminant par rapport aux j ^rad*s- De P‘us «n P1!15 sp^,a1!' Le grand capitalisme n * eu, jus- 
marchés et aux structures en gé- sée> ‘a m,ach,ine a. a“!i]M rindu ^ qu’à date, qu'une seule préoccupa- 
néral; un grand nombre en subis- «mssaire le tra',al1 a la , , .frition: une production maximum 
sent les dictais et n'influencent;8 ™,).rcelé,1®ï tS<;hea * ,m tel P®1.1!1,pour un profit maximum II a tout 
point leur fonctionnement. Mais,!<3>l,eJ.les noff[^nt Plua aucun inte- subord0nné à cet impératif. Il ap- 
par contre, nos grandes entrepri- humain- L apprentissage, c est- par1jent maintenant a l'entrepris# 
ses sont intimement liée* au régi- a.'dlre somme la culture profes- prjVpe f)e démontrer qu'elle est ca­
me capitaliste, et elles rmstituent i4,°l!ne'l(;i .i*1. r^.dul}e ?u minimum 1)abip ^ s'élever au-dessui des 
la part la plus importante de no-;',:nfin' 1 idéologie technocratique * considérations de profit pour sau- 

' ' ' ’ f1”1 Par considérer directement vegarrier |es valeurs humaines qua
! homme lui-meme comme une ma- Je5 structures menacent. Car la 
chine: 1 analyse des mouvements mon(je ouvrier n’accepter* pas in- 
et des temps de travail est venue définiment la déshumanisation du 
graduellement imposer a 1 ouvrier )ravaj] p0ur rf,,* motifs de renta-

bilité.

se différencient peut-être pas autant qu’on 
pourrait le souhaiter, mais on peut relever 
des tendances différentes en suivant un tant 
soit peu les nouvelles politiques et parlemen­
taires.

Je trouve que tous les partis se valent et 
je ne puis vraiment choisir entre eux. 
— Oubliez alors les partis et votez simple-

vent de se trouver dans la nécessité de!s.appclait j i’0rjgjne "stocksund”. leri* avec ses moeurs courtoises

Il ne s'agit pas, bien entendu.
Jugeant alors sur des éléments in-:dVe‘our,>er,i I’éc(0n°1™ art,isa 
suffisants, ne rattachant pas tel "al«- serait sacrifier notre stan- 
conflit particulier à l’analyse d’une dard de Vle et tous les Pr°Krès ^

Integration dtt travaillaurs 
dans l antrapris*

Nous aborderons, en second lieu,

donner un vote dont ils ne sont pas réelle-;c‘est.à.dire le détroit défendu par et scs tournois 
ment satisfaits, les meilleurs citoyens en;des pieux contre les éventuelles 
viendront bien collectivement à trouver le attaques des voisins. Enfin, cer- 
moyen de contribuer au choix de meilleurs^urboiseéxep ,ca lon
candidats et d obtenir les reformes electo-l ............. -
raies qui s’imposent.

Les échanges intellectuel* 
du moyen <g*

situation sociale et économique "ou? a,, a u,s,„notre c!y, ^1®" une autre caractéristique de 
complexe qui seule permettrait de dustrie"el l ouvrier lui-même, en gran(ie industrie moderne — qui 
le comprendre, irritée aussi par la tal?t due consommateur, se refuse- n>s, ^'ailleurs pas sang rapports 
fréquence des grèves et des re- , 8 jp,,e ,ÇlllIlon 11 s agirait ^|roits avec celle que nous venons
vendications ouvrières, l'opinion P'j * de corriger nos techniques (j ana]ySpr; ]'abjme qui s>st creu- 

I publique se rabat fatalement sur industrielles pour qu elles ne con- entre, d’une part les appor- 
des solutions faciles et abstraites dulspnt plus 8 Production en sé tfurs j,, fgp|taUx et la direction 
qui lui semblent constituer des pa- n®, de r.ol>ots humains, «n pour dp i entr(.prise ei d’autre part, les 
nacées universelles. Elle espère .ra,t .Pr°,r®-. ^ Première vue que lravailleur!t

P**rr# VICIANT

BLOCS-NOTES

Quoi qu’il en soit‘de’ces dispu-1 ,Les relations avec notre pays: tout au moins que l’on finira par de^effirt* sérieux^danf cette Dun côté‘ ,es •c«onnairM. véri- 
Quoi qu i! en soit de ce- P s’mtenaiDèi-wwt ir.nia««i r.rrhovA.: (rn.ivpr un* fnrmule maffimip nui onf graduelle ,able* propriétaires du point de

mont r.iot» 1. nnnnontinn (Vvln VllC juridique, m«is qili r’CXerCent
mz mmmp énnoue de la fonda Collegiuml les difficultés et qui bannirait à 'a*, ni. î Pr.nd#ment en fait aucun des droits et privilè-
(inn2 r.nüpU “/*,„( imer uosaüense”. Trente ans plus tard,'jamais, de notre société, le fléau H* Rcs de la propriété, et qui n en as-
du qîe Stockholm était beaucoup^ pcfium ^ St ■ t da travfn” pour adopter ^ Sniouï^ini^dïni
plus ancienne sans doute, à l'ins-’^îî J* ne veux pas é,r* PRss,m,*te- celle du “plus grand rendement ,lons Leur unique intérêt dans

, *“2 Æ*ce , « 1 ei,A • s’intensifièrent. Enl2a5, l’archevê-i trouver une formule magique quiHnic l ?nd prrat^ P l"i H,.p HP ché d’l,Psa' cr“a 8 P*ris pour les ; réglerait automatiquement toutes ^ 
dois se sont arrêtés a lada/«de;étudiants suédois un “Collegium! les difficultés et qui bannirait à ™

se", suivi d un troisième collège mais je crois que cette espérancecélébrer^nfus nup1 le"teminénai-h^ SUs la montaSne Sainte-Gehe-'est va'ine, Elle ne repose, en effet, 
re PB j'lève. On notait à cette époque en que sur cette concepUon à priori

Notre illogiim*
J'ai bien peur qu* Lapalmt n'ait axprim* par la carica­

ture d* samedi l'atmoiphèr* réelle de l'élection fédérale : 
un orateur qui t'égosille et qui tue à la radio, pendant que 
citoyens et citoyenne! te cherchent ailleurs det évatlont.

Sans doute l’opposition entre les deux principaux partit 
n'ett pat suffisamment aiguitée. Mais pourquoi, é l'haur* 
actuelle, la parti C.C.F. n* révaillt-t-il pat plut d'attention 
quand il abord* det tu|*tt qui touchent d* ti prêt é le vie 
quotidienne : atturance-santé (dont parla aussi M. Drew, 
dent un autre esprit), pentiont d* vieillesse, habitations, | 
etc. ?

Ces sujets-là faisaient vibrer les ponts) qui unissent tous les Ca 
masses hier; ils les emballerontinadiens, ses fabricants d’élection 
demain. En attendant on a l’im- font appel au préjugé de race.

iconcertant : un journal indépen-j •
jdsnt. j Depuis huit cents ans le pouvoir
| L’étrange, c’est que cela dure monarchique était détenu par 
depuis 43 ans. Les partis ont tou- ' «ntique dynastie d Upsal et par 
. , , . . . ... ,.,ises successeurs, notamment parjjours éprouvé la même difficulté le Mint roi jX cbiffre déci-

;à situer le Detxnr. S il les com- dément prédestiné. Mais, si les 
battait, ils le pensaient vendu à huit premiers Louis ont laissé

moyenne cinquante étudiants sué- selon laquelle les conflits entre pa

chez nous des souvenirs précis, 
l’existence de la plupart des pre­
miers Erik parait sans fondement
historique . . .

pression de traverser un temps 
mort. C’est comme si le sens po 
litique était à demi paralysé.

l’autre parti. S’il les appuyait, ils 
croyaient l’avoir absorbé. On n’a 
reconnu pleinement et publique­
ment la liberté de M. Bourassa 
qu’après sa mort !

Cela n’s Jamais empêché le De­
voir de dire ce qu’il croyait devoir 8nf,ur,de'a Province d'Ostrogo

'thie, s était, par son énergie et son

L'ascension du jarl
Un certain Folke Filbyter,

Peraonn* n’a lieu de s’enor­
gueillir de cette fausse sagesse.

Et ja dis bien : au préjugé de 
race, non pas à un nationalisme 
qui serait légitime. Demander un 
vote pour un chef de parti pour 
cela seulement qu’il est de telle 
ou telle ration, c’est pratiquer le 

Qu on menace de nous enlever i^s libéraux s’y résignent
le droit de vote et des milliers par opportunisme, 
d’hommes consentiraient à mou­
rir; mais ils ne prennent pas la Ce que nous devons demander 
peine d’en user paisiblement, ou au* partis fédéraux, à leurs chefs, 
du moins ils ne se préparent pas r est une politique canadienne,; 
à l’utiliser en connaissance de qui soit en même temps juste pout j

les Canadiens français. L’expé-) 
;rience a prouvé qu’un premier ml-j 
mistre canadien-français à Ottawa 
m'est pas nécessairement celui qui

dire II continue.
André L.

ambition, élevé aux plus hautes 
fonctions du royaume. Il devait

Besoins financiers des écoles
Alions-nou> nous rév«ill*r ?

pour une dépense minima de for- 1 pn,';',Pn:;e' pest '« ^,dende;Jla 
ce de travail”. Ils se sont occupés ™n.datrnt. P'us ou moins démo- 
de plus en plus de la santé des pratiquement, des directeurs pour 
travailleurs et de leur comporte- aflr er) leu7,nor" 6 ^ 1 “r'1* Ju* 
ment psychologique. Mais on n’a ,sulvant les *tats J a®‘
pas assez remllrqué que le motif (m!pls P ®n autPP des ppn;
qui a présidé à’ces changements ,amw et ,ries, m,ill pr'r d'°uvr *r* 
n’a pas varié: on les a opérés ex- qu' *rPO'i";nt^àl entreprise uni- 
clusivement en fonction ne la pro-due1men . eur ,r*'al1- ( là leur

____ - - . „ ri activité — qui se ressentait de SPule Pulssanr<‘ economique, mais
géraient finalement les choses Le ré5istance ouvrière au nouveau p'est/,n nnémp tpmpî’ !a plus Kran'
public ne comprend pas que les système I s célèbre ennuête H»w. de richesse de 1 entreprise plie-
conflits ne sont que des épiphéno- ihorne qu'on présente souvent mén?e-, Et comme ce,te»i..n ïïX tï ssrrsjs ‘Jtltk

trons et ouvriers ne seraient que 
des incidents de la bonne marche 
d’un système économique et social, 
et que, par conséquent, quelques 
corrections de détails, un peu plus 
de compréhension ici ou là arran

cause.

Let libéraux font appel 
au sentiment de race

'nous donne l'une et l’autre. M.____________  _____________
On nous rapporte de plusieurs Saint-Laurent, qui sert sa langue, scolaires du diocèse de Rimouski 

comtés que les orateurs de quar- dp^jiprt le fédéralisme avec une vient d'aborder le problème, i son 
lier et les eabaleurs libéraux som- constance digne de meilleures congrès annuel. Deux résolutions 
ment leurs compatriotes de voter cau.,cs. ont été adoptées à ce congrès dio-
pour M. Saint Laurent parce qu’il n y , de rir0Dlt à s'entendre céséin. La première demande au ^ qii m i# pre9laenl 1TemDlay 
os ca o ique e c^na( ien 1 an‘ pr£cher le racisme par des genrfiouven>em*nt d instituer un prêt que nog jeunes filles détinssent 
çais, tandis que M. Drew est un tiennent épicerie de leurs scolaire pour la construction selon renseignement et que le nombre

prétendues idées larges |une formule analogue à celle du ^ nor’
prêt agricole. La seconde résolu ma!es tllle *n d*p™a«ant

Les quelque 100 Cemmitslens scolaires d* le prevince 
n’ent plus les moyens financiers d* faire face è leurs obliga­
tions. Réunies en Fédération provinciale, elle* présenteront 
un mémoire devant la Commission reyalj Trembley sur les 
problèmes fiscaux. Avec le mémoire de* municipalités, cet 
exposé d* no* commissaire* d’école sera tant contredit l'un* 
det pièce* les plus fondements!*! d* l'enquête royal*.

La Fédération des commissions institutrices qui n’ont pas $20 par
semaine; 5,536 obtiennent entre 
$20 à $29 tandis que 1,508 seule 
ment gagnent plus de $29 par se 
maine. Une pareille situation est! 
tout simplement intolérable. ”11 
n’est pas étonnant dans ces condi-j 
lions, dit M. le président Tremblay

protestant et un Anglais.
L’argument sonne étrangement 

dana leur bouche Car l’on n’a pas Reconnaître 
entendu dire que M. King soit dp 1 [’indépendance 
venu ’’papiste’’ et français pour r

tion demande au gouvernement de Tout le monde reconnaît l’impor 
généraliser 1. taxe de vente ss.’^Touf ie monckcôntîeit

fair, plsisir à la provnice de Qué- Le D.ooir est devenu “conser-1" r0rP° ép^w* es^Tvant 'teu^uî* "lutte 
bec: pourtant ils ne le désertaient valeur”, nous écrit un lecteur oc-, , .. 4 .. pour l’esprit et le coeur des peu
pas. casionnel II doit s’agir d’une con- président de la r eoeration pj^s çjna(jjeng français ont

Que cette campagne officieuse version ultrarapidc Car il n’y a Prov'n<’'*,r. M. Guillaume Trem-f*it dans le passé des sacrifices
J _____ r„,tra Iblay, d’Arvida, a abordé les diffi-inouïs pour 1 éducation: il fautne préjuges orchestre une campa- pas trois semaines, dans Outre- , ., • * _ z _ •tii«n*»('hiii m„i«inii^.
gne officiellement fondée sur U mont, nous étions "libéraux”. (fultés financières qui se presen-
dèfense de l’unité nationale, c'estl Bien des hommes ne raisonnentl,pl>t poup 1 *ns*m € és corpora-

dois à Paris, sans compter ceux 
inscrits aux universités d'Orléans 
et de Montpellier. Parmi ceux-ci 
Philippus Ragvaldi, qui avait rap­
porté d’Orléans le titre de “decre- 
tum doctor”, deviendra le chan­
celier du règne suivant et rédige­
ra à l'intention de son souverain 
un traité de pédagogie demeuré
célèbre: “Um styrilsi konunga oka . . ,Cuai.ii»- irumuc uca m-i
hôfdinga”, inspiré du “De regimi- que d’une divergence plus profon- dustrial relations” n’a influencé la n*-„cest fn sommp tout, ,eur a,r» 
ne principum” de Philippe le Bel. de liée étroitement à l’état même 8rande entreprise américaine que fiu’ils en*a«ent dan* 1 aventure. 
Pendant ce temps Etienne de Bon-jd«s structure» sociales. iparre qu’elle mettait en évidence Bs auront a subir les périodes d#
neuil, tailleur de pierre de Notre- Sans doute, 11 faut distinguer une hausse de la production On f,,°?1 ***. Par'lel ou ’’ées »
Dame, était appelé à Upsal pour entre deux sortes de conflits. Cer- s’est ingénié, en somme, à procu- lndus,[',e *. '«Quelle ils appar- 
construire la plus grande cathé-jtains n’impliquent directement au- rer à l’ouvrier un bien-être super- .nIu‘rU: . !"n,?1' S * , ,oui* 
drale suédoise. cune modification sensible de nos fieiel, à lui faire accepter sans ex!stfncc et celle de leur famille

T . . . structures industrielles, économi-trop de heurts sa mécanisation r e^en.jt ®e 1 entreprise.
Læ voyageur français qui visite ques et sociales; ils sont évidem-psychologique; on n’a fait ainsi', Pourtant, dans cette même en- 

ir act?e. * '’Riddarholrnen men( ies p|us fsciles à résoudre que perfectionner le système On reprls*’ 'puvrler eat cpnsidéré
Kyrke , le Saint-Denis suédois,(et n’amènent habituellement pas ne l’a pas amélioré du point ^e POIïrne w11 etra,ne<T' Lorsqu il est 
peut voir devant le maître-autel le de perturbations graves D'autres vue de ce oui, dans l’ouvrier, est embfuch^ 3n lul donne .u.n,nu,re‘

........... ’-dissensions se réfèrent dlrerte- le plus profondément humain; on p®, e* ®/*e *sl!®"Pt*n'ineanêi’th*1p'ia
ment à des divergences sur les ne lui a pas restitué la joie inhé ou n,oln’ mon®K i"
structures elles-mêmes, à deux rente à l’accomplissement d’un pomprendra probablement jamais 
idéologies opposées; ils constituent!travail quelque peu créateur. Sa !a P îCr.n te"
le problème fondamental auquel;tâche n’exige pas davantage un ap- 2 * nsPlhi^PnPr^Pris^ m
notre société doit faire face et port véritablement personnel: Ü a a ?Phl JP i f.rH v. m* mP
qu’elle ne pourra éluder indéfini- est toujours intégré dans un vaste bL, ’ rencontrer é|tes

1“' Si,” ,ui ntrîÆu 1S
divers départements de t'usine et 
qui ne connaissent pas le gérant. 
Ils sont laissés dans l’ignorance la 
plus complète des problèmes de 
l'entreprise du marché, des prix, 
de la situation financière, des amé­
liorations techniques, etc. Ainsi 
l’ouvrier ne sait à peu près rien 
de l’industrie dans laquelle sa vie 
est engagée; son sort est lié à des 
décisions auxquelles il n’est pas 
appelé à participer et dont il igno- 
re, la plupart du.temps, les mo- 

PhmeuTs parmt les 132 met f|fs risque qu’il court, nous
de 1817 ont perdu leur nom, l’avons vu, est pour le moins aus-

_____, _ , si considérable que celui de Tac-Par exemple, on ne trouve plus tionnaire Ma|Si o„ntr.irement à c#
la curieuse dénomination de dernier, il n’a rien à dire dans la
Chemin nti h# conduite de l’entreprise et ne parChemin ou de Rue des F.nfants Uçjpc jamiis au/déciiu)tui quj
Trouvés”, ou "Foundlini/Street'’ auront des répercussions sur son

cénotaphe d. Magnus Ladulas, fils 
de Birger Jarl, fondateur de Stock­
holm, à peu de distance du sar­
cophage ne marbre vert du grand 
Gustave-Adolphe et de la tombe 
de porphyre rose de “Desideria”, 
notre Désirée Clary.
(Le Monde J. ment.

L’ACTUALITÉ

Quand Jacques Viger était 
inspecteur des chemins

itlons scolaires de la province. Il a 
signalé que la taxe foncière ne 
répond plus aux exigences moder­
nes et que les octrois du gouver

une bizarrerie de plus. Les libé- que par catégories ultra simpll 
raux sont psssés maîtres dans l’art fiées. Qui combat leur chef est né- 
du double-jeu. cessairement du parti adverse. Si

Car dans le même temps leurs je n’aime pas le bill 34, je suis li- 
journaux anglophones tentent de béral ; mais si le centralisme de 
détruira M. Drew dans l’Ouest et M. Saint-Laurent me parait inac 
l’Ontario, en le décrivant comme ceptable, je deviens conservateur; 
l’allié de M Duplessis. 1* Globe où le problème est compliqué.
<md Matl note que cette tactique c’est quand les deux attitudes sont 
n'a qu’un but : éveiller les préju- affirmée» le même jour. Alors le* 
gés antioansdlens français qui sub- partisans des deux côtés éprouvent 
iistont dans le* consciences de une véritable inquiétude, comme 
no* associé» devsnt un vesu à deux têtes, îls:d** *2,600 Institutrices, qui ensel

Ssint- aiment mieux un franc adversaire d^‘ iVef^

aujourd'hui multiplier cet efforl 
sans aucun retard, car il n’y s 
point de condition plus urgente 
pour notre existence ethnique 
— (Le Soleil)

nement provincial, malgré qu’ils gjhJe VOUS pOfle
soient constamment augmentés, ne 
sont pas encore suffisants pour 
permettre aux Commissions scolat 
res de boucler leurs budgets

L* meilleure preuve de ITmpuis- 
sance financière des Commissions 
scolaires a été fournie lors du 
récent congrès de la Corporation 

.des instituteurs Presque la moitié

Ainsi, pendant Mque m dull- aiuirm nnrux un iranc auvprsaire i _ ... j. #« non, . . . . , . , des villes, gagnent moins de Jl.OOO
Laurent évoque les idée» (et les qut ce phenomèns compliqué, dé-par urinée. Il y a exactement 5.532

La vieillesse honorable n’est 
pas celle que donnent de (ones; 
jour», elle ne se mesure pas au 
nombre des années; c'est che 
veux blancs pour l'homme que 
ta sagesse, c'est un âge avancé 
qu'une vie .tans tache

(Sag. 4. 89)
(Texte choisi par 1* Société 

catholique de la Bible)

L archiviste municipal, M. 
Conrad Archambault, publie eni 
appendice à son rapport an­
nuel, un .document inédit et 
d'un vif intérêt pour les Mont : 
rcalais s’intéressant A la phy­
sionomie ancienne de leur ville. 
Il s'agit du tableau des rues de| 
Montréal en 1817. L'intérêt de! 
la nomenclature se double du 
fait quelle porte la signature 
d'un personnage bien connu 
des chercheurs et qui fut aussit 
notre premier maire : Jacques 
Viger.

A l’époque de la confection 
de la liste toponymique, Viger; 
occupait la fonction de grand 
rayer municipal, plus prosat 
quement dénommée inspecteur, 
des chemins.

Les magistrats qui assuj 
matent alors l’administration 
de la cité, car Montréal ne pos­
sédait pa» encore de conseil 
municipal, avaient demandé à 
Viger de dresser l'inventaire 
de "toutes les rues existantes 
dans la ville et les faubourgs”, 
l^a municipalité se composait A 
ce moment de la tulle elle-mt 
me et rie sept faubourgt: Potn

te-à-Calhère. et les faubourgs
Ste-Anne, St-Joeeph ou des Re 
collets, St Antoine, St-Laurent. 
St Louis et le faubourg Québec 
ou Ste Marie.

La population de Montréal 
était estimée à quelque 17.000 
ou 18,000 en ct temps, soit à 
peu pris féquivalent de St-Jé- 
rime ou de St-Jean sur-Riche 
lieu en l'an 1953.

M. Viger n euf pas de peine 
à recenser les rues montréalai­
ses de 1817; elles ne formaient 
un total que de 132 On en re-! 
lève maintenant plus de 1,500

La ville proprement dite 
comprenait 37 rues dont les 
quatre principales étaient: $t-j 
Paul, Notre-Dame. St-Jacques et 
Craig. "La rue Craig, notait 
l’inspecteur, est la quatrième! 
rue de la ville; elle est divisée\ 
en deux par le canal, elle est 
communément nommée rue du 
Canal.”

M. Viper fait ainsi accompa­
gner sa compilation de "remar­
ques". qui sont très précieuses 
d qui veut reconstituer le Mont­
réal ancien. |

que l'on rencontrait A la Potn- travail et sur sa vie.
te-à-Calîière,. Pteudo t*nt*»iv*t

Les appellations jolies de rue Mais, sur ce plan aussi, on peut 
du Perthuis, de rue du p*rc. m’opposer des efforts faits par di-* r d” ÆÆrprotestant, etc., n’ont pas trou.'me
ré grâce chez les toponymistes Ainsi, par exemple, plusieurs 
de notre temps. On lit aussi les compagnies publient de» revue» et
noms aujourd’hui disparu» de df* journaux *, l’!dr*“î, d«* em' 
m,*» ew a 11 . -.a j ployés Mais il s «gît dun soucie des Ailomamls, et de rue fi'jnformapon p|us apparent que
oea Jurés don* le tableau Vi- réel; les potins snas Importance y 
per. On a pourtant scrupuleu- occupent la plus grande place, et 
serrent (?) conservé me de la i1* qui touche directement la strue
Friponne, sourenir de la pério ,,lrf dî I u,in* ,
de Rinot f so^ w*'! Imprègne
f,'e "‘r '■ d’une forte atmosphère de propa-

Le “Tableau général des rue» gande Dan» la plupart des ras. 
,ces publications visent bien plu* à 

de la Ville et des Kantbourg» de créer une atmosphère favorable à 
Montréal, avec remarque», tel une plu* grande production, ou 
que préparé en 1817 par Jar propre à assurer sa rontinuité,
mies Viver inaneceur rte,, r-h* Qu * donner des informations sna-ques v.ger mapeceur des che ^ptjblM rif rM]pr ,, véritabl*
nuns fera le plaisir de nos ar gjtuafjnn l'entreprise De plus,
chéolopue*. le* ouvrier* n'ont aucun rôle vrab

L. R. (Suite A la page I)
1 «
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TRIBUNE POLITIQUE
M. Roméo McDuff

Mont rial-Marc i*r
M Roméo McDuff, candidat con­

servateur dan» Mercier, a déclaré 
hier soir que toute personne le 
moindrement au courant de la 
chose publique ne peut ignorer 
que les libéraux se servent de M 
St-Laurent pour tenter d’obtenir 
les votes des Canadiens français 
du pays.

Parlant à l’ouverture officielle 
de sa campagne électorale, à la 
Pointe-aux-'frembles, sa place na­
tale, M. McDuff a voulu prévenir 
son auditoire contre cet appel aux 
sentiments pratiqué par les libé­
raux. “Je vous prédis, a-t-il dit, 
qu’advenant la réélection de M 
St-Laurent, quinze mois plus tard 
U ne sera plus premier ministre. 
On l’aura remplacé soit par M.

Vol de $3,800 dans 
une succursale de 
banque à Gifford
Giffard, Çué., 28 (P,C.) — Un 

bandit arme a pris la fuite avec 
une somme de $3,800, hier à la

de l’épouse de J.-F.-A. Catien, dé- 
_, , „ v, _ cédée il y a quelques jours, avantFickersgill, M 1 earson, M, Turc a(jresJer jg pgroie ]ors ()e {’ou.
bull, M. Gardiner ou un auf iverture de sa campagne officielle.

joué par M. St-Laurent dans le 
domaina international. St-Laurent, 
dit-il, passera i l’histoire non pas 
seulement comme un grand chef 
d’Etat canadien mais aussi comme [Tanque CanadVn-
un grand bienfaiteur de lhumi-lM NaUonalei à Giffard. Le voleur 
“‘‘a' a ordonné au gérant de lui remet

Parmi les autres orateurs on r«- tre„le ton^emi de la caisse_ 
marquait MM. le Dr A.-D. Milot. Charles-Auguste Côté gé-
Gilbert Croteau, président de la ^*nt l*. b»nclu« *n,^f V1 
Jeunesse libérale de Laurier, Me I* banlieue de Québec, a dé- 
J.-Itené Larivée et J.-G. Râtelle. clar^ * * .Pollc« «lu 11 * e*L 
député aortant de charge du corn- ,■ Q,a com™* i"®15.1'
lé I afontaine tu<Je * 8h- 30 "ler matin. Trente

minutes plus tard, un étranger por­
tant un chapeau brun entra, un 
revolver à la main.

“Il me demanda l’argent", dit 
M. Côté à la police, “et m’obligea 

M. J>P. Deschatelets, candidat à me coucher i terre. 11 s’enfuit 
officiel libéral dans Maisonneuve-!ensuite par une porte à l’arrière”. 
Rosemont, a demandé hier soir 30 La police de Giffard est venue 
secondes de silence à la mémoire sur les lieux (jueloues minutes

après le vol, mais elle n’a trouvé

M. J.-R. Deschatelets
Montréal-Malsonnsuvs-Rosemont

aucune trace du voleur. La Sûreté 
provinciale, venue elle aussi sur 
les lieux, croit que le bandit a pris

«Pnnl Tout comme M. Saint-Laurent, }?,/t^ai^inslllu"«r“utomobile <Jui 
f.?tnrŒ£ , candidat libéral n’a pas fait de » «tendait à la porte

u 8r*n^e* promesses. Mais il a dit
qUe 6 p0UV0 r qu'il s’efforcerait de rendre l’ac- qu’a, selon eux, la classe ouvrière 

lit. A,,® !® petite propriété plus fa- à voter pour un parti qui promet Une foule assez conside.able de;„j|0 „„>;i „<»rroit o.oani nue de mieux satisfaire ses besoins.
gens s’était massée dans le sous 
sol et aux abords de l’égli­
se de la Pointe-aux-Trernblcs Le 
candidat conservateur dans Mer­
cier est un homme dynamique qui 
semble être apprécié de ses con­
citoyens. C'est un homme qui s’oc­
cupe d’oeuvres sociales et charita­
bles, ainsi que d’associations spor­
tives, depuis nombre d'années, Il 
a été plusieurs fois interrompu 
dans son discours par de vifs ap­
plaudissements.

Selon M. McDuff, le scandale

cile, qu’il verrait en autant qi 
cela dépend de lui à l’abolition des M. Primeau, en particulier, rap- 
péages sur les ponts, à la dispari- pela la promesse conservatrice 
tien des voies ferrées dans la cité, d'amender la loi pour que l’ouvrier 
et à l’obtention d’un drapeau na-blessé à son travail puisse toucher 
tional, des allocations de l’assurance-chô-

Le parti libéral a donné à ce !îla^j, ** eut aus?',u.” moj plour *e 
comté, l’an dernier, $2 millions en ?*spn!a)?e au ministère de la De 

familiales, $1,500,000 .fense- enallocations 
en pensions de vieillesse et $650, 
000 au sanatorium de Rosemont. 
Cela n’est pas suffisant, car M. 
Saint-Latmmt fera encore davan­
tage dès que l’essor économique le

££/§%n&éE\BIénateur Sarto Fournier,
finns aIintUeMd€Mpnnff (lui a été député dans Maisonneu-
tions pour le 10 août. M. McDuff ve_nosernont durant près de vingt ,
voit dans ce fait une tentative, de ms a é M. Deschatelets. £ du 10 août. Il n en fut rien. M.
la part du gouvernement de pn- Donnez.lui \e pouvoir pendant un Boisjo y préfera les attaques oer
ver les citoyens de leur droit de autre v) { tns et vous serez bien sonnelles contre M. Hector Du
vote. “On a fixé la date des élec- servi dit aux gens réunjs à
lions, a-t-il dit, durant la période ..x , rhomedev-de-Maisonneuve

soutenant que “c’est en 
leur donnant de bons fusils et 
non pas 24 cravates pour chaque 
homme, que nous pouvions aider 
nos soldats h défendre la cause 
rte la liberté en Corée...

On aurait pu s'attendre que le 
candidat discourût sur la’ politi­
que générale des deux principaux 
partis en cause à l’élection fédéra

Construction d'une 
nouvelle église à 

SNoseph sur Yamaska

Un Allemand s'avoue 
coupable d'espionnage 
à la solde des Russes

Le Canada a conclu avecAU,,RES DU VATICAN 
le Mexique un accord 

aérien bilatéral
St-Hyacinthe, (D.N.Ç.) — On Duesseldorf, Allemagne, 28 Ottawa, 28 <P. C,) — Le minis 

commencera vers la mi-août la fReuters). — Un Allemand de 29 Pe des Transports, M Lionel (’Re­
construction de la nouvelle église ans s’est avoué coupable d'avoir vrier, a annoncé, hier soir, que le 
paroissiale de Saint-Joseph sur-Ya-espionné les troupes de l’armée Canada a conclu avec le Mexique 
maska, paroisse attenant à Saint- canadienne dans la région de Ha- un accord aérien bilatéral (jui pré­

voit l’inauguration de services aé-Hyacinthe I>es soumissions seront 
fournies le 5 août par six entre­
preneurs aux syndics de la paroisse 
qui ferpnt alors leur choix et ac­
corderont le contrat. Les travaux 
devraient être terminés le prin­
temps prochain pour la fête de 
Piques.

Le nouveau temple en remplace 
' oli

novre, en Allemagne. riens du Canada et du Mexique
et

le Pêxe Carew est parti, hier, 
pour k ViUe-Sainte. H a fait ses 

j études au sésninaire de l'umver- 
jsité d'Ottawa, où il a obtenu sea 
diplômes en philosophie, théolo­
gie et droit canon. Il fut pendant 

. trois ans secrétaire de S. E.
Çprrptnriflt 11 rtflt Min’ nxWbrando Antoniutti, délé-■#CVIvlUMUI U klUl jjU^ apostolique au Canada En

1952. il était diplômé de l'Aoa- 
Ottawa, 28 (P.C.) — Lu Conié- dénvie ecclésiastique de Rome, 

renoe catholique canadienne vient

le P. W.-A. Carew 
est nommé au

C’est Ebcrhard Donczik, l’un des entre l'est et l’ouest du pays 
cinq Allemands accusés d’espion- Mexico, 
nage pour la Russie. 11 a admis L’entente prévoit l'établissement 
dans une déclaration signée que de routes exploitées par les lignes 
les Soviets l'ont chargé d’espion- canadiennes de Vancouver à Me 
ner la base de la 27e brigade ca- xico. puis jusau’à Lima, Pérou, et

“ ‘e "nadienne à Hanovre.
ra un autre qui ’fut démoli au
début de l’été. L'ancienne église v/“ ‘‘«P*» que« »ei.»r.-|rt)nt0 â Mexico, proDaoicinem via
avait été construite il y a une tren- nements il * fournis sux Soviets, Tampai Floride, et Monterey, Me 
taine d’années, mais n’avait ja- c,„ ,, j, xique.
mais été terminée. Jusqu’au mois, M Chevrier a déclaré que la
d’avril dernier, alors qu’on entre-route partant de Vancouver sera 
prit la démolition, les offices reli Pr‘, * (^eva,1,■ un haut tribunal exp]0itee par les Canadian Pacific 
gieux furent célébrés dans le sous- 'r!.*Jann IP* ^ Cl'v Airlines tandis que celle de To-
soi. iquieme la été antérieurement. ronto ou Montréal-Mexico le sera

Cette année, il était entendu que S'ils sont trouvés coupables Je par Air-( anada. , .
l’église serait terminée, mais des conspiration pour se livrer à l'es , £ accord autorise aussi lexploi-
ingemeurs consultes a ce sujet iPinnnagP, ns sont passibles de tahor; Par ,llne cîîn'iagn'« mexlcS1'
arrêtèrent le projet en cours parce pejnes a]iant jusqu’à huit ant ne n une “Sne Mexico-Vancouver, 
que les fondation» n'étaient P*s d’emprisonnement. Les autorités °lBre d’autres em
jugées assez solides. D autre part, ^ ia rour ont déclaré oue leur ^r01t5 du nor<^ PaCinQue sur l’ancienne construction n’était pas prac^s débuterait probablement
è l’épreuve du feu. Ivers la fin d’août, à Bielefeld ou sC'Hten^on .L entente autorise rie

ï.a nouvelle église, qui sera éri-ï)uesS€ïidorf p u? 1 etablissement dune ligne
gée à la même place que l’an Dans leurs confessions, les Al aerl*"ne.1" Mont'AT.l ^ M,,X C0 * 
cienne, aura 167 pieds de >n-lemands déclarent qu’ils ont Con-|ToFTnt°. *L.^nt,réî i .,nArp
gueur et une façade de 59 pieds. wnU à {aire d(, i'espionnage, au! Chevnei a l t fiu il e.^ère
Deux petits transepts seront aussi cas où en n acceptant pas les Rus- ?u* ** n^xt vpr' la fin de
aménagés. Les murs extérieurs se ses auriient imposé des repré ^tlonnrront vers * fln de
ront appuyés sur une charpente de saiillcs à leurs parents vivant en|195‘,■ 
béton armé assise sur pieux-cais l0nff russei

d'annoncer la nomination du Père 
William A. Caxew, de St-Jean, 
Terre Neuve, au secrétariat d’Eut 
auprès du Vatican. Il est le deux­
ième Canadien à faire partie du 
corps d xj Somatique amprès du 
Saint-Sièjge.

Le premier Canadien à faut 
partie du corps diplomatique de 
l'Eglise fut le Père Paul Ber­
nier, nonce apostolique i Panama 
et à Costa Rica, et ancien secré­
taire de la Conférence catholique 
canadienne.

sons de même matériau. Ils seront 
recouverts de pierre. La façade 

d’
Ils ont avoué avoir reçu $1,300

LES ACCIDENTS

'SSL8 »«a plus de Canadiens
tués et blessés en

. . , î’école Chomedey-de-Maisonneuve,
des vacances et durant les j°ur" angle des rues Morgan et La Fon
nées chaudes justement pour em-'tajpe
pêcher ou décourager les électeurs! ,,a p]upart des orateurs se sont 
ne voter Au cours de ce te campa-;at1aqués à M Albert Tardif, can- 
gne, M. St I/Rurent a ete le pre- didat de Maisonneuve-Rosemont, 
mier à demander aux gens de vo- qui se prétend candidat libéral of- 
ter, et pourtant, c est lui égalé-fjcjej 
ment, le premier responsable si le1 ( n erand nombre d’orateurs ont candidat libéral dans Dollard, Me 
vote est faible le 10 août pro- par,é on faveur de M Deschate- pu>' Roul*au' Comme des assis- 
chain, u,s- m* Bernard Deschènes m tants sl@nalaient ?a ,Présence pro'

Un autre grand scandale‘de l’ad- Georges Gagnon, chef ouvrier; Me babl<f de Dupuis fils aux portes
ministration libérale, selon M. Mc- Edgar Laliberté; Mme lasénatrice ^ Ja sa,1)e’ 'e . t0“”,a
Duff, c'est quand le gouverne- j0(|oin; M. Marcel Monette, can- coprt- et les discussions de prin-

puis, qu’il accusa de s'être vendu 
tour à tour à tous les partis poli­
tiques.

Ne s’en tenant pas là, il tenta 
plusieurs incursions dans le do­
maine provincial, visant ainsi M. 
Yvon Dupuis, qu’il traita de “dif­
famateur professionnel", et souli­
gnant son amitié étroite pour le

ment, confondu par le rapport didat dans Merrier- Me T-P’ Dan- ciPp furent Suel<>ue peu oubliées real. MM. Georges Viens, Odion Rathé:Terre-Neuve sises en dehors de laCurrie, a poussé l’effronterie ius- MavL» Wn.w, dans le tumulte général. M. l’abbé J.-U. Cordeau assume et Adrien Archambault. *11» de St-Jean,

zi*. les Allemands qui ont com- surmonter dune flerhe. Le Perrotv^j-y aujourd'hui sont: Werner
ieri “* granit. iBerg, 44 ans; Karl-Heinz Tejkl, 231

I>es murs intérieurs seront dr et Erjka KrueKer, 33 ans,;
blocs acoustique, la voûte o enduit téléphoniste dans un poste de 
acoustique. Les planchers du ves- Var^it britannique, 
tibule seront de terrazzo, ceux de . . .^micc;rknf ;la nef de tuile de vinvî Le nlan- Voici, d après leurs admissions, .cher du sous-sol auiyservira de des renseignements qu'ils ont four- rapport ènus, hier, par 1 Office 
Î.Z ârl Z ZZ nis aux Russes : les noms des uni- de la Statistique, il y a

AUJOURD’H Ul
DEVENEZ MEMBRE DE

L'ENTRAIDE IMMOBILIERE 
LAURENTIENNE

DEMAIN
VOUS POSSEDEREZ VOTRE FOYER 

1344 est, Sherbrooke, Montréal Tel. AM. 3698

1952 qu'en 1951
Ottawa, 28 (P.C.) — Selon un

salle paroissiale, sera de bétonj , . „ . .co]or£ tés britanniques, les mouvements
De style gothique simplifié,!de troupes, les bases aériennes, 

l’église de Saint-Joseph pourra re-jles enregistrements des véhicules 
cevoir 720 personnes assises. Ces de l’armée, les types de chars d as- 
détails sont officiels, fournis par saut, les champs de tir militaire 
M Roland Dumais, architecte de et les noms et les grades des offi- 
Montréal, qui fut chargé de la pré ciers britanniques.

L<

eu plus
de Canadiens blessés et tués à la 
suite d’accidents en 1952 qu’au 
cours de l’année 1951.

L’Office a estimé qu'il y a eu 
plus de 2,500 tués et 60,000 bles­
sés dans environ 215,000 aoeà 
dents dûs à des véhicules moteurs, 
par comparaison, avec 2.412 tués 
et 54.755 blessés dans 199,669 ac-j 
cidents en 1951,

Lf.s chiffres de l'Office de la

paration des pians et devis. Les______________________
entrepreneurs qui doivent fournir1"
des soumissions sont Charles Gil- depuis le 30 juillet 1948 les fonc- 
bert et Lucien Vadeboncoeur, de lions de cure à Saînt-Joseph-sur- 
Saint-Hyacinthe: Arthur Fortin; Yamaska. Un vicaire, M l’abbé] Statistique sont compilés d’aiprès] 
Construction Limitée et Beniamin1 Yves Larue, l’aide au ministère ; les rapports des accidents et des! 
Robidas, Drummondville: Quémont Les syndics sont MM. Georges!morts survenus dans toutes les 
Construction Inc. et la Compagnie Messier, Benjamin Pépin et Orner parties du Canada, sauf la provin- 
de Construction Mont-Royal, Mont Blanchard. Les marguilliers sont ■ ce de Québec et les sections de

Currie, a poussé l’effronterie jus­
qu'à affirmer que les vols de Pe- 
tawawa ont été “chose normale".

sereau; M. Maxime Desrosiers, 
chef ouvrier.

D'autres ont appuyé le candidat

Ça se passa le 28 juillet

'633-DANS WO CANOTS, 700 MU­
RONS ARRIVENT À QUEBEC POUR 
FAIRE LA TRAITE des FOURRURES

Rappels historiettes une sene offerte par ’/yflo&on/3
MAISON lONOCf IN 178«

“C’est normal de mentir et de vo- de leur présense: M. Emile Du- 
ler, de dire M. McDuff? Si, vous,!fresne; M. Edmond Bergeron; M. 
mes amis, croyez que c’est nor-, Lavallée, notaire, maître de réré­
mal, votez rouge, j'aime mieux ne monie; M. Georges Caron; Mme 
pas avoir votre vote". Deschatelets, épouse du candidat

M. McDuff a déclaré, en termi 
nant, qu'il était convaincu qu’il 
avait une mission à remplir. “Je 
ne viens pas vous demander une 
faveur, a-t-il dit. Je veux simple­
ment que vous m'envoyiez vous 
représenter à Ottawa afin d'avoir 
la chance de travailler à votre 
bien. Il est grand temps qu'on s'en 
occupe”.

officiel et Mme Sarto Fournier.

M. Hector Dupuis
Montréal-$t»-Marie

“Celui qui voterait pour le par­
ti de M. George Drew le 10 août 
et plus encore celui qui se ferait 
son agent électoral se rendrait 
complice de toutes les attitudes

M I Fiiaén» Lafrsnrnic hostiles que M. Drew a eues en M. J.-tugcn» Lerrançois vers les canadiens français et de|
Montréal-Laurier toutes celles qu’il continue d’en­

tretenir contre nous, meme s il 
C’ est en affirmant avoir rempli prétend s’être découvert pour nous 

le mandat que lui avaient contié une grande amitié...” 
ses électeurs que M. J.-Eugène Le C'est ce qu'a soutenu Me Paul-A 
françois, député sortant de charge Trudeau, l’un des orateurs à l’as- 
et candidat libéral dans le comté semblée que tenait hier soir à 
de Montréal-Laurier, s’est présenté l’école St-Anselme, à l’intersection 
hier soir devant l’électorat de son de* rues Rouen et Bercy, M. Hec- 
comté, lors de l’assemblée inaugu- tor Dupuis, député sortant de 
raie de sa campagne tenue en la charge et de nouveau candidat li- 
salle de l’école St-Denis. Wr«l dans le comté de Montréal

M. Lefrançois a déclaré: “Lors- Stc Marie 
que je me suis présenté devant Les premiers orateurs de la soi- 
vous pour la première Sois, la fée, MM. Achille Dubeau, Paul,

Montex
au rang qui 

vous convient !
gue je vous ai fai- 

app
is Si

seule promesse qi 
te a été d'aller a Ottawa appuyer 
la politique de l’hon. Louis Saint- 
Laurent Ce soir en venant vous 
rendre compte de mon mandat je 
suis convaincu d’avoir été fidèle 
à ma promesse et c'est pourquoi je 
sollicite à nouveau votre vote en pour en montrer l'apparente fu 
ma faveur”. , ,

M. I^efrançois a signalé particu “Des impôts directs, a-t-il dé 
lièrement ce qu’il avait fait pour elaré, vous, ouvriers, n'en pavez

I.atreille et Alfred Dumont s’é­
taient surtout employés h vanter 
les mérites du candidat et son dé-, 
vouement à ses électeurs. Mc Tru­
deau s'attacha, lui, à disséquer les 
promesses de réduction des im­
pôts que fait le parti conservateur

améliorer le service postal dans 
son comté. 1a réfection du bureau 
de poste de la ru» Papineau, le 
rétablissement du courrier deux 
fois par jour et la promesse, ob­
tenue quelques jours avant 1a dis­
solution de la Chambre, de la ré 
fectlon du bureau de poste de la 
rue St-Laurent, tel est le bilan 
présenté hier soir par le candidat 
libéral.

M. Lefrançois, qui est aussi Tor­
du parti libéral pourganisateur du p 
de Mcle district ontréal a dit que

déjà guère: et, ce que TEtat peut 
vous en réclamer, vous le retrou­
vez largement sous forme d’allo­
cations familiales et d’autres bé­
néfices tels que les pensions de 
vieillesse, pensions aux aveugles, 
allocations de chômage et, bien­
tôt peut-être, Tassurance-santé. En 
promettant dr réduire les impôts 
de $500,000,000, ce n’est donc pas 
vous que M. Drew favoriserait mais 
les riche*, les employeurs, les ca 
pitalistes seulement".

Me Trudeau ayant fait le procès
Ton ignore trop ce qui se passe des promesses présentes de M 

fêtes. D; 'au temps des fêtes 
comté de

Jans le seul Drew, M. Dupuis consacra ensuite;
Oan«ral Metort

____ _ „ Laurier, dit-il, 495 jeunes son discours à relever les dêcla-
gens et Jeunes filles ont travaillé rations hostiles aux intérêts cana- 
au bureau de poste comme supplé diens-français que le chef conser- 
mentaires. Chaque fois que Ton;valeur a prononcées dans un passé

encore récent, particulièrement 
lorsqu’il était encore premier mi­
nistre de l’Ontario. “On pourrait.

est venu me demander une recom 
mandation pour ce genre de tra­
vail, je n’ai jamais demandé à 
qui que ce soit, de quelle couleur 
il était.

Le député sortant du comté de 
Laurier a ensuite demandé à ses 
électeurs s’ils étalent prêts à revi 
vre les expériences néfastes de 
1911 et 1930.

Nous avions cru alors, dit-il. 
qu’un changement s’imposait. Mais 
nous Tavons payé cher ce change­
ment. Aujourd’hui nous avons deux 
noms à retenir: St Laurent, qui a 
comme passe une sage administra 
tion et Drew qui nous propose un 
changement.

On ne répétera pas les erreurs 
de 1911 et 1930, car le seul chan­
gement qui s'opère après le 10 
août, je vous le prédis, e'est le 
parti conservateur qui changera de 
chef.

Parlant de la politique sociale

a-t-il dit, tirer de ses paroles 
d'alors et de maintenant un ma­
nuel qui s’intitulerait "Les deux 
George ou Tart de tromper le» 
électeurs". Il y a par exemple le 
George Drew qui réclamait une 
plus forte immigration britanni­
que. qui refusait des écoles catho­
liques et des allocations familiales 
aux nôtres et qui voulait qu'on 
nous rappelât sans cesse que nous 
restons une “Race de vaincus...”

M. Jean-Paul Boisjoly
Montréal-St»-Marl«

Il est difficile de décrire une 
assemblée houleuse comme celle 
que tenait hier soir, en la salle 
paroUsiale Sl-Vincent-de-Paul, rue 
te (•ntherine, près de la rue Du

foisfcoffl

du gouvernement libéral. M Le fresne, le candidat conservateur 
françois a dit que les diverses lois dans Montréal-Ste-Marie, M. Jean- 
adoptées par son parti avaient pro Paul Boisjoly. Tl serait encore plus 
curé $9.290,000 au seul comté de difficile et assez dangereux de 
Laurier. rapporter les déclarations du can-

En terminant, M Lefrançois a didat. 
demandé aux électeurs de son com M. Boi»joly a en effet consacre 
té de voter libéral non pas pour le gros de son discours à des atta 
lut personnellement, mais pour le ques contre M Hector Dupuis, le 
grand chef dont il est le représen candidat libéral et député sortant 
tant officiel, Thon Louis Saint de charge en ce comté, et plus en

Aimez-vous l'apparence d'une belle 
voiture surbaisfée? Aimez-vous une 
puissance éclatante? Aimez-vous la 
performance de race? Oui? Alors c'est 
une Huick qu’il vous faut! Et c’est 
justement Tannée pour monter au 
rang qui vous convient, car les Buick 
de cette année sont les plus belles de 
50 ans d'excellence!
Dans toute SUPER et toute ROAD- 
MASTERpour 1953,ily a un nouveau 
genre de moteur V8 —le premier 
Fireball \B—\t V8 le plus avancé du 
monde, le premier à atteindre une 
compression de 8.5 à 1 dans une 
voiture de tourisme. Dans toute Huick 
CUSTOM, il y a un moteur Fireball 8. 
le F-26), de dessin nouveau, et il a 
la puissance en (IV et la compression

les plus hautes jamaia offertes dans 
cette série.

Ce qu’il y a de mieux, c’est que la 
valeur Huick est plus grande que 
jamais et vous serez surpris de voir 
tomme il est facile de posséder une 
belle Buick! Prenez la vibrante Buick 
Custom—seulement quelques dollars 
de plus que bien des autos du domaine 
des "bas prix," et le prix donné ici 
comprend des coussins de sièges eft 
caoutchouc mousse, un volanr de 
direction de luxe, une horloge élec­
trique et une chauffcrette-dégivreuse 
sous le siège.

Cette année plus que jamais, votre 
place est dans une Buick—venez vous 
en rendre compte!

Vous pouvtz conduire unt

BUICK
pour seultmtnt

*3071
»»r livraison à Montrial

I t fnt n dtnm til It tria imr Uartma, 
d'an itdan » tltcti. 4 Otrlièrn. Haiti Catnm. il il 
rtatprtnd lu Uni /tdtrthi dt liait rl d'tttnt dt 
Sas"'. U >lt linmrt tt luItm ptttmiialuu mani- 
i ifialti. l'il f t lita, mil tn liai.)

Laurent
Le principal orateur de la soi 

rée fut M Alcide Côté, ministre 
des Postes qui a tracé le portral 
du chef du parti libéral. C'est, 
dit-il, le symbole de la justice, d' 
Tcntente et de la prospérité

core contre le fils de ce dernier, 
M Yvon Dupuis, député du même 
comté à l'Assemblée législative 
provinciale

Avant lui, MM Emile Brûlé, 
Lucien Gagnon, George Cromp. Jo 
seph Primeau et Eugène Dubê

MAURICE JARRY LIMITEE
7085 bout. St-Laurent 

Montré»!, Que. DO. 4693

OMER BARRE LIEE,
5987 av» Verdun 

Verdun, Que TR. 2551

-QUAND Di MEILLEURES AUTOMOBILES SERONT CONSTRUITES, BUICK LES CONSTRUIRA- * '333itf

LANDE MOTORS LTD.r
5925 boul. Deçà rte 

Montréal, Que. IX. 1155

EIELE AUTOMOBILES LTEE,
4205 St-Deni* (ongle Rachel) 
Montreal, Qué. HA. 6225

HID-TOWN MOTO! SALES LTD.,
1395 rue Dorchester ouest 

Montréal, Que. UN-6-9961

GARAGE BERTRAND LIMITEE
15538 boul. Gouin ouest. Tel. 343 
Ste-Gen»viève de Pierrefonds, Qué.

SANGUINE! AUTOMOBILE LIEE,
1965 rue Lafontaine 

Montréal, Qué. FA. 3761

HARIAND AUTOMOBILES LIEE
1010 ru* Frovost 

Lochme, Q»é. NE-5-4945
M. Côté a rappelé I» grand rôle avaient aurtout traité de llntérét
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Journées fédérales
i

scoutes
(,e Federation des *<-ouU eatho- 

rtques tiendra, les 5, 6 et 7 sep­
tembre prochain, se» 13es jour­
nées fédérales au Cap-de-la Made 
leine. Plus de 600 chefs et aumô 
nier» scouts sous la direction de 
Me Gérard Corbeil, commissaire 
général, et de Mgr Maurice Pa

LES ARTISTES SOVIETIQUES A PARIS

OISTRAKH ET KABALEVSKI 
évoquent la vie musicale en URSS :
Une entrevue du violoniste Oistrakh, du pianiste 

Oborine et du compositeur Kabalevski
„ . . . _ Dans une atmosphère de confei- té les questions les plus diverse»;
try, p.d., aumônier général, y étu- sionnal, devant des serveurs im- sont posées. Oborine reste eoi. 
dieront le mot d'ordre de l'année maculé» et pétrifiés à ce point Oistrakh somnole. Kabalevski, fié- 
53-54 : “Discipline”. qu’on pouvait les croira épinglés vreux, prend des notes.

,. . .. . _____ devant leur buffet, la vie musica- “Pellétu et Mélisande est il joué
T,a discipline est une vertu mo-,e en Union soviétigue fu( pojl1t en U.R.S S ?

raie et sociale dont 1 absente me p<j,nt décrite par ces trois émi- - Kn concert symphonique. Pas 
ne à un individualisme de mauvais nents délégués. ;5,,tu forme d'opéra.
®'0L tr u , , i ( t * —Quels sont les autres opérasKabalevski ouvrit le fou: il cst(fra a: , ià.hate.Les chefs et aumôniers scouts, fauteur de l'opéra Colas Brnt- f i .
en congrès, aborderont les divers pnori, écrit d'après le livre de Ro- 
aspects de la discipline scoute et de main Rolland. C’est un homme dé 
ses répercussions dans les unités gjrigandé, «u regard timide derriè 
de louveteaux, scouts ou routiers, re de» lunettes de fer. Il a des 

. . „ Restes courts, une tache rouge .sur
f.e programme comprendra éga-||(, C0Uj beaucoup de patience dans 

lement des démonstrations prati- ja discusaion. Il connaît un peu 
ques de discipline, un défile y®rFi’ai1giais, mais c’est dans sa fan- 
le sanctuaire, et un feu de c»mPgUe natale — heureusement filtrée 
public dans la cour du seminane ^. un jntprpr^te — qu’il s'adres- 
des Trois-Rivieres. ,sa ^ nous> j] rendit grâce aux orga-

. „AiAh,.„ nisateurs de son séjour à Pans,Le scoutisme trifluvien tek , exp]igul depuis 1927 — date
cette année, ses vingt-cinq années ^ premier concours Chopin, dont

1....................................... i(

RADIO
MARDI, LE 28 JUILLET

nement lors de ces journées.

La "Rivière Verte" 
qui s'était échouée 
a été renflouée hier

Québec, 28. (PC) — La goélet­
te Rivière Verte qui s’était échouée 
hier dans le fleuve Saint-Laurent, 
â 120 milles rie Québec, a été ren­
flouée quelques heures plus tard 
par un traversier de Trois-Pisto- 
les. Personne n’a été blessé. On 
rapporte que les dommages ne 
sont pas élevés. Le vaisseau s'est 
échoué sur des récifs par temps 
rie brume alors qu’il se dirigeait 
vers Trois-Pistoles

d’existence. La Fédération scou-;Oborine fut le lauréat — les musi- 
te catholique soulignera cet évé-«ens soviétiques avaient participé

à dix-sept competitions internatio­
nales, que soixante-trois artistes 
russes furent ainsi primés, seize 
d’entre eux emportant des pre­
miers prix. “Les victoires de Nelîy 
Chkolnikova et de Malinine nous 
comblent d'aise”, déclara Kaba­
levski, qui invita alors ses audi­
teurs à lui poser des questions. 
“Mais ne me demandez pas des 
choses incongrues de ce genre : 
“Mozart est-il joué chez vous ?”

Dans son coin Lev Oborine ne 
bronche pas : ses lunettes 
comme des hublots. Son visage 
rond est impassible. Les mai ns 
croisées sur ses genoux, Oistrakh 
laisse flotter son regard. Il est 
l’une des gloires de l’Union sovié­
tique : c’est un personnage mo­
deste. vêtu d’un complet bon mar­
ché; sa voix est d'une grande dou­
ceur. Doté de trente-six mille 
prix, dont le prix Staline, il tient 
une chaire — onze classes — au 
Conservatoire de Moscou.

A ce triumvirat de bonne volon-

CE SOIR!
DISCOURS IRRADIES D'UN 

GROUPE DE CANDIDATS DU

Parti Progressiste Conservateur
Georges

Candidat

Paul SPENCE
Condor - Robefyol Montréal Dollard

Rolland LEGENDRE
Condidat Lotbinière

ISS
Condidat —

Syntonise* :

Quebec

Claude NOUN
Candidat — Montréal Laurier

tp: “OISIOLY
Candidat __

^tl-Ste Mo ne

CBF - 9 h. 30 (h r avancée'

•t !• rétaau français dt Radio-Canada
LE PARTI PROGRESSISTE CONSERVATEUR

ECOUTEZ 
CKAC -10 h. 05

et

CKVL - 10 h. 10
ihr avancée'

— Carmen est une des oeuvres 
Ifs plus populaires. Werther, Sam- 
son et Dalila, également.

— Quels sont les autres compo­
siteurs français à l’honneur en U. 
R.S.S.?

— Couperin. Rameau, aussi bien 
que Debussy. Ravel. Et Poulenc, 
Milhaud. Wiener...

— Le Prince Igor est-il l'équiva­
lent de nos Indes galantes ?

— Pas plus que Boris Godou 
nov.

— En 1949 l’Union soviétique a 
solennellement condamné la plu­
part des musiciens des pays capi­
talistes. Cette attitude est-elle la 
même aujourd’hui ?

— Mous critiquerons toujours 
les compositeurs qui n’essayent 
pas de toucher le coeur du public 
auquel ils s'adressent. Nous nous 
élevons contre Schoenberg lors­
qu'il déctare : “Dès que le compo­
siteur pense au public il cesse 
d'être compositeur. Nous faisons 
nôtre la parole de Mozart, qui 
voulait que la musique fût com­
prise jtar tous."

-- Pensez-vous que la musique ( 
sont dodécaphonique touchera un jour 

la masse ?
— Non. Cette musique "cacopho­

nique” n'est pas authentique. On y 
confond richesse avec difficulté.

— Pelléas, à sa création, fut vie 
lime de la même incompréhen­
sion. . .

— C'est possible. Mais voilà as-i 
sez longtemps que celte musique' 
''cacophonique” existe. Elle n’a 
pas gagné ses galons auprès d«i 
peuple.

— Même pas avec Wozzeck ?
' —Non"

Kabalevski est fatigué. Oistrakh, 
de sa voix unie, entreprend à son’ 
tour de donner des lumières suri 
les “facilités matérielles accordées 
aux musiciens soviétiques, surtout 
aux musiciens d'orchestre”. Il 
s’étendit longuerftent sur les pro­
tections diverses que l’Union des 
compositeurs soviétiques assure à 
ses membres. Ce syndicat prend 
à sa charge les copies des parti­
tions d’orchestre, l’édition des 
oeuvres, les prewiers concerts. T,a 
vie matérielle des artistes est le 
souci permanent de l’Etat. On 
vient de construire deux immeu­
bles entiers pour le Grand Théâ­
tre de Moscou: les locataires, tout 
naturellement, sont les artistes et 
les musiciens.

Suivit enfin un long exposé sur 
les études musicales en U.R.S S 
La iras l’apprentissage dure... dix- 
huit ans : dix ans d'école, où à 
côté d’une culture classique on ap­
prend l'histoire de la musique, la 
méthodologie, le chant (chorales); 
cinq ans de spécialisation au t'on 
servatoire; trois ans d'“a5pirature” 
ou d’entrainement intensif. Au 
cours de ces longues études des 
bourses sont octroyées aux ap­
prentis musiciens, quels que soient 
leurs mérites. «

Une ultime question : "Pour­
quoi n’avons nous pu rencontrer ni 

! interroger les lauréats du prix 
Mü’V.ierite Long-Jacques Thi- 
baud ? Que signifie le mur de pua 
ges que l'on a placé entre *ux 
et la presse ?

— Il ne fallait pas qu’ils per- 
’dent la tête. Ce sont encore des 
étudiants...’’

; C'est une réponse pratique. Sa 
chons nous en contenter.

Christine de R1VOYRE

t 00 PM.
(TB r - R»d t o-J «u ra si 
CBM-Nou*»1Im 
CHCAC'-Bounw nouv.. 
G'KVL-C’hâniunavU»
CJAU-nmuvMv»
rTOF-**r*n«a«
CHLP-IUvii# Cm oow
4.13 *.M
CBP-Fftattlftl* 
CfiM-HtghtJi and Souo-tic 
CKAC-Ondulatîon. 
CKVL-Qui parta?
OJ AU-Ballroom 
CJJCLP-Chanaon nattas
*.J0 TM
CBf-Le» collégien» 
U8M-U. N. Comment . 
CKAC-ronm. de* vp<vt* 
CJAD-Nonvelle» 
CFCr-New»câi>t
4.45 PM.
(JBF-Uu homm» «1 «otï.
CBM-At Homv
UKAC-Nouveilea
CE VL-üh».aeon nette»
rtjAü-Dennv Vniigtien
crre-Bpom
/.00 P.M.
CBF-Actualités 
CBM-Ntntvsllee 
OEAO-OTlspels»
CKVL-Qui parle?
OJ AD-Nouvelle»
OTCF-CF Hucoet Club 
CHUM* Rosaire

7.13 PM
OBF*Musica le 
CBM-Club Date
OKAC-Lonoia Paul
CK VL-Ch a n.son net w 
CJ AD-01 and's CavUcad#. 
CFCF-Seven Top Hlla 
CHLP-La ronde de...
7.10 PM.
CBF-Lees Collégien* 
CBM-Four Gentlemen 
CKAC-Pierre D&gentla.
CKVL-Httdlo-CaMfM 
CJAD-Ourt Ma«eey Time 
ocrer-itiooitint am . 
CHIeP-Tango.

SOIREE

; 45 P.M
CBF- Kvmaioo
OHM-C'au. pol libérai.
C K VL- C hanson n * t Ve* 
i’HLP-Mantovanl
CJAD-BpnrU 

. OPCF'M'MIqu*

*00 P M
CBF-BatUoi
CBM-Europe SS Jtaly
CKAC-btuaio
CKVL-Le Survenant
CJAD-Junlor Mise
CFVF-Radlo-Theàtre
CH1J*-Au aou de l’Ac...
*15 P.M
CKAC-A I ombre , 
L'HJ.F-seiectione
a 30 P.M.
CBF-Ooocert du Chalei. 
CBM-Hevlew of the Fit. 
CKAC-l»a mine d'or 
CK.VL-Etoile# d« dem 
CKV-Albert Pratz. 
t -'-eieiectlonê 
CHLP-L/e raconteur 
CJ AD-Make Mine..
9.00 PM
CBM-Cne for F^jn 
CKAC-Etollft» de Paris. 
CKVL-Bob Ducharme* 
CJAX)-People «re Funny 
CHLP-DHaHante*.
* TO P M.
CB F-PC.
C’B M-Twenty Question* 
CK AC-Prisoner at B*r. 
CKVL-Parls Swing. 
CJAC-Twenty-Firal Pre- 
CHI.P-Muflinue 
CFCF-Oauserie polit... 
IU.JÜ P.M 
CBF- Radio-journal 
CB M-Nou »*!!••
CKAC-P C.
CÎAD-Hoin B. CT a* ton, 
CFCF-Haunting Houx 
CK VL-Parla Bwln«
10 15 P.M
OBF-Partl libéral 
CBM-Prearher a Diary. 
CKAC-Cau». politique.
mn,P-l* ronde d» l’a..

CJAD-Peggv Broolu. 
OTCF-l'-euaert* ooilUqiM
10.30 PM.
CBF-Hiftt. Edgar Po*. 
CHM-Le!n**tai Sq 
CKAC-Concert popul. . 
t utéF-Noiif«ll** 
OKVL-L»# mrmtf# m aoir 
CJAD-Newa and Sport* 

r'CF-Gatü 15
;0 45 P.M.
CKAO-Noijvmi4M 
CTCVL-Parti Swln*
CJAD-Hua» Morgan. 
CHLP-lnterméd*
n 00 LM.
OBF-Adagio
CBM-Chloho VailF*.
CK AC-Bon soir le* atxirl* 
CKVL.-M«nehetwe 4a.. 
CJAO-Bpmt*
CFC F-Nouvelle* 
CHLP-On dana* i MH
1US P.M.
CKAO-Mêlodle* myatér.. 
CK VL-Hit Farad*
C J AD-You’ll Kntoy... 
ÜFCF-Bon*olr Ahôw
11.30 PA*

I -u I- -I .u ;u )mir
OBM-Here Oumee the.. 
CK AC-Bertilce Comm.., 
CKVL-Mntvauea 
CJAD-A Night, o» Wttob 
CHI.P-Meir>dl» mte»ar..
MINUIT
OBF'-Kln de* emiMloo» 
CBM-Nou» et lerm 
CK AC-Freddie (V.o.
CK VL-Mr. Midnight. 
CJAD-Nmiveliee 
orCF-Nouv et terni 
CHLP-Nou» et fan»
12.15 A.M.
CKAC-Orebenr» 
CFCF-7,eM» Ltmttge

-12.*”' r
CKAC-Paul Neighbor» o
I 00 A.M
CKAC-eermetur».
•-TT.'r:K-D*a«an> Dterv

Pierre Larquay fait Tuna da tet maillaures créations dan» la film 
"Millionnairet d’un jour", au Cinéma da Parit.

MERCREDI, LE 29 JUILLET

Me Claude NOUN
Candidat conservateur dans Montréal Laurier 

LE PARTI PROGRESSISTE CONSERVATEUR

COMPTABLES AGREES
BELANGER i DAHME

Comptables Agréés

10 ouest, rue St-Jacques 
BE. 3475

Chartré, Samson, 
Beauvais, Bélair 

& Ci*
PAUL OONTHIER. a*MxMé à titre 

particulier 
Comptable» agrééa 

Montreal, Quebec, Rouyn. Rltnctuki

RAYMOND. CHABOT, 
MARTIN & CIE

Comptables agréés
.1 Raymond, C A. O. Chabot. C A 
O. Martin, C A. J.’ Pare, C A
B. Lachance. CA R Caron. CA 

R. Mclaaac. C.A.
132 St-Jacques O. HA. 8148 

Montréal 1, Qué

P.-A. CACNON & CIE
Comptablee agr*.» 

Chartered Accountauta 
RENE GAGNON, C.A.

IMMEUBLE DES TRAMWAYS
IM ouest. Rl’R CRAIG 

Tél. HArbour J9W

LAVALLEE, BEDARD, 
LYONNAIS, MESSIER, 

GASCON
Comptabla* agréés

H lavsUee.CA H Messier C A.
M 1 yonual». C.A. P -L. Noueux C.A 
L. Gaacon. C.A. J. t.uaaler, C.A.
J Deemaral». C A. P -H Drouin. C A 
(t MaMlar, C A. R Seneral C.A 
R kiedard C.A. J. Oaudreau, C A

EDIFICE KENT 
10 est, rue St-Jacquet 

MONTREAL Tél. MA. 70*5 
Sherbrooke Trois-Rivières

LUCIEN VIAU
RT

ASSOCIES
GH AS DESROCHES, C.A 
FERNAND RHEAULT, C A.

159 ouest, rua Craig MA. 1339 
(Rdlflce de» Tramways)

VI AU & ROBIN
mptable» agréas

LITIIN D. VIAU. C A 
H-UONKL ROIMN CA 
JACQUES-B CHADILLON. C A.

4924, ov. Verdun, VERDUN 
YO. 0442

ENCOURAGEZ
NOS

ANNONCEURS

AUJOURD'HUI
--------------------- • ---------------------

Hon. HUGUES

LAPOINTE
candidat dans Lotbinière

CBF
10 h 15-10 h 30 p m

et un groupe de postes 
à travers la province

------------------ • -------------------

ROLAND

BEAUDRY
candidat dans St-Jacques

CKAC
10 h. p.m

et un groupe de postes 
o trovers la province

HECTOR

DUPUIS
candidat dan» Sta-Maria

CKAC
10 h. 15 pm

et un groupe de postes 
à trover» la province

Organiuition libérai* fédéral*

3.00 AM.
CBM-BreaUlaat Break 
CKAC-Ia m»**e du.. 
CKVL-Boçjour cultivât. 
arCK-Owd Sincialx 
CJAD-Noiiv»])**
4.15 A.M.
CKVL-Prl#r« dfi matin 
CJAD-Farm and Horn*
é.JO A.M.
CKAC-Réveil provincial. 
CKVL-On prend le oalé.
CJAD-Waka Up Mont.. 
OT'CI'-Nouvellaa
4.45 AM.
CKAC-P.éveil provincial
Cin.P-Ouvertura. 
OCTP-Gord einclalr
7.00 AM.
CBF-Radio-journal. 
CBM-Nouv. «t Int*rl*.id« 
OKAC-Bullatln da nem* 
OllLP-R*Yua métrnipol 
OKVL-On pr*nd la café. 
OFCF-Nou ▼ H1 *a 
CJAD-Nrvur*]l*a
7.15 A.M.
CBF-Opèr» quAt’RO m 
CBM-Concort Corn*r 
CKAC-Quy Darcy 
CKVL-RFvna dw» «porta 
CJAD-Muslcal Clock» 
CFCF-Oord Slnoialr 
7.30 A.M.
CBF-Rad ! o-Jou mal 
CBM-NOu v*l)e*. 
CKAC-Nou»ella*
CKVL-Piu acte de la 
CFCF-Nou? *ll*a 
CJAD-No^irellea at t*mp
7.43 A.M.
CBF-Opera , quai'aou*. 
CBM-Cooticert Connu. 
CTKAC-Oratolra. 
CJAD-MualrM Clock 
CKLP-Nouvftila*.
1.00 A.M.
iBF-Kauj'A-Journal. 
JBM-Nouv at Interluda 
CKAO-Nonv in remit ton 
JHLP-Radin 8ac,-<V>*uï 
Cl VL-BonJ»»ur ruaedam 
CFCF-Nou v*l e* et «port 
OJAD-Nouvelie* et aport
1.13 A.M.
CBF-Chanaon net les 
CRM-MomlnK l>evotîon* 
CKAC-lAXlb»
CJAD-M uaicaJ Clock 
CKLP-R*vu» métrop. 
CTFCF-Oopd BlnolaJr
no A.M.
CBF-Rvrhme» et tnei 
OBM-Mua March Paat 
CKAC-HtlwirneU».
9.00 A.M.
OBr-Radlo-)ottm»i 
OBM-Muilct In th» M.. 
OKAC-Noti?el]a« 
OKI.P-Madam». honlour 
OIVL-Vlva i» gaieté 
OrUF-M-a-d». 
OJAD-Nouveuaa et. temp
4.13 A.M.
CBF-Oh anaonne tte* 
CKAC-TV»c*tte de M>n... 
CKVL-Pftn H Han lu 
OJAD-Homemaker Har.. 
CFCF-Breakfaat Club
9 30 A.M.
CBr-la comptoir du.. 
OBM-Mualc In th» Mot 
CKAC-Un moment préa 
CIHLP-Dlaque* mlnlat... 
CJAD—Homemaker H..
4.43 A.M.
CBM-Ught and l.yrloal.
CKAC-Chez Tonton. 
CJAD-Dlck Hn»rnna
10.00 A.M.
CBF-Sur noa onhea 
CTfAC-Jotimal perlé 
C?n#-M Ch». Antell 
OHLP-Att b»l muzetu 
OKVL-Qul chant» 
CTCT-Charll* Pair. 
CJAD-Make Believe

4.00 PM.
CBF-Rad’.o-Jt.urnai
CB&I-Nou ▼•llaa 
CKAC-Bonna* non? 
C1H.P-R.evu* daa no-uv 
CKVL-Qu t par 1*1 
CFCF-Don Camaron 
CJAD-Nnuv*U*a
4.13 P.M
CBF-Pantalaie.
CBM-LvemiiK Ini*rludt 
CKAC-Bon apoattt 
CKVL-Qui parlai 
CJAD-BaltrrKKm 
CKIaP-Cb a naonn*t%**
4.30 P M.
Ult'-Dana i» »v, "»^. 
CBM-InternaLon»! Corn.
ItKAt’-rorum da» <pnrta 
CTIVL-Nouveiia» .Torawa 
OJAi)-Bouv«)laa 
Rre-Nouval'ea

4 45 PM
CBF-Un nomma at omn... 
CBM-Muaic from th*». .
CKAC-Nmi rallia 
CFCF-Bporu
CHLP-Oh a n*rm n •» ta*
TK VL-CB anaon nil t *a 
CJAD-D*nnT Vaughnn
7 00 P.M
CBF-Aetuall»
OBM -Non.au»» 
CEAU-Roawlea
UKVL-Parada d» la eh 
OJAD-Nnu relia»
OKLB-La Rom ira 
CTOT-Seven Top lllt»
7.15 P.M
CBF-St.udlo 
CBM-Introductlon 
CKAC-Mlwlotle 
CKV L-Chanaonnatta» 
CJADeoiand» CSaval 
CHl.P-Bcho d outre-mar 
çtvr-j»c» Smith
7.30 P.M
CBt‘-D»h» 1» ooullaae 
( BM-Par, of Violence 
CBM-Cmi.vut.nt Wife
UK V L-Itad i»-(Jut >a»
mtLPJMaeSldna CMS*

10.15 AM.
CBK-C'eb»r»t de» Onrtna
CBM-Fancy Fingers. 
CKAC-Caalno de la oh.. 
CKVL-Succa» amerlc.. 
C.IAD-Hop» for th«.„ 
CHI.P-Cantona
10.30 A.M.
CBF-Rntr» noua. me»d.. 
CB M-Ruth Harding. 
CKAC-Cualno. 
CKWL-Suocé» amerlp... 
C.IAD-RaJlroom. 
CHLP-Vedettea own
10.45 A.M.
CBP-Ja voua ai tant... 
CBM-âong flbop 
CKVL-81ffl*r *n tra?..
CPCF-Freddy Maruu,
11.00 A.M.
CBF-Franclae Lxmyain 
CBM-Road of Uf* 
CKAO-Journai parlé
C Hi, P-Sur la route du...
CKVL-Paiade d© ebou» 
('hTF-Nouvellfw 
CJAD-Party L#l\e
11.15 AM.
CB F-Pot-pou tri. 
CBM-Roaemary. 
CKAÜ-Caamo 
CJAD-Youll Bnloy.. 
OFCF-Llve Lik* a Mil..
11.30 A/V
CBF Pot-pourri.
OBM-Tune» tha t Rem 
CK VL-Chanaon 
CJAD-Kddie Ft»h*r 
OFCF-Wftat'a New?
n.45 A.M.
CB M-Laura Limited. 
CKVTr-Chaiiaoz] nette* 
CJAD-Young Widder
MIDI
CBF-J*une«*e dorée 
CBM-Nouv. de la BBC 
CHLP-L’heure féminin* 
CK AC-Nouvelle*
OKVL-Parade de la char»
CJAD-Nouvell*».
CFCF-Novivalle*
12.15 P.M.
CBF-Bu* prlnctpaJ* 
CBM-Aunt Lucy 
CKAC-Ieee plaisir* df... 
CJAD-Newa Quia 
CFCF-Plck the Hit*
12.30 P.M.
OBF-R*vell rural. 
CBM-Muaiqu*
CKAC-A chaque refrtln 
CK VL-Bd mon «pécUJ* 
CFCF-Bright Day. 
CJAD-Nouv*Ua*
12.45 P.M.
riCAC-E<ite]|» Caron. 
OKVX^Chattaortnettea. 
CJAD-Claire WalHoe. 
CT'CF-I'erry Maaon.
1.00 P.M.
CBF-Queliea nouvelle»» 
CBM-Nouv*lle«. 
CKAO-Joumal parlé 
CHI.P-Nonveile». 
CKVL-Parade de I» ch . 
rrriF-Non* et meiodlea 
CJAD-Ntntvellea
1.15 P.M.
c BF-fUdlo-journal.
CRM - Ht
OKAC-Fleur.x mualctle». 
CKVL-Chanaonnettee, 
CJAD-Helen Trent. 
(TCF-Ted Mal on» 
CHLP-Henr. féminin»
1.30 P.M.
CBF-T»nte letolw. 
OKAO-Rythmea du lour. 
C.lAD-Metnorv Iwne 
CFOF-Turn to a Friend.
1.45 P.M.
OBF-Chansonnette» 
CBM-lnv. to the WhHv 
CJAD-Oort» mv Sings 
OKAC-Rvthme» du lour.
2 00 P.M.
CBF-Orand# Bnwur 
CBM-Briv» foraqa

SOIREE
CJAD-Ourt Maaaey Time 
OFCF-Bud Hayward .
7.45 -M
CBF-Llouel Daun»i«
L’h, AL-uulatta et ttu snd 
CKVL-Lh» tUKMuuetttw 
OHLP-Jouet» mlnlat.. 
CJAD-spun-FYank titan 
CPUP-lfake Mine Mue
* 00 P M
CBF-Chronlq. PaaquJet, 
CBM-OanafUan Fwatlvai, 
CKAC-I^i lent va 
CKVL-La surveuant 
CJ AD-OatiKhuatem. 
CKLP-l.a chanaon du . 
CFCfF-Eddie FUber 
1.13 ^.M.
CTBM-Dajrlel Wetwiter. 
CKAC-A l'ombre 
LKVL-Dr Claudine 
CHî.P-HelecMrme ’•TULP 
CFCF-Doo Cornell 
8 30 P M
CBF-Voyage autour 
CBM-Bononm.
CKACA-O «OU à CKAC.
CJ Ai f-Make M.u*
CFC^•,-Th p Or**t OikJ*r 
° »iu ti
CBF-ljever <l* rideau. 
CBM M ime from Buiope 
CKAC-rtoilee de Paria. 
CKVL-U-4 **crele df... 
CJAD-Orim* Claesloa. 
CTtiaP-Muai que ,
OFC7F-Frank Rare
9.15 P.M
CHI P Portrait olan ait.. 
OFCF-T B A.
V.30 P M
cBF-cr r
t'K At*- Em, i music
CKVL-Parla Swltt# 
CJAD-Sum. m St-IiWil», 
irrOT-M ke Mtillcty 
CIO JP-1>I I et.wn twa
10 00 P.M
CBF-Radio-Journal 

‘TBM-Nouvfil«a 
CKAC-PropoK pol PC.
CK VI.-Pan* R vint
CJ AD-N^jvflle*

P-Bull. Drummond

CK AC-Fan ta i*l e
CHleP-M41odlaa na*t 
CK VL-Hit* on D*ra4*.
C J AD- N ou v*l l**. 
CFOT-DouDl* o* Noth .
2.15 P.M
CBF Maman Je*na*
CBH-IelUben with l/Oveii 
CK AC-Fan lai*!*
CJAD-Lia t*n WIM»..
2.30 P.M.
CBF-L'ardertl *oyaq»

eCBM-Bnrora». 
t;KAC-Reporta«f. 
CKVL-Charle» An tel 
OHLP-Nouvellea. 
CJAD-Deiltt Urop» 
CFCF-Sack Oweu».
2.45 P.M.
CBF-L*ttr* à un* Oa» 
CK AC-Chanaon* d am 
CJAD-Dewitt Drop* in.
3.00 P.M.
CBF-Ohefé-d'oeuv mue
CBM-Lu* Can ba B**ut
CK AC-Courrier de Mlmi
CHLP-Mél maflqu**. 
CKVL-You r* for th*..
CfFCTi'-Nouvf’.lee
CJAD-NouftUt*.
3.15 P.M.
CBM-Ma P*rkln* 
CKAC-l<es corder 
CJAD-In Town Today. 
CFCF-Charli* Fair Show
3.30 P.M.
C B K-Chef»-d euvre de . 
CBM-îuunfa Family 
CKAC-bO* cordes qui...
CJAD-Bhowüm*
3.45 P.M.
CBM-Rlgt to Rappln<
CK AC-In termede 
CKVL-Nmj?«l!e*
4 00 P.M.
CBF-Notr* pen*A« *ui... 
CBM-Thf Star.
CKAC-Bvénemen t* aoc , 
CHLP-Radlo N.-Dana*. 
CK VL-Swing 
CJAD-Noutfll**. 
OFOF-Nouv*ll«*
4.1 S P.M.
CKAC-E»eu»n>ai.b» aoa.
CKVUMuatc Hall 
CJAD-Topa In Pan» 
CPCF-Gutdlng UgB»
4.30 P.M.
UBF-RyUima» et chane 
CRM-Play It Safe CTKAC-Rythme» »ud-»m 
CHJ J>-Chan»onnatta* 
CKVL-Parad» da la abaa 
CHCF-Toung Dr Mal.»»
4.45 P.M.
CBM-Mualral Pgtn 
CKAC-Rythme» aud-W» 
C.TAD-Who Am I 
OFCF-Blg Jon and..
5.00 P.M.
CBF-X rhant* pour . 
CBM-Aftarnoon Ouuew» 
CXAC-Rythmea de dan 
CHLP-Au carrefmw 4a 
C-TAD-Nmiyallaa 
CFCF-Telequla Jr.
5.15 P.M.
CBF-Cortee de la Baume. 
CKAC-Detne Fortun» 
CJAD-Ballroom. 
CtfXT-UncU Troy
5 30 ".M.
CBF-P tH bout d» obou 
CBM-Oamp Wllderneaa. 
CKAC-Ohan». rythmée»
CJAD-Make BeMeva.. 
ofcf1-Western Swing.
5.43 P.M.
r1 ’iyp l'întréptde 
CBMMuwiral ProRTam 
CKAC-Oh»n»on» ryth. . 
CKCF-Western Swing

• ■
AU CINEMA DE PARIS

SALLES.
MILLIONNAIRES D'UN JOUR

Il y a deux chefs-d’oeuvre dans Millionnaires d’un jour : 
li ves Deniaud et Pierre Larquey. Dans son ensemble, le film 
n'en est pas un, malgré les appréciables qualités du scenario, 
du dialogue et de la réalisation. Il réunit quatre sketches sur 
un prétexte commun, à la façon des Souvenirs perdus dé 
Christian Jacque : un journal ayant annoncé, par la faute d'un 
rédacteur distrait, un faux numéro gagnant à la loterie natio­
nale. .. Mais, André Hunebelle n’a pas la maestria d’un Christian 
Jacque, même s’il fait ici un louable effort pour s’échapper de 
son niveau habituel. Il raconte ses petites histoires en homme 
qui connaît bien son métier, et fait trouver à point nommé la 
petite surprise qui réveillera le spectateur un peu ennuyé. 
Millionnaire» d’un jour est un Honnête divertissement

Si le film mérite d’être vu cependant, c'est surtout à cause 
des deux messieurs cités plus haut, Deniaud et Larquey. Ils 
ont tiré, de personnages qui n’étaient pas nécessairement plus 
riches que les autres, des images saisissantes : Deniaud, celle 
d'un extraordinaire clochard, Larquey, celle d’un plus que 
centenaire qui sert (bien malgré lui) de réclame publicitaire à 
une station thermale . (tes deux images-là me sont restées 
présentes au point d’effacer presque tout le reste du film. Et 
pourtant, Pierre Brasseur et Ginette Leclerc, Caby Morlay et 
Jean Brochard ne sont pas inférieurs à ce qu’ils furent géné­
ralement; mais, ils se contentent d'obéir au texte tandis que 
Deniaud et Larquey le dépassent constamment. Ils dépassent 
aussi rie très loin, cela va sans dire, leur metteur en scène.

% G. M.

... OBSCURES

L'histoire de "Jeanne 
au bûcher"

"Jeanne d Arc au biu-het ’ 
un mystère lyrique en 9 tableaux 
de Paul Glwu-del de l’Aoadiémi# 
française et Arthur llonegcec qui 
a été écrit en 1932 et etee seu­
lement en 1950 en France au 
1 heàtre National de l’Opéra dw 
Paris sous la direction dm mai’ra 
lawns Konre.-tier el dans la misa 
en scène de Jan Doat. C’est Ciauda 
Nollier de la Comédie français* 
qui créa le rôle de Jeanne et 
c’était Jean Villar, actuellement 
animateur du Théâtre populair* 
de Paris, qui lui donnait la répli­
qué dans le rôle de FiT e Domi- 

i nique. Ce wpecU-cl'' c >tint à la 
; générale un vé.-T.Tjle triomphe et 
il fut admis d cinbloe que f’oeuvr* 
serait définitivement inscrite au 
repertoire, ce qui est un cas pre»- 
que unique.

•‘Jeanne au bûcher" va être 
maintenant créé à Montréal avec 
la même mise en scène assurée 
par son créateur Jan Doat et c’est 
toujours Claude Nollier qui sera 
Jeanne. Paul Dupuis, dans le rôl* 
du Frère Dominique, et toute un* 
pléiade d’artistes canadiens l’en­
toureront et donneront, avec pre* 
de 4(H) exécutants: chanteurs, dan- 
M-.ir.v comédiens, musiciens, figu­
rants, un spectacle digne de notr* 
cille et du prestige qui s'attacha 
a l’oeuvre des doux très grand» 
poètes et compositeurs.

Peut-être est-il nécessaire d* 
rappeler que la forme même d* 
"Jeanne”, forme dont on a pu 
dire qu'elle apportait une revolu­
tion dans l’art lyrique, n'est ni 
une histoire de la vie de la gran» 
de sainte et heroine française ra-_ 
contée dans l’ordre chronologique* 
ni une suite de tableaux histori­
ques arbitrairement agencée pour 
des raisons d’esthétique. En fait, 
cette oeuvre qui dure 90 minutes, 
ne raconte que la mort d’une fem­
me. On diit qu’au moment de mou­
rir Ja vie se présente en image» 
rapides et c’est là le véritable su­
jet de Jeanne au bûcher. Dans les 
fumées du brasier, les souvenirs, 
les rêves et les cauchemars tour­
billonnent, le spectateur les voit 
passer tandis que Jeanne poursuit 
son dialogue mystique avec saint 
Dominique descendu du ci&l pour 
lui lire le livre de sa vie.

I! est étrange qu'un sujet à la 
fois aussi simple et aussi élevé 
que le style même du poème et 
de la musique, que l'extrême ri-’ 
gucur de la mise en scène puis­
sent toucher aussi fortement le 
poète l'artiste, l'homme cultive 

| comme l’être le plus simple et 
l'explication est la sincérité, La foi,

, la santé, la vigueur de tous le» 
elements qui composent ce specta­
cle inoubliable.

Concert à la montagne ce soir Auditions aux
Le concert qui aura lieu ce soir 

au Chalet du Mont-Royai sera le 
dernier de la série des cinq con­
certs offerts par la Société des 
Concerts symphoniques de Mont 
réal pendant la saison d'été. Les 
habitués des concerts au Chalet 
auront le plaisir d’entendre Tor 
chestre des Concerts symphoni­
ques dirigé par Wilfrid Pelletier, 
directeur du Conservatoire de mu

- Sur nos ondes
MARDI. ?* Jl 114.FT, A f'BI

3 h. pm cneffc-4'oeuvre de U mu­
sique.

8 h. 30 pm Concert symphonique 
Wilfrid Pelletier. Invité* Rcwe 

Btrampton. GUle« Lamontagne el Pier­
re Boutet 

11 h pm. Adagio.
11 b 30 p m l.a Fin d» Jour.

A CKAC

sique de la province de Québec.' 
Les solistes seront Rose Bampton, 
soprano du Metropolitan; Pierre 
Boutet, ténor, et Gilles Lamonta­
gne, baryton

Voici le programme complet 
des oeuvres qui seront entendues 
ce soir. Rienzi, ouverture. Wag­
ner: 11 Trovatore. duo. Verdi. Rose 
Hampton et Gilles Lamontagne; 
Faust, Salut! demeure chaste et 
pure. Gounod; Pierre Boulet; Ri 
goletto, Cortigianni, Verdi, Gilles 
Lamontagne; Cavalleria Rusticana, 
a) Intermezzo, h) Coi la sapete, 
Mascagni, Rose Bampton; Tann 
hatiser, marche, Wagner; Dich 
Theure Halle, Wagner, Les Pê­
cheurs de perles, duo, Bizel, Pier­
re Boutet et Gilles Lamontagne: 
Mme Butterfly, duo dot 1er acte, 
Puccini, Rose Bampmton et Pier­
re Boutet; Goyesca: Intermezzo, 
Granados.

Ici leétondjil 
Ondulations, modula

Nouvéllos de chez

5 h . 56 p.m 
A h. 15 p.m .

tion»..
A h. 45 p.m 

nous.
7 h 45 p m F.n chantant — André 

Oh n tin ci» \edctte aooompaffné peu 
(Jermaine J*n*Ue à l ooyvie,

8 h. 15 p.m. A l omhre du clocher 
— RonjfMi de Rofcor Marten e ve*e RJ^-a 
ftlbsau daiift le rôle principal d'Odile 
Laoroil*.

LA GAZETTE 
ARTISTIQUE

Variétés Lyriques
lavs auditions annuelles aux Va- 

riéles Lyriques pour choristes et 
interprètes auront lieu le jeudi. 90 
juillet prochain, de 2 h. à fl h. 
pjm.

Les chanteurs, chanteuses et co­
médiens désireux de se foire en­
tendre sont piie« de se presen- 
tea aux heures ci-haut mention­
nées.

On est prie d’apporter avec so» 
l‘acootopagnenjent de piano de* 
pièces que Ton désire exécuter.

Une aecompaignatrice sera a la 
disposition des chanteur*.

Médaille à CKAC
Le poste CKAC. appartenant à 

la Presse de Montréal, vient d'être 
avisé que TAcademie française lui 
décernera sous peu “la Médaille 
de la langue française’’ pour la 
valeur de ses “émissions culturel­
les’’.

s a t,i t eiiMtTuli

MERCREDI, ■» JUILLET, X (W HORAIRE DES CINEMAS
3 h p.m . Chef a-d’oeuvre de U mu­

sique.
10 h. 30 p m Récital — Srhie Au- 

jrer, soprano, Géraldine LAvedlèP. p<la- 
nlste

M h. p m Adaeio.
13 h. 30 p.m I.* Fin du Jour.

A CKAC
A h 30 p m : l>f forum de* sporta —

Miohc'i Nortnandlb et s* chrrmique 
sportilve quotldleime 

7 h 45 pm Colette et Roland — 
excellent* cKiettUtes dt Québec 

dans un tour de chant bien agj'éa.ble 
OcxiooitTR IntérMMbt *v*c prix en a: -
geoit.

P h 30 p m. Fsqulwes mtiaicalrii — 
Rov M vlouin prtsenle dt la muKlqur 
de tout premier choix *vec. Ion orcluee 
U ea les plua rémitto et l€* grande 
•oll.stea de l’uni ver*

30 h. 15 pm. . I.e moulin de* rêve*

TELEVISION

*u paya
Ch

10.15 P.M.
ORF-Voyage 
OBM-Mont Bach Choir. 
CKAC-L* moulin df*.» 
OKVL-I*a vl* continue 
CJ AD-Prov. liberal . .
10.30 P.M
CJBF-Bylvle Aiifpr, sop 
CBM-C.C F
CTK AC-Oono*rt populAlre 
17KV1 - Dernière heur*. 
CJAD-Newa and Sport# 
CFCF-Lorne ür**tj*
10.45 P.M.
CKAO-Nuuv«lla* 
OKVD-Farl* Hwin*
CJAD-Good Old Dajr* 
CHl.P-InteirmAd* 
CFOF-Bl* Tlm*
11.00 P.M 
CBF Adag;li. 
c'BM-The Mualc of , 
CKAC-Bou*4jii. ta* 
CKVL-Man dt damai* 
CJAD-üpnri fto*i 
OFCF-Nouvwll*t *t apon 
CHI.P-On dan** a ifU
11 15 PM
CK AO-Chanteur da.. 
CKVL-HIt Parad*
CJAD-Prélude 
CFCT-Deegan a Dtary.

‘0 PM.
CAF-I* fin du lour 
CBM-Oafé oontinenual 
CK AC-Orchestre 
• 'K vr,.Nmieen*a 
O'CF-Tennemee Br ni*
MINUIT
CBF-Nou? *t fermatur* 
CBM-Nou? ai fma 
CK AC-Nouvellea 
CHIjP-NouttUea 
CKVL-MIdn .Btnr Rev ! 
;MAD-Nnu»e1lea 
CFCT-Tenne«ef Bmi*
12 30 A.M
CKAC-CUueU Thornhill 
CFCM-Ureb da danaa
1.00 A.M.
CKAC-Nout et (arm . 
CJAD-Nouf. at f*m I

A r BFT

MARDI, U JITUJCT 
3.00—Musique.
.5 00—Fd * Place.
5.30— Musique.
* 30—Prend* la route 
7.45—Entrer, **ns frapper 
R 00—CB( Newsreel.
X. 1 S—Telé-Spmi v
H 30—CW Plavbill.
*.00—Bote.

10.00— Long mAtrage en franc* ta.
h RFDIFTl SION

MARDI, tn JUILLET
4.15— Mtuique.
4.30— i nmedy Time
4.AV—Science pour les petit»
7.15— Musique.
7.30— Pour le* enfant* ***e«.
7 AV—WomenWorld 
k.O.V—Revue mustrale
*.l.v—‘quai de* orfèvre*''

10.00— Hlm anflatv
A C Bf T

MF.RCRFJM. 79 II lï.LF I
3.00— Musique.
S.Otv—Kn roulant m* ho«*e — t>u*h«N
5.30— Muxlqu*.
7.30— Film en franc*!», 
k.oo—L’Art ualltè.
R. 15—MrH i mot
0.30—Reial Theatre — “Showdown
9.00— 1,1111 e — Forum

10 00—Au carrefour de* mot*
10 FV—Panorama.

4 RKDIFFUMDN

MERCREDI. If Jt I14.FT 
4.1 V—Musique.
4..to—Colorful NataJ.
4.40—Deaaln animé
4.50—Srlence pour le* prtilt
7.15—Musique.
7 30—( hildrrn * BedUme 
7 4V—Hornmrntan
* on—< itv of Mine 
g.l.V—Atorv of a CrjvfUh
4.30— l>e* actualités françatve*.
%. 45—-Coup d oeU.
A.no—Film analats 

10.30—“Serond* to IJva**.

CINEMA DF PARIS Million naire 
d'un Jour ". M h 2 h . 4 h 35. 
« h 9 h. 10 “Don Poaquale’*,

11 h. 15. 1 h. 40. 4 h , » h 35. 8 h 45
SAINT-DENlü : Plus fort que la haine 

1 h 2*5, 4 h. 25. 7 h . 10 h. “Le» 
mémoires de la vache Yolande*’, 
J2 h 1*5. 3 h, 0.5. .5 h A5. 8 h 45

LA 3CALA Anomhka. 2 23-6 07-0 51 
Jour et nuit, 12.15-3.59-7 4-5.

Spectacles et Conce-r»
38 Juillet. : Concert aymphonjque a 

lu. Montaxne. Chef d’orchcuitre. 
Wilfrid Pelletier Sollate*. Rca*e 
Itampton, du Metropolitan Opera. 
Pierre Boutet, ténor, et Gtllee La­
montagne, baryton

30 Juillet Jeanne d Arc au bûcher", 
de ClAudel-Honoflirtf. au Palai* du 
commercp.

3 août : Concert d'un orchestre de 
ohambre. dirige par Alexander 
Biott. au Moyae Hall Sollate Rrjhe 
Brampton

6 août "Zone", de Maioel Dubé. en 
l’auditorium du collé«e de 8*Jnt- 
l<aurent.

10 août : Concert de musique de 
chambre au Mova* Hall Partici­
pante Hyman Bre.ve, Walter Joa­
chim, Ralph Maaeli*, John New- 
mwk

12 août : 1 King Lew ", de Sliake*- 
.re. mtae an océsie pa.r Pierre 
jenain, au Chalet de la Monta­

gne.
15 août Soirée viennoise à la Mon­

tagne Maurice Durit un et Irene 
Salcmkfi

19 août “I* bomgeot? gentilhomme" 
de Molière, mine en arAne par le 
P lagaAUt. au Chaiet de la Mon­
tagne

QUINZE
oyEDiTTES

ir
ÊmêifeS

____ ’/dunJoui'M
UK&Ttgf . MAIS TfUlMOér DKÔt£^ 

Réouverture, entièremeot rénové

CHAtLfS VANIL , 
CLAUDINE DUPUIS 1

pea.Tr
Dage

t» HOGAAmmToCM^em^^^+re*.

les I jj once ris sym piton i ques
CHALET DE LA MONTAGNE

CE SOIR. A 8 H. 30
chef d’orchettre

WILFRID PELLETIER
JOYAUX DE L’OPERA

tolitfet

ROSE BAMPTON sopr«no PIERRE BOUTET ténor 

(Metropolitan Opéré) CILLES LAMONTAGNE baryton 

BILLETS EN VENTE AU CHALET è 7 H. 1S P. M.
Prix : Section réservée $2 00, Chaises : $1 25, Debout ; $0 75

(taxe comprite)
En cet de pluie, le concert ter* remit au mercredi totr 

Synchronisez eux postes CBF, CBM è 4.30 p.m.

11711 «ufsl rur shfrbmikf IpI. wi. 71811
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Décès du R. F. 
Moïse-Clovis des F. E. C.

Le 28 juillet décédait à l'infir­
merie du Mont-de-La-Salle, I.aval- 
des-Rapides, le R. P. Moïse ClovU 
<Rosario Garceau), âgé de 54 ans 
A 15 ans, il était entré au petit 
noviciat de Maisonneuve. Il pre­
nait l’habit religieux l’année sui­
vante, le 28 août 1915. Après son 
année de noviciat et un an d'ieole 
normale, il était envoyé faire la 
classe k l'école Sainte-Brigide de 
Montréal. Il y fit un stage fruc­
tueux de 9 ans (1917-26), Il passa 
ensuite 3 ans à Oka et 4 ans a La- 
chine. Son dernier stage de vie ac­
tive a'écoula à la tète de la cor­
donnerie, dans l’école industrielle 
d’Alfred (Ontario). Il fit beaucoup 
de bien pendant dix ans (1940-50) 
aux jeunes délinquants et en fut 
trè* aimé. Atteint d’un cancer aux 
parties vitales il subit une grave 
opération en 1951. Suivirent deux 
années d’assujettissementj et de 
grandes douleurs. Son abandon à 
Dieu était total.

Le R. F. Moïse-Clovis était le 
cousin du R. F. Sylvain, directeur 
de la Procure des Frères, rue 
Côté.

Le service et l’inhumation au­
ront lieu au Mont-de-La-Salle (La- 
val-des-Rapides), mercredi, le 29 
juillet, à 9h. (heure d’été).

A TIMMINS

20 mineurs 
comparaitront 
en cour lundi

Timmins, 28. (P.C.) Vingt

2 nouveaux cas de 
poliomyélite dans 
Montréal : totalf 11

Le service municipal de la san­
té a rapporté, hier, deux autres 
cas de poliomyélite, portant ainsi 
à 11 le nombre des cas de cette 
maladie dans le district de Mont­
réal. L'an dernier, on n'avait en­
registré que trois cas â pareille 
date.

CONVOCATIONS

mineurs comparaîtront devant le 
tribunal de Porcupine-sud, lundi 
prochain, pour répondre à des ac­
cusations découlant des rixes qui 
eurent lieu â la mine Broulan- 
Reef, vendredi dernier.

Le fait a été révélé hier soir; 
la police provinciale a aussi blâ­
mé M. Walter Brown, gérant de 
la mine d’avoir fourni cfei armes 
à des emoloyés avec instructions 
de faire leu contre les grévistes.

Seize- seront accusés de voies de

Soldats chinois et 
Gl américains 
fraternisent

Les chefs des quatre 
grands partis

(Par la Presse Canadienne)

Les divers comités 
municipaux à 

Saint-Hyacinthe
Saint-Hyacinthe, (D N.C.) —Par 

suite du remaniement apporté au 
conseil municipal par la réélection 
de MM les échevms Eugène Payan 
et Jacques Lafontaine, et l'élection 
de trois nouveaux conseillers, Me 
Jacques Bousquet, MM Adrlen-L. 
Auger et Marcel Sohs, les divers 
comités furent formés comme suit
à l'hôtel de ville de St-Hyacinthe. 

Aqueduc et électricité :

Séoul, 28 <P.A.) — Un petit 
groupe de soldats américains et un 
groupe de Chinois communistes *e!) 
sont rencontrés aujourd’hui dans ) 
le ‘‘no man's land" et les Chinoisj'
ont sauté au cou de ceux qu’ils] t • *» ê ' mm s* mm
voulaient tueyncore hier LOUfe St-Ldtireilt M. 060^6 DfCW

Les Chinois ont donné des sou ; Aqueduc et électricité : MM
venirs, des cigarettes et du vin: Le premier ministre St-Laurent, L’hon. George Drew, à 59 ans, Eugène Palan, président; Joseph 
chinois aux Américains. Puis, dit 7^ anSj est un avocl,t réputé de mène pour la seconde fois le parti Larchevêque, Jacques I.afontaine.

™ progressiste-conservateur i la ba- L*o Desrosiers et Adnen-L. Au-
taille au cours d’élections généra- 8er-
les par tout le pays. I rett.. MM. Joseph Larchevèoue,

Ancien premier ministre de,Pr^s‘^ntl Jacques Bousquet, Jac- 
l’Ontario, il fut choisi chef à une pluc_8 I^fontaine, Philias Brodeur 
convention nationale du parti à e* Louis Bergeron.
Ottawa en 1948. Depuis, comme I rinamees : MM. Jacques Lafon-

A LA REPARATION AU LAC GUINOON

Québec’, qui se lança dans la po­
litique â un âge ou la plupart des 
gens songent à la retraite. Il débu­
ta au Parlement à l’âge de 59 ans.

Il a remporté un éclatant triom-

sauté au cou et ont sautillé autour 
de nous”.

Il dit'que ces Chinois parlaient 
un "anglais passable’’ et rapporte 
qu’ils se sont écriés :fait simples et voies de fait eau oc „ ,

sant des blessures; deux d’avoir M iphe a sa premiere campagne corn
nui â la police et deux de domma ‘‘Nous étions vos alliés, puis;nie premier ministre et leader li­
ges à la prooriété d’autrui. nous vous avons combattus. Mais héral en 1949. A ce moment-là, il

La police dit que l’enquête surià présent, c'est la paix de nou-!demandait un mandat personnel 
la mêlée entre grévistes et tra- veau” 6" «.mm» .ue-]au peuple du Canada comme suc- 

’ . cesseur de feu le premier minis-
L incident est survenu sur le tre Mackenzie King, 

front ouest ou les alliés remplis­
sent les tranchées avec les sacs' Aujourd’hui, il demande un vo-
dc sable des parapets. La ren­
contre ne fut pas accidentelle. Un 
des Américains dit que les Chinois 
les ont invités et qu’ils y sont 
allés.

Les Américains ont donné des 
cigarettes et des briquets améri­
cains aux Chinois.

Le brigadier Allard 
a assisté à la 

signature de la trêve

vailleurs se continue. Elle ajoute 
qu’il peut y avoir d'autres accu­
sations. Les accusés sont membres 
du syndicat des United Steel­
workers of America (CCT-C10).

L'inspecteur Thomas Trimble, 
de la police provinciale, a qualifié 
de hautement inopportune la dé­
cision du gérant d’armer ses ou­
vriers. Le gérant réplique qu’il a 
dû en agir ainsi parce que la police 
ne pouvait pas ou ne voulait pas 
maintenir l'ordre à ce moment-là

M. Brown sera tenu responsable
M. Brown soutient qu’il a avisé 

la police provinciale 11 heures 
plus tôt, vendredi, de l’imminence 
des désordres Malgré cet avertis­
sement, dit B. Brown, la police 
provinciale a retiré ses agents et
ne les a renvoyés à la mme que Pan-Mun-Jom, 28. (P.C.) 
dix minutes après la fin de la brigadier Jean Allard était r0b- maison (,ete 8 St-Patrice, mais )e 
mêlée Quelque 40 hommes furent’servaleur 0fficjei du Canada à la n’y Puis rien”, a-t-il dit récem- 
alors blessés, mais aucun griève s£ftnce de signature des document ment 8 une conférence de presse.
ment' . ,, j-. . 1 rte trêve qui a eu lieu hier matin,: T „ u c.T.Mnçnppfpur Tnmblp a dit hier a m u j_ i___ n. t_11 carrière poMtiquè de M, St-

aurent résulte d‘un appel que lui
tardTsur Fe fronrcôrte^long" de la"<a’ en ,eniP's de «uerre' ran- tara sur le iront coreen long ûe cien premier ministre King. Ceiui.

ci priait M. St-Laurent d'abandon­
ner une fructueuse carrière d’avo-

taine, président; Jacques Bousquet. 
Marcel Solis, Adélard Morin et 
Eugène Payan.

te de confiance vis-à-vis de la po 
litique de son gouvernement et do 
son administration,

C’est la première fois que des 
élections générales se tiennent au 
mois d’août depuis la Confédéra­
tion; el M. St-Laurent, de son air 
serein de professeur, admet qu'il 
a choisi cette date à contre-coeur.

Il aurait préféré tenir les élec­
tions en juin, mais il y avait le 
Couronnement. L’alternative au­
rait été un scrutin en novembre, 
epoque de l'année qui n'aurait plu 
ni aux politiciens ni aux électeurs.

“J'aimerais bien mieux passer 
1 » les mois de juillet et août à ma

. «4 1 A é n A C 4 TT è ft* * A « fl <ft A

M. Wilfrid Dumont, substitut du 
procureur général, il avait avisé 
M. Brown qu’il serait tenu respon­
sable de l'usage d’armes à feu sur 
la propriété.

Les deux hommes accusés d’avoir

hostilités ont cessé 12 heures plus 
tard sur 1<
120 milles.

Quelques heures plus tard, le
commandant de la 25e brigade ca-jcat et d'assumer le poste laissé va 
nadienne d’infanterie avait fait] cant par la mort du t. h. Ernest 
savoir à ses troupes les responsa-: Lapointe, ministre de la Justice.

Club Kiwanis Saint-Laurent : Le 
conférencier au déjeuner de de­
main sera M. J.-C.-A. Laferrière, 
directeur-adjoint du centre fédé­
ral de formation de Saint-Vincent-]d’autrui découlent du bris d’une 
de-Paul; le déjeuner sera suivi de.porte et d’une fenêtre, quand un«liants, les Canadiens sont tenus de,temps de guerre; mais, à la de 
la visite annuelle des membres, en cinquantaine de grévistes attaqué-;participer à la retraite qui s’ef-]mande de son chef, M, St-Laurent

nui à la police auraient empêché____ __________ r ________ ^
des agents d’intervenir durant la1 bjijt^s découlant de l'armistice. 1 1 •» 1fl,, ,
rixe. Les dommages à la propriété; («la se passait en 1941^11 ne de-

Comme tous les autres combat- vait s’agir que d'une tâche de

groupe, aux camps de santé Bru- rent une trentaine de mineurs qui 
chesi. 1 voulaient reprendra le travail.

fl

dites

fectuera durant les trois nrochains resta à la besogne, s'attachant de 
jours, afin de créer une zone de- fervents partisans aux Communes 
militarisée entre les deux armées En 1946. il fut nommé ministre 
non vaincues. des Affaires extérieures.

Au sujet de la séance de signa- Ses succès à rétranger rehaus. 
tare des dwuments de uêve k sèrent encore sa ré t/tl0n au Ca. 
brigadier Allard a fait remarquer nada La f pédante dont il 
que i I e «rnbu fnHFr,,, .r Æ envisageait les grands problèmes 
S^de Sasiir le,3 Ruësës mondlau*' sa v.vacte d'esprit 
dans le domaine de la froideur'et !«,.!.d_é.bï‘S P^lementaires fut choisi chef national de son par-

leader de l’opposition officielle 
aux Communes, il a dirigé une sé­
rie d’assauts sur le gouvernement 
libéral.

. . . ! Hygiène et santé ; MM. Philias
Le printemps dernier, il fut ap- Brodeur, président; Joseph Lar- 

peie au Conseil prive — poste chevêque, Louis Bergeron, Adé 
surtout honorifique - peu avant ; urd Morin et Léo Desroiiers. 
de partir pour l’Angletirre, ou 1;
était un des délégués canadiens Marchés: MM. Léo Desrosiers, 
aux fêtes du couronnement d'Eli- président; Marcel Solis, Adélard 
zabeth II. Morin, Eugène Payan et Adrien

Auger.
M. Drew, natif de Guclph, Ont., 

fut élu député aux Communes du 
comté de Carlton, deux mois apres 
son choix comme chef du parti 11 
a conservé son siège aux élections 
générales de 1949 et se représen­
te encore dans le même comté.

Les luttes politiques ne sont 
pas une nouveauté pour cet ancien 
avocat de Toronto qui a conduit 
le parti progressiste-conservateur 
à la victoire au cours de trois 
élections législatives en Ontario.

A la dernière session des Com­
munes, il s’est porté à l'attaque du 
gouvernement fédéral, l’accusant 
de gaspillage et d'extravagance 
dans l’emploi des fonds militsires. 
Il y eut aussi des fois où M. Drew 
ne s’accorda pas avec les chefs 
de son parti. Ainsi, en 1936, il se 
sépara de M. Earl Rowe sur la 
question de savoir si le C.O.t. se­
rait -toléré en Ontario. M. Rowe 
soutenait que les ouvriers avabnt 
le droit de se syndiquer selon 
leur choix.

M. Drew’ assuma la direction du 
parti provincial tory en décembre 
1938, et deux mois plus tard en­
trait à l’Assemblée législative, par 
suite d’une élection complémen­
taire. 11 fut premier ministre de 
1943 à 1948; mais, cette année-ià, 
bien que son parti fût reporté au 
pouvoir, M. Drew connut lui-mème 
la défaite dans Toronto-High-Park.

Au cours de la mêhne année, il

de la tenue correcte.
Le brigadier est un ancien at i Laurent 

taché militaire du Canada à Mos-

Moins de Canadiens ont 
été condamnés pour 

crimes sérieux en 1951 
qu'en 1950

Ottawa, 28 (PC.) — Un moins 
grand nombre de Canadiens ont 
été condamnés pour crimes sé 
rieux en 1951 que .l'année précé­
dente, mais, par contre, les viola­
tions mineurs de la loi ont atteint 
un plus haut niveau, annonce l'Of­
fice de la statistique.

L’Office précise que les condam­
nations pour délits criminels, al-

________ lant de l’incendie volontaire et du
convainquirent M. King qu’il avait ti au premier scrutin de h con- meurtre au vol à main armée et au 
un digne successeur en M. Saint-; vention d’Ottawa. détournement de fonds, a atteint la

Parcs et amusements : MM. Mar- 
ce ISolis, président: Jacques Bous­
quet, Philias Brodeur, Louis Ber­
geron et Adrien Auger.

Police : MM, Jacques Bousquet, 
président; Jacques Lafontaine, Jo­
seph Larchevêque, Philias Bro­
deur et Eugène Payan.

Constntctwn et assistance publi 
que : M. Adrien Auger, président; 
MM Marcel Solis, Philias Brodeur, 
Eugène Payan et Joseph Larche­
vêque.

Voirie : MM. Adélard Morin, 
président; Léo Desrosiers, Louis 
Bergeron, Marcel Solis et Jacques 
Bousquet.

Hommage des ligueurs 
de ‘ au

Sacré-Coeur i
Dimanche dernier avsit lieu, au 

sanctuaire national du Sacré-Coeur 
de La Reparation, un beau rallie 
ment des ligueurs du Sacré-Coeur 
du diocèse de Valleyfield.

Malgré l'inclémence de la tem 
pérature, plus de trente pA-'oisses 
étaient représentées. La messe fut 
célébrée à 11 h., dans la chapelle, 
par M. ITbbé Ovila Lepage, aumô­
nier diocésain des ligues

Parmi les membres du clergé 
signalons: M. le chan. Patenaudo. 
curé des Cèdres; M. le chan. Gaé 
tan Leboeuf, supérieur du sémi­
naire de Valleyfield; M. l’abbé 
Paul Leboeuf procureur du même 
séminaire; M. l’abbé Marc Duludt, 
aumônier de l’Ecole d’agriculture 
de Sainte-Martine.

Me Albert Lemieux, président 
national des ligueurs du Canada 
accompagnait les pèlerins ain«l 
que M. Hector Normandeau, pré­
sident diocésain; M. Fernando La- 
drière, prés, pour Saint-Esprit; M. 
Almondien Poirier, prés, pour 1a 
cathédrale; M. Victor Parent, prés.

Sour Saint-Louis de Gonzague; 
IM. les directeurs- Lucien Gen- 
dron, de Beauhamois; Anatole 

Beauchesne, ville; Bourbonnais, 
Saint-Clet.

Parmi les paroisses les plus fol­
lement représerttées, mention 
nons: Sainte-Cécile, Notre Dame 
de Bellerive, Saint-Esprit, Saint 
Eugène, Sacré-Coeur, Saint-Clé­
ment de Beauharnois, Les Cèdres, 
Saint-Louis de Gonzague, Coteau; 
du Lac, Saint-Clet, Saint-Thimo-: 
thée, Saint-Polycarpe, Sainte-Bar­
be, Rigaud, Sainte-Marthe.

Le détachement des zouaves de 
la cathédrale accompagnait les pè­
lerins.

Dans l’après-midi, à 1 h. 30, le 
R. P. Irénée, O.M.C., aumônier gé­
néral des Messagères de Notre 
Dame, prêcha le Chemin de la 
croix aux pèlerins dans le bocage. 
Il fut suivi du salut du Très St- 
Sacrement donné par le chan. Pa- 
tenaude, curé des Cèdres, assist! 
des RR. PP. Michel et Marcellin, 
O.M.C.

Un accident fait 
3 morts, 4 blessés
Trois personnes se sont tuées et 

quatre autres ont été blessees au­
jourd’hui près du Isc Guindon, à 
Shawbridge, quand leur auto quit­
ta la route et alla s'écraser sur 

;un rocher, selon la police.
Les morts sont Mil* Denise Pro- 

vencher, 25 ans; M. André Desro- 
chcs. 20 ans. 4262a rue Rivard; et 
M. Jean-Paul Sauvé, 23 ans, 1318 
est, rue Beaubien Le chauffeur 
de la voiture, M. Raymond Chali- 
foux, 23 ans, 443 rue Malines, s« 
trouve au nombre des blessés, psr- 
mi lesquels on compte encore M. 
Rolsnd Lapointe, 24 ans, 421 nie 
Malines; M Jean Trottier, 23 ans. 
4110 rue St-Denis; et M. Raymond 
Giguère, 25 ans, 9015 rue Berri.

Par ailleurs, Gabrielle Chevrier, 
10 »ns, de St-Nazaire. est mort* 
aujourd'hui, à ('hôpital, des suites 
de brûlures subies chez elle le 1T 
du mois courant.

45 êê
Chicoutimi, 28 (PC) ..- Ronald

Verrault. 2 ans, de Desbiens, à 50 
milles de Chicoutimi, a été tué 
hier par une sutomobile près d* 
sa demeure.

Adjutor Lemieux, 60 ans, fer­
mier de St-Félicien, est mort d* 
son côté à l’hôpital de Chicoutimi 
la nuit dernière à la suite de bles­
sures qu’il s’est infligées en tom­
bant en fin de semaine d’une ma­
chine aratoire.

$500,000 d« dommages à 
la Sterling Electric

St. Catherines, Ontario, 28 (PC) 
— Une explosion survenue, hier,

Fête missionnaire à 
St-Pierre-Apôtre
Demain soir, k 8 h. 30, aura 

lieu une fête missionnaire en la 
salle paroissiale St-Pierre-Apôtre, 
1323 est, Dorchester,

Le R.P. Père Guy Boulanger, 
jO.M.I., y fêtera son prochain dé­
part pour les missions chiliennes 
du salpêtre. C’est sa première 
obédience.

Le R. Père « fait ses études clas­
siques au séminaire de Chambly, 
et il a complété ses études philo­
sophiques et théologiques au sco- 
lasticat StJoseph, à Ottawa

Le R, P. Albert Sansohagrin,

I M. Drew et sa femme, qu’il 
M St-Laurent avait confessé en épousa en 1936, font les campa- 

Pan-Mun- 1942, à une conférence de presse,‘gnes politiques en équipe et ap- 
qu’il "ne connaissait rien en po- paraissent presque partout enserr.- 
litique”. Mais il a appris vite. Il ble. Ils ont un fils et une fille, 
a souvent montré une vigueur sur . _ . , .
prenante et une grande adresse Ancien combattant de la pre- 
dans ses conflits verbaux avec M mière guerre mondiale, u est l au- 
George Drew, leader progressiste- l8Jir rte trois livres sur ce vont1'-•

cou.
Il a voyagé jusqu'à 

.lom, en compagnie du comman 
dant de la division du Common 
wealth, le major général M. A. R.
West, et du nouvel aide-de camp 
des commandants, le lieutenant
Loune Caughill. de Calgary et Nia-___ ^______ >
gara Falls, Ont. Le lieutenant conservateur, durant 
Caughill a assisté à la cérémonie Parlement, 
de l'extérieur de la salie.

le dernier

M. Howe souhaite 
une réduction des 

dépenses de guerre

A l’intérieur, il s'est appliqué à 
développer le caractère de nation 
du pays, et à amener une meilleu­
re comprehension entre Canadiens 
d'origine française et d'origine an­
glaise. A l'étranger, li s'est fait 
l’un des principaux artisans du 
Traite de l'Atlanfique-nord.

Bilingue parfait, M. St-Laurent 
est né d'un père canadien-français 
et d une mère irlandaise dont les

The Truth About The War” (l a 
vérité sur la guerre); “Canada's 
Part in the Great War” (Rôle du 
Canada dans la Grande Guerre) et 
“Canada's Fighting Airmen’

marque de 40.289, la plus basse 
depuis 21 ans. Toutefois, poursuit 
l’Office, les condamnations som­
maires pour les délits légers, tels 
que les violations de trafic, ont at 
teint !e chiffre de 1,308,466 

la nombre d’accusations pour 
meurtre s’est élevé à 52 en 1951 
comparativement à 29 en 1950, 
mais le nombre de personnes con­
damnées pour meurtre ou celles 
ayant reçu une sentence de mort 
est tombé de 19 à 15.

Parmi les personnes adultes, 34.-
„ , ... Vi? 1 % , r‘‘hYï 181 ont été accusés de 48,225 délits(L aviation mihtane du Canada). . . . Hàns les 10 orovinces et
Il fut pour un Ae"Be^ les territoires en 1951. Ce chiffre
du gouverneur général lord Bes» est une réduction de 2,296 du nom 
borough. bre (jçj personnes accusées et une

baisse de 1621 sur le total des dé­
lits criminels en comparaison de 
1950.

Du nombre des personnes accu­
sées, 28,980 ou 84.8 pour cent ont] 
ét trouvées coupables, alors qu’en 
1950 le chiffre des coupables était 
de 31,385 ou 86 pour cent.

Il a commencé sa carrière poli­
tique en étant conseiller munici­
pal puis maire de sa ville natal;*, 
Guelph, de 1922 à 1925.

M. M.-J. Coldwell

la bi*r* mod«rne pour 
!•* gant modernes . . . 
brott** parfaitement, 
conservé* parfaite 
par I* procédé de brassage' 
modern* de Brading.

LA BIERE A LA PAR.PAlT£l

j économie immédia<e ‘ fera dans 
] les dépenses consacrées à la pro 
duction de munitions”. Il sera 
peut-être possible de diminuer les 
déboursé» de la défense “lorsque 

j le nouveau budget sera établi, au 
printemps."

la ministre, qui se trouve à 
•Vancouver pour y prononcer une 
série de discours à l’appui des 
candidats libéraux à l'élection du 

110 août, a souligné que h trêve 
; coréenne n'est qu'un accord pour 
• arrêter les hostilités.

“Nous espérons qu'ils pourront ;

Petites annonces
SECRETAIRE BILINGUE 

DEMANDEE

Vancouver, 28. (P.C.) — Le mi- parents venaient de Galway, Irian 
nistre du Commerce, M. C. D. de. Dès Sa plus tendre enfance, il !
Howe, a déclaré hier, que la trêve a appris les deux grandes langues

| coréenne peut éventuellement er- du Canada. M M J Coldwell. ancien prin-
trainer la réduction des dépenses M, St-Laurent fut porte au pou- • al d.ÿne école de Regina, a joué 
de guerre du Canada. voir à la suite d’un long régime rôle important dans la montée

Dans une conference de prese, béral. Ce regime avait vu la me- du parti sociaijste au Canada, à 
M. Howe a signalé que la seule nace du communisme mener à k:partir de ses premières manifes-

guerre de Coree; mais il avait vu tations dans jes mouvements agrai- 
aussi l’expansum sensationnelle de res et ouvriers. Pour la troisième 
l'économie canadienne. {ois j dirigera le CCF au cours

"Les perspectives de paix, a dit d'élèetion*- aénérales. ]_____ _____________ ____
récemment M. Saint-Laurent, sont tit rt.,n„iet(,rre m Coldwell Secrétaire bilingue avec expé- plus attrayantes qu’elles ne Ton. qurclîtfmiXnant 64 ans, ar rient, légele. Rol.nd L.m.rre, C.R.,
jamais ete. S ils peuvent jouir d u- ^ au £anadl( à 22 ans et fit de avocat, 57 ouest, ru. St-J.cqu.s,
ne,.^re de paix, mes enfants et i-enSpigncment en Alberta et en Pt-, 1125.
petits-enfants seront témoins de Saska4cwan avant de devcmr
développements encore plus ex- prjncjpai à Régina. C’est alors qu'il 
traordinai.es que ceux que j ai £or|<,nFta vers la vie publique II 
vus • lut d'abord conseiller municipal

__ _ * . durant neuf ans, représentant unM. Solon Low ouvrier

de la Serling Electric Ltd, a cau­
sé un incendie qui a détruit Tédi- 
fice, causant des dommages esti­
més à $500,000. Personne n'* été 
blessé.

du Chili et provincial actuel de la 
province de l’est du Canada, y 
assister*.

j Le public y est cordialement 
invite

CARTES PROFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES
ASSURANCE , ENTREPRENEUR-ELECTRICIEN

Horace Labrecque
•t Fil. Lté.

COURTIERS D’ASSURANCES
Non» Invlton» le» communauté» 
religieuse» à »e prévaloir de no» 

service» particulier».
CH. 47 A 264, Notre-IJame oueit

Tél. MArquett* 23*3-23.4

Entr.pr«n.ur-él*cfrici«n

J. K. MALOUF
Entretien — Réparations

TU. 1437
4317, 254m* avenu*, Re.*m*nt

AVOCATS
FLEURISTE

JS
rWÊfW FLEURISTE

Fondé IMl 
* MONT RK AL

St.-Cath.rin. «f Ouy Fl. 249)
‘ H4t*l Mont-Royal PL. 4550

SERRES
4509 C4t.-4!«t-N*iB.i AT. 1125

VAN 1ER & VANIER
Anatole Vauler» e.r. Guy Vanter» cjt.

AVOCATS

57 OLEST, RIE SAINT-JACQUES
Tél. HArbour 2841

BREVETS D'INVENTION

eenr+z
ALBERT FOURNIER

_ . ^{UMuO'bMcrrrsJïtrfmm
^34 SüCATHERINE":MONTRÉAL

LAITERIE

ien venir à une entente pour met 
tre fin à la guerre, mais jj doute

Recevez

LE DEVOIR
par la poste 
durant vos

VACANCES
"Suives le» prochain*» campagnes electoralaa 

durent votre séjour à le campagne"

PRIX DES ABONNEMENTS DE VACANCES

2 semaines
3 semaines 
1 mois
3 mois

Canada
51.00 
51.50
52.00 
55.00

Etats-Unis
sus
$1.75
$2.7.5
$5.50

Des échecs marquèrent ses pre 
mières tentatives dans les domai

hea.K-n.ir. ji Solon Low, qui, à 53 ans. nés provincial et fédéral. Il fut
l'intervaHeq rabrlr nos i préside aux destinées de l'Asso d'abord défait comme candidat
rorle " ’ p de dation du Crédit social au Cana- progressiste aux élections fédéra

M Howe a déclaré ou’il smihai da' est 'Lenu à la Politique fédér*11! 'ps de 1925 et connut le même 
t* voir « npndÎHr. t-nrtïnrn 11 -v 8 hul, ans’ après avoir fait sort comme candidat du CCF aux 
à la hai«ePdan* lMUriénmisr? telpartie du 8ouvertiement rt-r CM élections provinciales de la Sâs-

riéf^nce i » .tnnti nn nn hcrla durant huit autrcs années, katchewan en 1934.
la defense, mais il a ajouta nu on fut £ju aux Communes en 1945 Toutefois en 1935 il se fit élire

(nl,T/i„r„a, PAS , ".a„UX. C.n. - Vm;lpar le COrté i'i 1,1 R!^e à l8 aux Communes par le comté de
im Paix, qui l a réélu en 1949. ~ ~ .Rosetown-Biggar en Saskatchewantuellement en vigueur. Il est ‘»*- paiXi q

me\Trbee«V«t’îrédsionlrfde|dréd^-! i • dt.C,ardst<îï’ IAlbeJ,î< -f' e't ïut depuis'’rééiu en Ï940. Ï945 
meure a\ec precision aes reauc-iancle() instituteur, M. Low fut élu Pt iqaq
eaT la" .^atmT'inïrnatioS Liia^auf élcciS^de *1935 ‘q^i „ "ccv parlemenH,aire
peut changer d'un jour à l'autre, ^rtèren? au pouyôir le premle^ du CCf en 1945' f,0ur sufcéder 8

M Howe ne comprend pas
Si la tension internationale di­

minue. il serait possible de dimi­
nuer la puissance des forces ar­
mées du Canada ‘'certainement 
d'ici trois ou quatre ans”. M. Howe 
a toutefois ajouté;

"Nous ne comorenons nas ce 
qm se passe derrière le rideau de 
fer. Personne ne le comnrend

couvernement créditiste au Cana 
da. Deux ans plus tard, le premier 
ministre William Aberhart l'appc 
lait d'abord au poste de Trésorier
frovincial. puis de ministre de 

F.ducation et enfin à celui de 
ministre d'Etat

A la convention nationale du 
parti en 1944, les crédistes choi­
sirent M. Low comme président de 
leur association et leaner national 
Les conventions nationales de 1946

A VENDRE
Multl(tr»ptie Cnritcx et moOUlftr Ce 

bureau i vendre, Roj^nd i*marre, C R 
avocat, 57 ouest, rue St-Jacquei. PL. 
1129

BUREAU A LOUER

Brevet’s d’invention
MARQUES UE COMMERCE 

DESSINS de FABRIQUE 
en tou» t>aje

MARION & MARION
lajmond-A., Roblo et Alfred Baatlen 

1510, rue Drummond, 
MONTREAL

CH. C98S _ ZS»S Holt, ROREMOK*
LAITERIE

Laiterie canodlenno-françal»*
A. PATENAUDE, propriétaire

Bureau à louer pour homme d affal- 
rca sérieux spécialement avocat ou no­
taire Roland Lamarre, C R avocat, 57 
ouest, rue 8t-Jficques, PL 1125

MAISON A VENDRE

DACTYLOGRAPHES

Cottage tre» moderne, 8 pl*ce», libre, 
ide»! pour profeMtonnel. 7J40 de» Kco- 
re»________ _

RESIDENCE LUXUEUSE ^
A VENDRE

Rékldence luxueu»e de 17 pi*ce» * 
vendre «ItuCe à 2016 rue Fulluin, Mont­
re»! Immeuble fftclle à convertir en 
salon» funerslre». hôpltnl privé, mai­
son de tourisme ou clinique médicale 
Roland Lamarre. C.R avocat, 57 oue*t, 
rue St-Jacque». PL. 1125

TERRAINS A VENDRE

Le ministre a soutenu que ]ei 1950 confirmèrent à ces fonc- 
paix en Corée .tira très peu de ,, 
répercussion sur les affaires ça orateur éloquent et clair, M de Wt Turn. Canada (Dem-tour 
nadiennes, le programme de rtè-.jjOW a dirigé le groupe des dix “ Canada), et les affaires
fense du Canada étant édifié stirL'rAdi,te» »u dernier Parlement internationales occupent une large 
“une économie en grande partie Daserndanee écossaise et an n'8ce dans ses multiples intérêts, 
civile ' glaise — son père aida à rédiger [J a narticipé à la conférence de

Au sujet des taxes. M. Howe a ....................... — - -- - — —---- '“*

M J. S. W'oodsworth, et devint 
président national du parti deux 
ans plus lard, à la mort du fon­
dateur.

F,n tant qu'écrivain, spécialiste 
en affaires mondiales et éduca- ~ ~—:----------- nTTI-------»—üx< Tcrrftln» k vendre, 11 lot». ru« L»u-tetll. M Coldwell est vite devenu rler ,( avenu» Rosemont, deo» un 
l'une des figures politiques les grand rentre de développement. Rol»nd 
mieux connues d’Ottawa. C’est un 57 oue»t. rue st-j»cque« hl
homme discret, de taille moyenne, 
portant lunettes — mais aussi l'un 
des plus remarquables orateurs 
des Communes.

Comme écrivain, il esf l'auteur

"TOUT POUR LE BUREAU"
Dactylographe», m»cM- vjsw 
ne» à additionner, a Avij 
écrtrft lea chèques, fl- 3 
tlèrea. pupitres, chal- 
se», armoire», etc., etc

Canodo Dactylographe Enr. 
44 o„ ru. St-J.cqu.i, Montré.) 
Tél. HA. 696B R. T. Arm.nd

MEDECIN
Electricité medical» Hayon» %.

Dr Maiim* Brisebois
L.G M.C. P.R.C.te.

Ile U Faculté de Medecine de Part» 
Maladie* génitales endocrtnlenn-* 
urinaires, digestives, circulatoire» 

FR. 5252 SIS Sherbrooke est

REPARATIONS GENERALES

LK DEVOIR, 434 .it, ru. Notr. Dame

Veuillez m adresser Le Devoir pour 

compter du........................................ Remise de

NOM •

ADRESSE

tlettree moulée»)

(lettres moulée»)

la constitution de l'Etat du Ùtah ^st];Trancisco, nù naquirent les
dit: — M. Low est père de huit en Nations unies et tl est yire-presi-

fants, quatre garçons et quatre fil ^ honneur rie la Société cana 
les. 11 s'occupe activement de dienne des Nations unies. Il a ete 
l'Eglise Mnrmonne et. en 1951, pi délégué canadien k trois eonféren- 
iota l'équipe de basketball des oarlementaires de 1 Empire à 
missionnaires mormons au Canada, Londres.
laquelle équipe se rendit en semi , M* domicilié a Ottaw». ou sa
{jna|f femme est décédee le 26 juin.

L a fait ses études à Cardston. une paralysie oui la clouait
capitale du mormonisme au Can# * Is chaise rnuUrée depuis 21 ans.

Sur le commerce, le mi.Yistrc a da à l'école normale de Calgarv Mme’Coldwell, toujours vive et ac-
déclaré: et k l'Université de l’Alberta 11 tive malgré sa maladie, a paru à

Il y aura probablement une 
occasion de réduire les taxes l'an

(prochain, mais il n’est pas pru­
dent de faire des promesses .. Cela 

j dépend dans une trop largr mesti 
semaines A j re de la situation internationale.

S “Cependant, je crois pouvoir 
.................... j promettre ou’il n'y aura pa.i d'aug­

mentation de taxes.

les
Les relations rommerciales avec poursuivit des études post univer-i côté de son mari sur d'innombra- 
s Etats-Unis sont ''excellentes" sitaires k l’Université de ia Cali- blés tréteaux politiques à travers

Ci inclus ( ) chèque ( ) mandai porte
J et les négociations pour un traité fornie méridionale, où il commen le Canada, assise dans sa chaise 
î ,de commerce avec le .fanon ti' O-’ça à s'intéresser aux (hurles de nulante. Leur fils s servi durant 
I grc «se nt de façon très satisfaisan- réformes monétaires du Crédit la guerre avec le CARC et leur 

..J te." social. fille cat Infirmière.

TARIF

Annonces classifiées 

"Le Devoir" - Btlair 3361
434 Netr*-Oam* •*»

1 Connu» uctr* prlM» |u»qu » lO n 
* rn pout le lour méioe Pour •• 
tamed) }u»qu a U O te vendredi f.

ANNONCES ORDINAIRES - raill 
nitnlmimi de TAc onur 2 ngnoft <11 
■nota)

Corn p' n e mut» a i» ,.gn» Un* 
p»i tie de ligne aiuipui pout un» li­
gne entière cm sbrftriett'-ni ini­
tiale» comptent pour un mut, m 
mot» cnmpusé» pour autant de muta 
Onsque nombre pour un moi Ajou­
ter < mot» per Insertion pour indi­
quer le numtrii de i» cas* Pout iw 
répoi te» de»«nt être «ipMifte» n»r 
'» poète «Imiter Se.

union t ARA.-rvRE* - un* ligne 
en caractère icoshlq le 12 point. (20 
lettre» ou »»o»r»»i équlnut t S 11- 
«tte»

NMaftancf» tervlce». •eivtce» anni 
versalre». grand-owate» «uerct»- 
ment» pour condoléances etc 1 
cents l» mot minimum 11 00

Royal — Remington — Underwood - 
L C Smith. Co­
ron» (llenclaux, 
régulier et por­
tatif. Protec­
teur» de ché- 
que» d u p11 - 

, iBtru r» calcula 
’leur» et ;n»ohl- 

nea à »drlltton-| 
ner Venu et

«rvtce Echange, location, achat

N. MARTINEAU & Fils
101». RLE RI.ELEV

(Entre Vitré et I e.eurhetlèrrl HE. 231îl

FRontenae 1447

J.-A.- ALBERT JEAN
Satisfaction garantie Prix modéré»

REPARATIONS GENERALES 
25 nos d expérlenc» 

Menulierle, peinture, plâtrage, 
tepluage, blanclilssagé, etc.

22M rue DRLORIMIER, MONTREAL

Achetons chez les 
annonceurs du “Devoir’' 

nous y gagneront
ASSURANCES

; Compagnie
\ 4 Assurance sur U Vie

Saubeoam
MONTREAL

NARCItSK DUCHARMi, pré(M*«»*
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L'armistice en Corée n’a provoqué 
qu'une légère réaction âe la pnoe AJ

m*nt déterminant dans la confer 
tion de ces publications ou on 

A Montréal, la Bourse a accueil |de SO cents et les service* publicSjPKa||e pourtant volontiers la beau 
hier la nouvelle de l'armistice de 10 cents

les conflits du 
travoil

ge, mais il y perd parfois son ga 
gne-pain. fri encore, c'est le pro 
blême de l'intégration à l entrepri 
se oui se pose à nouveau, et même 
celui ne i'insertion de l'ouvrier 
dans tout le système économique. 
Dans les deux ras, l'ouvrier nous

Congrès marial 
international à 

Rome l'an prochain

Von Floet «uggér«

Cité du Vatican, 28 (P A ) l.e
apparait toujours comme un étran- p4pe Pje XI1 a don71P son approba 
8er- ition et sa bénédiction au Congrès

La bombe atomique 
contre ceux qui 

violeront la trêve

Traversée aérienne Chasse à l'homme
mouvementée 

à Cuba
de l'Atlantique 

en 4h. et 45 min.
New-York, 28 (P.A ) — l.e gé ' Base aérienne de Kairford, An 

Cn bombai

en Corée avec une légère tendan­
ce à la baisse. Les transactions 
étaient faibles.

Les pertes ont dépassé les 
gains, mais elles étaient fraction­
naires. La fluctuation n'a guère 
dépassé un point, et un plus grand 
nombre de titres sont restés in­
changés.

...................... h..................... .. Le chômage cyclique - celuijmart.l international, qui doit se itéraI à U retraite, James A. Vani^ < ^A''Stratout B.47 ,
té et les avantages de leur travail.^0* dépend des fluctuations diver- Jf“r '*"n“ Klw''. *ncien commandant des for*!(ranchi ( Atlantique,

. . . . , ses du système économique — est l’occasion du 1001 anniversaire du a|ijées en Corée
Ces initiatives se rattachent ainsi sans dou,e |e pll(s onéreux pour dogme de la conception immacu ** ,* nn

|Jil’ouvrier. Bien entendu, l’emplo- de la Vierge Marie. 1) . <1
n a pas était en faveur rie

¥ ¥ ¥
Londres, 28 (Reuters). — 11 n’y .____

a pas de raison pour croire qu'une plus ou moins à la politique tradi- |'ouvrjer BlPri entendu, l’emplo-,
trêve en Corée amènera une dé-!ttonnelle du palernalisme dans yeur aussi doit subir les consé- Ba date de ce congres

a dit "oui ", Unis 
demanda 
a guerre ato-

La Havane, 28 (Reuters) — lj| 
police et les officiers de rensei- 
gnemenu militaires font aujcnir- 

des Ktat.s-d'hui la chasse à toutes les person- 
ers l'Angleterre, aujour nés soupçonnées d'activité revo- 

s'il d’hui, dans le temps sans piece lutionnaire.
dent de 4 heures, 45 minutes ils ont commence d’effectuer

Le bombardier à six moteurs ‘pression mondiale, disent aujour- rinduMl.jp politique à laquelle quences néfastes des périodes de «té f^ce. On s'attend a ce mique contre les communistes, en le plus Va attaque, perpétrées dimanche
..........  ‘ ------- ‘ ------ -râce à ses r^r¥M,j<l® d.une vjol,tion de la trêve parlpide au «oiMlé. a franchi la di-vi0on«re l« i’î^^à

8 des arrestations hier, par suite
d'hui les experts" finV«ie«'”de'‘. ,natUM"'11 PO,,,,,U? crT«7'Mair"grtce“ï ses‘ ré^veT, qu'il soit l’une des principales ma- .. ........................ ” .......................................... .. ......... ------- -- ------------------------------
Londres. les trsvadleurs sont, avec raison, aujssi à celtaineg méthodes’"ifestaUons qui se dérouleront . Iu „ sp limestone Mai cannâ0ft"Vterr.^r. .i

Les marchés ont eu plusieurs hostiles. dont il dispose (stockage, dévalua-]’»nnee prochaine en 1 honneur de ne, de la base de Kairford.’ soit iv^wnile orientale de nié. Wu*

- . , moi* Ç?“r 0n peut m opposer aussi le cas i,|>0n nhienHnn11 d*d mesor»*^ aîifa!" * La ' oroclamation il v a 100 ans Avanl de repondre "oui", Van'3,120 milles, à une moyenne de fenis civils, qui se seraient d»lé« dÆi ”,,'Ur' ° Pn! , pu » compléter te employeur, put .ut il de ' «J-telhÇ-teJIJ. te» eu...... |.,"W* «

Les aciers, les papeteries, les en ces tout derniers jours,^ avec le des comités mixtes de production,une certain suie, surtout que les ^Î51ti"si" et ajouté qu'il ne voulait pas 8 réduit oe 37 minutes l'ancien re
de' manchettes annonçant «®rd de vitesse établi le fi juin ^ ..ç,,,. |VVO|tPv a a|tem, aujourtransports et les banques se sont 

également amoindris.
Les pétroles majeurs et les 

breuvages ont connu un mouve

fléchissement des prix des pro- ou des comités de relations ouvri 
duits d’Orfent tel que l'étaient le 
caoutchouc et le coprah ères-patronales, 

de
ou se

ses services t. niques lui permet- 
riispuUni’tent. P°ur l|ne part, de prévoir un 

.lusvuvruv •=, .c -... , , j U,- ' Peu ^ l'avance ces fluctuations. Il
Les déboursés américains pour une foule de problèmes concer- n'eri est pas de mPme dp l'ouvrier:

nant la vie de l'entreprise. Mal- habituellement, sans réserves ap- 
heureusement. l'esprit qui préside piéciables, incapable de prévoir à

une journée prés l’avènement 
.. . . d’une crise dans son industrie ou

ces comités depend de 1 adhesion
libre des travailleurs, et cette ad-

ment mixte de faibles avances et fins de défense seront aussi con 
déclins cependant que les servi-|sidérables, semble-t-jl, durant la 
ces publics et les titres indus- prochaine année qu'ils le furent 
tnels se sont quelque peu raffer-Tan passé. Le monde des affaires 
mis. irecevra autant d'appui de ce do-

1,es mines ont reflété légère-maine qu’auparavant e! les autres 
ment le Ion industrie! à la baisse, appuis ne devraient p»« manquer hésion n'est nossible que si ceux-ci 

Les pétroles de l'Ouest, ont en- non plus. ont ['assurance qu’ils auront leur
segistré quelques nouvelles bais-' Les craintes d'il y a quelques jusie part dans les améliorations 
scs de cjucIqucs cents mAtc l'PT^D^îiiprit surtout sur 1 inée : <» ^>

Ÿ V ¥
New-York, 28 (P.A.) — La si­

gnature de la trêve en Corée a 
entraîné hier une baisse modérée 
à la Bourse de New-York.

l a chute n'a pas pris une gran­
de envergure. Elle s’est résumée 
à une baisse d’un 4 trois points 
dans les principaux compartiments.
Toute la liste a réagi à la vente.

Les titres les plus susceptibles 
de progresser en temps de paix, 
tels que les radios, les télévisions 
et les films ont enregistré des 
gains.

Les ventes ont entraîné un dé­
clin des chemins de fer, des .no 
leurs, des aciers, des cuivres, des 
huiles et des services aériens.

La fermeture a été calme.
La moyenne de 60 actions compi 

lee

bais-l Irits craintes d’il . _ r jutjiv
mois reposaient surtout sur 1 idée qU’j|, contribuent à apporter et 
que le* ajustements résultant d un dans |es décisions provenant de 
armistice pourraient bien cornci- i,,,,,., djscussj0ns avec les emplo- 
der avec des ajustements a 1 inte- yeurs 
rieur de l’économie américaine.
particulièrement dans les domai-, L’état d« mtreanair*
nés de l’auto, de l’acier et de lai ... ..
monnaie, et qu'il pourrait en ré-| En definitive, toutes ces pseu- 
suiter 7ne désorganisation mon-'do. entatives de solution ne visent 
ai.i. .t «n» riAnressinn iqu a une chose: creer, chez l ou-d Mais la politique monétaire des vrier, des illusions qui favorisent 

Etats-Unis, depuis quelque temps, 
est devenue beaucoup plus encou­
rageante et l’économie américai
ne dans'l’ensemble reste haute et 8«r. dans 1 entreprise. C est pour 
ne uoiia i jquoi nous sommes, ici encore, de-

Pou’r contre-balancer des déclins vant l’une des principales sources
ailleurs, il y a pe.snec'ives de^ con its de rava, I e fa,
d’échanges plus considerables fvec rentreni se et nu on Te considère 
les pavs du rideau de fer, particu- tenirepiise et qu on le consineie 
es paya uu rhi-. r comme un mercenaire, créé, chez
lièrement avec la Chine.^ r0cci.!le travail,eur, un climat de mé-

n fiance qui favorise l’éclosion des 
~,w.P„n«,«oc nnn .ira- différends. Pourquoi s’étonner 

sé dé $1 pour fermer à $106 50. i"'!!..!! nîafs récemmant la Rus Tu'ü ne porte pas plus d’inté
Le compartiment . .ferrovua.r; Tenté^délargir1 ^ 4 ........... *

dans le système entier, il est ac­
culé aussitôt au chômage et à la 
misère. Le travailleur sait bien, 
par ailleurs, que ces fluctuations 
économiques dépendent, pour une 
bonne part, de la course aveugle 
au profit et à la productivité in-

i l’encontre des autres êtres
humains -— est née sans la souiilu ..y K|PPt recommande la guerre dernier par un autre B-47, qui
re du peche originel La croyance ’commande la guene P lf, *
catholique est que tous les hom comique ■ res ef22 mjnul(.s
mes sont nés avec celle souillure Après avoir dit "oui ", il ajouta . - ^ —________
en raison du pèche de desobeissan qU’j| croyait à la nécessité "de 
ce ri Adam et ci Eve. traverser le pont quand on y est A TORONTO

!guisés en soldats, 
garnisons.

nombre des morts, par .sua*

José Figueres élu 
président du (osla-Rica

et ’‘de suivre l'allure de sa 
monture, mais d une main ferme".1

La question a été posée à Van 
Fleet lors d une conférence de 
presse.

Les plombiers 
refusent une offre 

d'augmentation de 7 c.

d'hui 57, quand"un lieutenant ri* 
l'aémèe a siK'combe a ses ulessu­
ies et que cinq révoluiionnairet 
ont été abattus par des militaire* 
lorsqu'ils ont refusé de se laisser 
arrêter par «ux.

la1 gouvernement a décrété hier 
la suspension de- droit.- constitu­
tionnels pour ;éi jours e' aujour* 
d’hui il a mis en vigueur la ce.i- 
syre des journaux.

Van Fleet a prédit que le piési- 
San José, CosU Rica, 28 (Reu dent de la Corée du Sud. Syngman 

hérente au capitalisme. De sorte |PCS), _ m. José Figueres chef Rhee. qui avait fait une opposi- ....... ...... .......... ...
que dans la conscience ouvrière, du partj de la libération nationale, lion si obstinée aux termes de la des ploonbiers'dè la FAT, au emir's vue de régler le différend, 
le chômage et ! insécurité dont il a été élu hier président du Cos-j trêve, ‘donnerait sa plus entière) assemblée quelle a tenue J-T n ion réclamait au de-but

'a constante menace, mettent ta.Rica avec une majorité écrasan-coopération" aux nations unies cl hier, a refusé l'offre de sept cents hausse de 25 cents l'heure, pour

Toronto, 28 (PC.) — L'Union réunir de nouveau aujourd'hui en

sa productivité. Mais, en réalité, 
l’ouvrier ne cesse pas pour autant 
de se considérer comme un étran

i moyenne de ou actions comp, sen l,ance iav(>r»s« ,ei. .. ^ a * S iux mSndl™1

dont la moyenne a fléchi de S1,'^° eeUe définTtion. Pour la première
est en grande partie responsable 
de ce déclin dans Pensemble.

Les titres industriels ont baisse

Emprunt municipal 
• vendu à 4% et 4 Va %

fois, depuis des années, elle offre 
des matières stratégiques telles 
que le chrome, la manganèse et 
le platine aux pays occidentaux.

est
en cause le 
tout entier.

système économique

Ici encore, à moins que le pa 
trônât modifie ce qui a été jus- 
qu’à maintenant son unique pré­
occupation — la production et le 
profit — l'insécurité demeurera, 
pour longtemps, une des causes 
profondes des conflits ouvriers.

( A suivre )

l.e village de Ste-Geneviëve-de 
Pierrefonds, dans le comté de Jac 
ques-Cartier, a vendu, lundi soir, 
fi juillel, une émission de $375,000 
d'obligations par séries quinze 
ans L'emprunt, comprenant $42, 
500 4 4'. 1954-1963 et $332,000 a 
4hrb 1964-68, a été adjugé au 
prix de 94.05 à un syndical corn 
posé de W. C. Pitfield & <’o., Ltd

Faits saillants 
à la Bourse

Aluminium Limited

rét à son travail? Après avoir dés 
humanisé sa tâche et réduit son 
statut à celui d’un numéro de 
poinçon, on voudrait qu’il sen 
thousia.sme pour le régime et les 
institutions qui sont, responsables 
de la situation tragique dans la 
quelle il se trouve.

Pour réaliser effectivement l'in­
tégration du travailleur dans l'en 
trepri.se, il faudrait lui donner gra 
duellement le statut d'un partenai­
re avec tous les droits, privilèges 
et obligations qu'un tel statut com­
porte. .1* sais que cette proposi- 

La Bourse de Montréal apprend.*»" s0“]ève_u" V™* nombre de
d' Umin.um Limited que le règle fllf{,cul,e*- E" ,,’u' ai»
ment No 20 a été formellement pas nous cacher que l’integrat.on 

^ „ ,/vtir.nnQirteC a# de 1 ouvrier pose le problème desapprouve par les ^'onnaires rie ,tn|cturç, jnPdustripll^ ei|es.mp.
et Dominion Securities Corpora ^ril 1953 Un total ]"eR Kt j« demande _ si le capita
don, î.td. ce qui représente un d<1 300000 actions sont l'objet du Bsme acceptera jamais rie conside 
coût net de 5 087% pou, l'argent £an d'aption«. rer ie travailleur comme un
emprunte Un solde de $302.500 P Kn verPtu 8e ce reniement,, les Pcap 't ^od-dcMlîn
inclus dans la quinzième échéance admnnistrateurs sont awtorives a profonde ^e ses concent ion sdèl» 
sera pave a cette époque au moyen acon(1-dw. des option* 4 75 offi P""p Industnéne P 
d un emprunt de renouvellement ^mtployes éwpêrieuf» d* ^ ^
que la corporation pourra contrac-,]a compagnie et ses filiale*, soit l, ,«turit* du travailleur 
1er pour un terme additionnel de; 300,000 actions aw total. Jusqu'ici
vingt-cinq ans I 187,000 actions 4 $47.50 ont été Comme tous les êtres humains.

Les nouvelles obligations, qui autorisées, ce dernier prix le travailleur cherche la sécurité,
peuvent être rachetées par anlin-.étant ceJni de k> Bourse de Mont 11 en éprouve toutefois un plus
palion, portenl la date du 1er jiiil real a la fermeture, la veille du grand besoin que les autres mem 
let 1953 et elles\échoient du 1er jour de l'attribution. nies de la société, 4 cÿiuse de sa
juillet 1954 au 1er juillet 1968 in . situation de salarié: sa force de
rlusivement, l'intérêt semi-annuel Fab M«fal Mints Limited travail ne s'accumule pas, contrai 
étant payable les 1er janvier et . rement à ce qui arrive pour le ca­
ler juillet de chaque année. Le 1-a Bourse canadienne a été avi pitaliste, et ainsi il n'a générale-
capital et l'intérêt sont payables see par Fab Metal Mine* Limited ment pas de réserve patrimoniale; 
4 une banque 4 charte à Québec, qu'un délai d'un mois a etc ac- il dépend exclusivement de son
4 Montréal ou 4 Ste-Geneviève-de- cordé quant à loption de 100.000 travail pour sa subsistance et celle
Pierrefonds La corporation con- actions 4 $1.35 échue le 1er jtril de sa famille. Notons aussi que. 
tracte cet emprunt afin d'exécuter let 1953. Les dates d'echance des toujours par suite de sa condition 
des travaux d'aqueduc et d'égout s.'option-’' subséquente* n'ont pas rie salarie, il na aucune initiative

par rapport 4 l'orientation de l ac 
tivité économique de la nation: 
comme il contribue cependant 4 
la prospérité de celle-ci par le fac­
teur essentiel qu'est son travail, il 
a droit d'exiger ries structures aux

Cours des changes
permet pas 
lui-même

de se constituer par

11 était autorisé par le règlement change.

L'évaluation imposable de la Aluminum Company of 
corporation, pour 1952, s’élevait 4 Canada Limited
$1,085.875. La dette consolidée
nette du village, le 31 décembre L’agence de transfert d'Vlumi „ ... _
dernier, était de $8 000. L'an pas nutn Company of Canada Limited Telles il participe des garantie* 
*e. 1a municipalité avait une po annnonre à k Bourse de Mont de sécurité economique que son 
pulation de 1.600 âmes : réal qu'au 19 juillet, tin total de ^f "V'* économie ne lui

511.600 actions de premier privi­
lège cumulative* 4 40*-,rerrvboursa- 
jbles et 4 fonds d amortissementt 

coi.m toiirni* p*r la étaient en circulation,
flanqua Canafllmnr Natlonala ... *Major cr Company

0.99 1/32
2.7RN La Bourse de Montréal et la .......................
0.002835 Bourse canadienne annoncent que p|r clauses ri ancienneté, en 
0.0199 le heut.-col. J. ( arleton Brown. partjru|jer j| ^raffermi son sta 
0.2312 O.B.E.. a ete nomme associe gené-
0.2609 rai de la maison de courtage Major 
0.139(1 {& Company. M F E. Hall a re
0.1438 noncé 4 son poste d'associé de cet- 
0 1916 le firme.

N e w - York ( dol lar ) 
Angleterre (livre) 
(■Tance (fane) ... 
Belgique (franc) 
Suisse (franc) 
Hollande (florin) 
Norvège (cour. 1 
Danemark, (cour.) 
Suède (couronne)

Par la convention collective, 
l'ouvrier a réussi 4 éliminer quel 
ques causes secondaires d insécu 
rite. Il s'est protégé contre les 
congédiements arbitraires et les 
discriminations de toutes sortes

tut dans l'usine; bien que là en 
core, il reste assujetti, presque 
sans restrictions, 4 la loi implaca 
ble de l'efficacité et de la pro­
duction.

STATISTIQUES DU MARCHE
L* chèmage

Semaine t* terminant le 24 juillet 1953
Volume Cette

semaine
(Nfdustriels .................................. 171.295
Huiles et mines ....................... 1,205,701

Semaine 
précédente 

162.462 
1.662.098

Nombre de 
valeurs

1.376,996 1.824.560 1,043.857

inchan- Nouv. Nouv

Mais la principale cause d'insé­
curité, pour les travailleurs, de 
meure la menace presque perma 
nenle du chômage Je n ai pas l'in- 
lentinn de faire une etude élaho 
rée rie ce vaste problème. Je vou 

Année drajs simplement indiquer quelles 
précédente 80n| a mon spn5j |PS responsabi- 

((tés de l'industrie et du capitaiis 
856.,51 dans ce domaine, en regard de 

la conscience ouvrière

Iran.*.«ces Gains Ferles gées hauts bas

i rttr semüinr 369 129 150 90 24 30
Semaine précédente 378 145 140 93 19 22

INDUSTRIELS MINES El PETROLES
LES PLUS ACTIFS LES PLUS ACTIFS

Actions Actions

Cdn Javehn 24,365 Dom Asbeslo* , 246,300
B, (' Power "B 16,835 Ankeno 88 00(1
Branlian Traction 11.706 Bclville 80 700
Disl Seagrams 4 695 t'elta . . 49.300
Bet'. Telephone . . . 4.440 Pontiac . . 68.500
P A Oil Antnne 40,700
Aluminium . . . 3,583 New Larder
Con*. Smelters . . . 3.337 Bouscadlllar , . 26 000
CPR . 3.076 Tn Tor , . . . 25 125
Int Nickel . . . . 2,867 Rex,par . . 24.800

Il faudrait distinguer sommaire 
ment ici, me semble-t-il, le chôma 
ge technologique, provenant des 
améliorations dans les techniques 
de production, et le chômage cy­
clique. lié aux fluctuations écono 
miques.

Je crois que 1 industrie devrait 
être en mesure de résoudre le

que pourvu qu'elle ne tienne K?

\ AI El R DES TRANSACTIONS
Si maine se terminant 
Semaine précédente

le (7 juillet

MOYENNES DE MONTREAL
H 11» H» te !•

i Ulfttiaa Inriu.t. Cnmntna, repiete
fermeture vendrnd» .14 04 93 3 144 A 1S7 | 498 A!
Semaine precedent* .14 02 94 A 144 3 137 2 *»9 or
Mm* prfrenent M M 95 5 184 0 115 î «73 71
Année precedente 30 .}« m 7 314 1 171 4 71S .H
f hang rie U armaine 0 07 0 9 0 < 4 1 1 ,7A
Hunt rtc U »rm»inr 14 0« «m n 144 4 157 1 701 IA

rtr 1, »rm,lnr 44 • 9:t s 144 ' 157 0 «Od 33
HMU pour IPJ! 34 09 Ofl « ?1J ^ 175 0 719 AO
P f a pour I9.V1 n 91 3 R 151 7 A.19 7A
Hml o<nr tusj M M 91 * 331 .1 IM 0 410 03
Wg.% pour 19.4J 34 44 43 4 191 1 135 2 447 M

$7.010.751 
J.8,021,183

I»
Ml«e«

a été souvent employée, car 
Ironat y a vu un avantage 
mique: on sait que la redur 
les heures de travail aug 
■ la productivité horaire de

Mais il arrive (icquemmenl que 
pour une raison ou pour une au 
tre. 4 la suite ri ameliorations 
techniques, les congédiements de 
viennent inévitables. Il semble 
alors qu'ils ne devraient être faits 
que lorsque le marché du travail 

'j"Ij permet l'absorption de la main 
jt 4? ; d'oeuvre excédentaire. Je nsi pas 
s* q* besoin d'insister sur le fait que 

l'employeur ne tient à peu près 
',44, jamais compte rie ce facteur De 
sits sorte qu'il profite souvent, 4 lui 

» J seul, du progrès technique; quant 
,j JJ 4 l'ouvrier, non seulement il n'en! 
#0 as tire habituellement aucun avanta-,.

te.
Les résultats presque complets trêve est chose faite.

des élections présidentielles d’hier _ __ -, ^ m __
montrent que José Figueres a ob
tenu 111,553 votes contre 60,378 Semaine sociale d'Italie 
pour 1 autre candidat, Fernando
Castro, un planteur de café et un La XXVIe Semaine sociale d lta 
propriétaire terrien. lie se tiendra cette année 4 Paler-

Les élections ont été les plu* me, du 27 septembre au 3 octobre 
tranquilles de toute l'histoire du prochain. Elle aura pour thème 
Costa Rica. "l/es problèmes de la population".

aux Etats-Unis, maintenant que la l’heure qui lui a été faite par le* porter le salaire horaire de se»
entrepreneurs en plomberie de membres à $2.50. mais elle a par 
Toronto, l/e refus entraine main- ta suite réduit sa demande a 18 
tenant la possibilité d une grève, cents l'heure, 
le 1U août, si l'entente ne se fait la* rapport majoritaire d un 
pas d'ici là. comité de conciliation a recom-

Une grève des 2,000 membres mandé une hausse de sept cent* 
de l’Union paralyserait la cons l'heure, rétroactive au 8 juillet. La 
truction dans la region de To rapport minoritaire a recommandé 
ronto. un relèvement de 15 cents, rétro-

Palrons et employés doivent se actif au 1er juin.

La prospérité du Canada, l’oeuvre d'une administration libérale clairvoyante

Notre Canada
respectueux de nos droits

LE GOUVERNEMENT SAiNT-UURENT PROTÈGE NOS DROITS4

\

Un collège 
militaire français

Le chèque
*

bilingue

\M

t'-yes?

La langue 
française

U Coffftg* mit (foira rayai 4a Saint-Faon, an panwattont awx 
Jawnaa Canadian, françait d’étudiar dont laur tangua 
motaraaHa, law aitvra ta maya" d’oMaindra au» ptu« 
Haut* groda» dam tat força, arméa, da laur Ctmoda Un 
callàga militotra françai, où la, 'A da, élèvat-officiar, 
«en* da tangua françaiia.

C’ait an gauvarnamant libéral, celui da Mockanzi, King, 
gui noui avait denné le, Nmbra, a* la monnaie bilingue,. 
C’a,* au gouvernement Soint-Lourenl gua no», devant 
l’amplai généralité du chègva bilingue dan, la prévint# 
da Québec. "Une innevation hardie”, écrit ta Devoir on 
ajoutant:

’’fa donnant mttruetie* au controtev/ Ai traeor <f uti- 
fner do, chéguti bdmgvM loufei la, fan gue h rici- 
prandaire habit* la pro vinca d* Québec, A (M. 
Abbott) toucha* à cortome, catégorrm da rhéguo, 
gui avaient toufourt été exchnivamnat onpfan 
depun la Canfédérotian. "

la gouvornamont Saint-Laurent a placé rimmigratien 
fronçait# tur un pied d’égalité avec l’immigration angtane 
at américaina. Dan, un débat eu Sénat, on a propoté 
gu’aucun immigrant ne pui««* obtenir un certiflcat de 
naturalitafien ,am une cannai* tança tuffitonte du 
fronçait eu d# Tonglah. Apre, avoir noté gue dix da, onia 
ténafaur, gui tiégoaiant au Comité avaient "reconnu la 
fronçait comme longue officie/)* ou Canode", La Devoir 
précitait:

"l'atfévda d* car rénotaurt damenba braa gara fon 
raconaort monitanoat poi-tout la traitçtm comme langue 
•fficre/le Jam Int cercla, poAtigua, a* odmrnntrrérf» 
d'Ottawa."

J/*

"Depui, la Confédération, la gouvornamont IHtorol a toujoun roconnu la principe tur laquai fut 
italslia notre nation, e’att-à-dira la principe da l'ottotiation da noi doux ratas. Notre parti fut la tool 
qui ail tu choisir to* choit parmi la, doux race* ai il a toujours pratiqua la prieapta da l'unita 
qua désironl, ja trois, la plupart das Canadians... Nous préconisons l'unita notionala, fonda a tur 
l’igalitâ attaniiatta da tout las Canadians, da quoique race qu'ils soiant ou da qualqua province 
qu'ils habitant."

LOUIS SAINT.LAMENT

la 31 jonvior 1949

UNE PREDICTION LIBERALE ! UNE RÉALISATION LIBERALE

g—3ni

Pflflrioni of>it e'**i TAtoH* américain* o«j< a r#*.
piondi dont la flrmomant Pf bian1 j'ai rombitian mat 
qd» don* co viagHnm* «iècio, Tétotl# »or$ loqunHo 
•• iournoron* lot rtgordt. foi l'ombitron, dis-jo,
qu# c#W« •totl* »nrt t>tail# du Conodo."

[$h Wilfrid im*f*#r.
Montrnol.

} 0 octobre 1 ♦ 10|

lo pragr#* du Canada au w»i*r* do* 12 
dorntêro* ann«o* ont un dot prodige* ocano- 
wiiquo» de notre époau* ”

IFOiirUNf,
New-Yorli. I ovrfl 1933)

Toujoure de l'avant St-Laureiâ

Oeonnirntian Ubfral, faéarala
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La clôture d’une fructueuse saison à Blue Bonnets
Les négligés ont eu le dessus 

dans la dernière matinée
Ceorgie V fut le seul favori à décrocher la vie 
foire. frecJ B gagne la course principale. — 

La réunion des courses sous harnais
La matinée d’hier marquait la 

, flôture des courses sur le plat a 
Montréal et le Montreal Jocke> 
Club, qui dirigeait oette réunion, 
a connu un succès sans précédent 
car les assistances furent nom 
breuses et les paris très élevés et 
le gérant général Lucien Char- 
trand tient à remercier le public 
montréalais pour l’intérêt qu’il a 
porté au sport des Rois et pour 
l'encouragement donné aux diri 
géants de ce beau sport dans la 
métropole.

La matinée d’hier a été favora 
ble aux négligés car la plupart des

Jean Battle, Big Beacon, Irish 
Pat, Jhansi, No Waiting, Brown 
Fox.

CINQUIEME COURSE — $800, 
à réclamer, 3 ans et plus, 1 mille. 
— Sneaky Pete, Payne, 4.90, 3.30, 
2.70; Power Bike, Williams, 4.00, 
2.80; Seth Bull. Fisher, 3.00.

SIXIEME COURSE. — $800, al­
location “The Au Revoir”, 3 ans, 
1 mille. — Fred B., Watson, 8.00, 
4.00, 3.30; Idle Boy, Williams, 
3 50, 3.00; Ponder P. F., Lopez, 
6.10. Temps: 1.44 14. Ont aussi 
couru; Free Wheeler, Trudy 
Cross, Queen Fatima, April Fool. 

. - , SEPTIEME COURSE. — $800,épreuves ont été gagnées par les>à réclamer, 4 ans et plus, 1 1-4 mil- 
chevaux à qui on accordait peu de le. _ Telbeda, Lopez, 10.20, 3180, 
chance de remporter la pal me 3,50. Hippodrome, Payne, 8.50, 
mais comme la chose se produit 1390; Jacob, Powers, 3.70. Temps; 
lors de la cloture d une saison, 2.13. Ont aussi couru: Pearse Ar- 
tous les proprietaires avaient bien raw Menever, Much Pleasure, 
prepare leurs coursiers pour ^ Bunty Jewel, Jacopoly, Albert 
dernier programme de la saison eti^[ac< 
les jockeys tenaient à faire de leur

Les Canadiens1

remportent

mieux pour remporter le premier 
argent.

Un seul favori, Géorgie V, est 
passé sous le fil devant la tribune 
ries juges pendant que Fred B, un 
deuxième choix, a remporté les 
honneurs de la course principale 
sous la direction du jockey Wat­
son. battant Idle Boy et Ponder 
P. F. qui terminèrent respective­
ment deuxième et troisième.

Le jockey Gagnon a remporté 
les honneurs individuels de la ma­
tinée de clôture en pilotant trois 
vainqueurs au cours de l’après- 
midi. Sa première victoire fut sur 
Jim’s Sister, la seconde sur Snea­
ky Pete et finalement il avait les 
rênes sur Oxford Don, dans la 
dernière course et ce coursier, 
avec Mr Soto, forma la combinai­
son gagnante de la quinella qui 
rapporta $103.55 pour la mise ha­
bituelle de $2.

T,es coursiers se dirigent main­
tenant vers Aylmer ou le Con-

HUITIEME COURSE. — $800, 
à réclamer, 3 ans et plus, 7 fur- 
longs. — Oxford Don, Gagnon,
11.20, 8.20. 2.90; F Mr Soto, Payne, 
10.60, 5.10; Que's Son, Marrocco, 
4.40. Temps: 1.30 2-5 Ont aussi 
couru: Thermilîes, Gift Package, 
Justa LLucky. Lucky John, Mo- 
fie Thor, Rock House.

Quinella: $103,55.

L’équipe d’étoiles canadiennes a 
défait celle formée de joueurs 
américains au compte de 7-6, hier 
soir, à Ste-Thérèse, dans la joute 
annuelle de la ligue senior des 
La-urentides.

Les Canadiens se sont assuré la 
victoire en comptant trois points 
dans la septième manr’he.

Roche, Luoiano, Hadlock, Co­
hen et Halpin ont lancé pour les 
Américains, et Brown, Thibault, 
Latour, Robitaille et Groulx se 
sont succédés au monticule pour 
les Canadiens.

Ralph Lapointe, le gérant de 
l’équipe américaine, a été expulsé 
du terrain dans la septième man 
che pour avoir trop longuement 
protesté, contre une décision de 
l’arbitre.

Une foule de 2,500 personnes 
$800,| a été témoin de l’excellente joute 

où les cogneurs surtout ont été 
en vedette. Les Américains ont 
cogné douze coups sûrs contre 
quatorze pour les Canadiens. Cha­
que club a commis une erreur.

Roche a réussi le seul circuit de 
l’équipe américaine tandis que 
Claude St-Vincent, Gerry Glaude 
et Slowinski ont réussi l’exploit 
pour les Canadiens,
Américains . 310000200—fi 12 1
Canadiens 10110130X—7 14 1

Batteries: Roche, Luciano (3), 
Hadlock (5), Cohen (7), Halpin 
(8) et Fitzgerald, McManus (6); 
Brown, Thibault (3), Latour (5), 
Robitaille (6), Groulx (8) et Du 
cepipe, Malfara (6).

*. . . . . . . . esl congédié,
Gosselin donne sa démission

Le bureau de direction du club la partie pour les vainqueurs. 
Drummondville, de la ligue Pro-[ Les Indiens de Sherbrooke ont 
vinciale, a congédié Al Gionfriddo,; battu les Braves de Québec par- 
gérant de l’équipe, à cause des; 7 à 0, hier soir, 
nombreux échecs subis cette sai- Les Braves, ne commettant 
son par le club de l’endroit et à qu’une seule erreur, ne purent 

naueht Park torkov rinh tipnHr-,lla suite de ce renvoi' le gérant compter sur les 6 coups sûrs qui 1» Hnrn.ir» r<,LiL î’année' Gfriy Gosselin, ancien se-leur furent donnés par le lanceur
crétarre de route du club Mont- gagnant Dailey. Les meneurs de

Les trotteurs, classe BB., dans Les New-yorkais Le Montréal battu par un point
sont déclassésla course principale

Le secrétaire Ciguèrc a préparé un programme 
intéressant pour ce soir au Parc Richelieu. — 

Reaper Hanover au nombre des inscrits
Ottawa, 28

Milwaukee, 28. (P.A.). — Le, 
jeune Eddie Mathews a bombardé 
deux circuits par-dessus la clôture 
du champ droit, hier soir, dont un 
avec les buts remplis pour per­
mettre aux Braves de Milwaukee 

|d’écraser les Giants de New-York,!
se $300 — Ainsile, F. Turcotte;il? * °. dans !» première d’une né-’ _____
Tony Dale, E. Larente; Megantic, r'e parties qu ils joueront Montréal ont livré une intéressan
V. Lutman; Katie B., R Miville; sur leilr propre terrain. tp luttp aux Athlétiques d’Ottawa
Prince Chips J. B^vrettr; Bon; New.York oooGOOOOO- 0 7 1 hi(,r soir mais ils dure»t cependant 
me Lee H., R. Bardiei, Senator s avouer vaincus au compte de 3 à
Jerry, D. Burke; Dickie Abbe, R Milwaukee 00180301x—13 14 0 2 malgré un circuit de deux points 
Turcotte. de Don Hoak, à la 8e manche.

„ ~ ,, , Hearn, Grissom (4), Corwin (4),
3* *i0URSE — y amble, bour- Kennedy ,B| et Westrum, (’aide Hoak a décoché son circuit de 

se $4(K>. — Grand Knight, A. Bou- rone (5). spahn et Crandall, St. 370 pieds dans le champ gauche 
cher; Sonny Leo, F, Leboeuf; Post-joiaire (7) f*arls *a 8c manche, frappant en reman, G. Bcauchemin; Dillon The bx... ------s”.,.,
Great, V. Lutman; George Morris,
R. Miville; Meredith Jr. J. Jodoin:
Dale Whitney, T. Turcotte Jr.; Ho­
nor’s Dizzy Belle, D. Burke

4e et 7e COURSES. — trot bour­
se $1,000. — Reaper Hanover, P.
Blouin; Highmame, A. Boucher;!
Bifty Sue, H, Larochelle; Signal 
Lee D., P. Masse; Miss Bessie Vo-j 
lo, L. Dionne; Swing Up, G. Hess;
Pat H., R. Bardier; Dr. Riddell, F. que Paolo Melis livrera son troi- 
Leboeuf. sième combat en Amérique, alors

par les Athlétiques d'Ottawa
Mossor est débité de l'échec des Royaux dans 
la capitale canadienne après avoir été remplacé 

par Coleman. — Joute contestée de 3 à 2

Séance de boxe 
à l'Exchange

(.’’est ce soir, au stade Exchange.

dans notre province. Cette réu réal, de la ligue Internationale, a la ligue ont compté leurs pomts
mon commencera samedi pochain! 0ffcr^ sa démission en signe de grâce à huit coups sûrs.
pour se prolonger jusqu au ^ protestation, mais la résignation Les Mineurs de Thetford ont Un tota, de $3,100 sera distri-

T a direction dr Blue Bonnets se ^ GeVry PasA acf ftéce ^ les Phühes de Granby pai bué en bourses pour les 8 épreu
i,a niiecuon ne Mine Honneis se ;nouveall president Anatole Scheaf-il a 0. a. rP nroeramme Comme c’est

mettra immédiatement à loeuvreif.,. tPntpra de convaincre son aê c * • , . . , . ;es ae, programme, commet eiafin de oréoarer sa saison rie nnur ler/anlera Ve convaincre son ge fcatory, qui a lancé toute la pai- la coutume les dames sont admi
se sous harnais nui débutera le 07 a revfI}!r sa décision. tie pour les Mineurs, n’a acorde ses gratuitement à cette soirée, 
se sous narnais qui déb itera le 27 xr0JS parties étaient a l’affiche n,IP Tjx conns sûrs Thetford a ob-
w'nrn'h»5* frrni|ne'' lp ’5 octo- hier, dans le circuit du président ?cnu son p0lnt soiitaire dans la 1ère COURE. — D. trot, bourse 
bre prochain sous les auspices du Albert Molinl et dans ces rencon* rjfsiixièmf» manche *OAA Djn ° °—
Blue Bonnets Raceway. Nous en très les clubs Sherbrooke, Thct- Québec 000000000_0 8 1
reparlerons. ; ford et Trois-Rivières décroché- sherbrooke 300030010—7 8 0

PREMIERE COURSE. - $800. à !a,vict?,re‘ , „ Janes- Oehling (7) et Glenn;
réclamer 4 ans et plus fi fur- Les ^anket's Trcns-Riyières Daüey et Harper, 
joncs — Duel De Power's 07 70 sont sortis de la cave, hier soir, en Granbv . . . 000000000—0 fi 1
10*0' 8 90 Eperon fii.nrr.ell battant de justesse les Athléti- Thetford OlOOOOOOx—1 3 0
4 90, 3.90; Silver Sweep, Williams;! 9ues de St-Hyacinthe au compte Trautwein et Triandos; Satory
4.60. Temps: 1.14 1-5. Ont aussi, e . 1 «î t?an • lu ‘ monirtAAn i b ^
couru: Silky. Eddie Leonard, Ca- Chacun des deux clubs obtint St-Hyacinthe 01201000(V-4 8 5
laxy, Picadelia, Smoky Miss, Care-lhuit coups surs, mais St-Hyacin- T-Rrvières ®2o100.2.0,17(5H^„° 
on. If You, Threadsign. the y ajouta cinq erreurs pour su- Steele. Carpentier (7) et Hines,

Quinella : $53.90.
DEUXIEME COURSE — S800, 

à réclamer, 3 ans et plus, 6 fur-! 
longs. — Husling Oaks, Sheaffer,
28.90, 11,10, 4.70; Pennant Seven.!
Gagnon, 4.40, 2.90; Cressbrookj 
Venero. 4.10. Temps: 4.14 4-5. Ont 
aussi couru: Mr Flares, Sams List,
Arch Awake, Louqsol. Dot The I.

TROISIEME COURSE. — $800,

Le secrétaire des courses, Geor­
ges Giguère, a préparé i 1’inten- 
tion des nombreux fervents du 
troc et amble une autre carte de 
gala. Ce programme sera le 55e 
de la saison, qui débuta le 30 
avril et-qui se continuera jusqu’au 
15 novembre prochain.

Un programme tout a fait spé­
cial sera à l’affiche ce soir, avec 
les trotteurs de la classe BB com­
me attraction principale. Le rapi­
de démarreur, Reaper Hanover, 
des écuries Michaud et Simard, 
sera de la mêlée et sera favorisé 
de la position, communément ap­
pelée la pôle, dans cette course 
qui sera de deux épreuves. Albert 
Boucher prendra le signal du dé­
part en deuxième position tandis 
que Bifty Sue, la propriété du vé­
téran Honorât Larochelle, partira 
en 3* position. Viennent ensuite 
les rapides Signal Lee des écuries 
Wilfrid Dupont, de Saint-Hyacin­
the, et Miss Bessie Volo à Lucien 
Dionne, de Drummondville. Swing 
Up à Gérald Hess, sera aussi du 
peloton, ainsi que Pat H. à Lionel 
Ethier. et Dr Riddell des écuries 
Karl Wells de Aultsville, Ont. En 
plus de cette attraction d’ënver- 
gure les amateurs auront l’occa­
sion de voir à l’oeuvre plusieurs Gplden Chillo, G. Beauchemin; 
nouveaux venus. Guy Beauchemin, Miss Valleyfield, A. Boucher; Tern­
ie capable entraîneur et conduc- my Haï O C. Baker; Royal Spice, 
leur des écuries Oland, de Rimous- F. Leboeuf; Harbour Light; Direct 
ki, sera de la partie avec un autrejPatch, R. Mivüla: Honor’s Wonder 
porte-couleurs, celui-ci portant le 8e COURSE. — C trot, bourse 
nom de Postman, fl prendra le si-:$400. —r Peter Proctor, F. Le-! Dexter Connors fera un retour 
gnal du départ dans la 3e course boeuf; Bunck Up, J. Larente; Ca- à Montréal alors qu’il rencontrera 
à l’affiche, un C amble, où figu- retaker Dainty, C. Brissette; Pet;Frankie Best dans un match de 
reront également George Morris Hanover, R. Bardier; Pieds’ Pride,(six rondes. Et dans le premier 
des écuries Miville nouvellementjL. Powers; Dr. McCormick, P. Ro-!combat de 4a soirée, Sammy For- 
arrivé, ainsi Honor’s Dizzy Belle,:billard; Thelmaway; Arthur Han-i,tuno tentera de prendre sa revan- 
qui en sera à sa première appari- over, J. Zéron. che sur Bob Arel de Syracuse,
tion à la piste locale cette saison.______________ _______________________________________________

Dans une autre classe à Faffichej 
un autre porte-couleurs des écu­
ries Oland prendra également le v 
signal du départ, il s'agit de Gol­
den Chillo, qui sera à surveiller; 
dans la 6e course à l’affiche, soit 
un DD amble.

Les Royaux de victoire contre deux défaites. Earl 
Mossor a également bien lancé 
pour les Royaux, accordant sept 
coups sûrs pour tout de même su­
bir sa 6e défaite contre 5 victoires.

Les Royaux joueront trois autres 
parties dans la capitale canadienne 
avant de revenir dans la métro­
pole.

5e COURSE. — CC amble, bour­
se $400. — Susie Lee, R. Bardier; 
Mistletoe W,, C. Baker; Lucy 
vester, L. Bourgon; Lee Hal, M. 
B. Grattan, F. Leboeuf; Teddy Har- 
L’Heureux; Bob Grattan, C. Ba­
ker; Princelike, G. Bouvrette; Mil­
ler’s Boy. T. Turcotte, Jr

qu’il rencontrera Johnny Cunning 
ha mdans un combat céd-ulé pour 
dix rondes. Le protégé d’André 
Barrault s’est déclaré confiant de 
remporter sa troisième victoire 
consécutive à Montréal.

Dans la semi-finale de huit ron-
nn amble hour de4' Re*8ie Chartrand s'attaquera uu amoie, oour- . rv-.i-mmer a»seW^-^BiilammaVrDunîop;'

illo G. Beauchemin- Ph,e- thartrand sera favori pour 
remporter.

Dans un autre combat de huit 
rondes, Denis Jacques sera opposé 
à Noel Paquette.

lève pour le lanceur initial Earl 
Mossor. C’était son 4e circuit de la 
saison.

Les Royaux sont maintenant à 
une partie et demie des Bisons, 
qui seront au stade des Royaux 
vendredi prochain.

Le gaucher Dick Rozek a bien 
espacé six coups sûrs aux Royaux 
pour recevoir le crédit de sa 1ère;

Dans le monde 
du base-bail

AUJOURD'HUI
Ligue Internationale 

MontréaJ à Ottawa
Buffalo à Toronto 
Syraoufte à Roc heater 
Baltimore à Spriu^fiod 
(Toutoa de» partie» du aodr)

Ligue Nationale
Brooklyn À Chicago 
New-York à Milwaukee (aoir> 
Philadelphie à Cincinnati (aolr) 
Pittsburgh à St-Louis («odr »

Ligue Américain»
Cleveland k New-York 
Chicago à Bon ton 
St-Louk» à Philadelphie 
Détroit à Washington 
(Toute» de» partie* du »oir )

MONTKLA1
Kartafleld, 2b 
PernarKle*, ac 
A.moc'o», oc Nelson, 1b .. 
Wood, od Marohio, or 
Yelen, r .. 
Rojek. ib Mt.w6si.Ar, i 
h-Hoak
Coleman, k ., 
b-Thomjpson

Totaux ..
OTTAWA
Roger», 3b 
lilttrwll. ac

a b |» ris i a1 2

1 0 0 O 
O 0

34
Oerken. ib . ......... 4

32 2 fl 24 12 O
ah p es r a e

Wright, cg 
Sevan, 2b 
Taylor, od 
Soaia. oc 

I Shautz. r 
Rozek, 1 .

j Burtanhy, l 
j Spruill, ac.

Totaux

O 10 1
1 i 0 0 0 l 0 0
2 2 0 1 O 0 0 0 O 0

20 3 7 arr 7 i 
a-Frappa pour Moaaor A la (te.
b-Frappa pour Yelen à la &e
MONTREAL OOO 000 U» 2
OTTAWA OOO OU lOx -3
SOMMAIRE — Pointa produits p»ur: 

Shaata. Oerken, Rogens «t Hoak (2). 
Coup» de deux bute: Llttrell et SoaJa. 
Coup de trole bute: Marchdo. Coup» 
de circuit: Oerken et Hoak. Sacrifie»: 
Ro5r»ek. IXmble-Jeu: Llttrell à B*»van A 
Oerken. LaUée sur le» but» par: Mrmt- 
réai 6. Ottawa 5. But» amr balle» oom- 
tre: Moaeor 2, Rooek 2. Retiré» au bâ­
ton par: Moaaor 2. Coleman 1, Rocmk 
5, Burtaohy 1. Coup» aûr» contre Mœ- 
sor, 7 en 7 nwichea; oolenxan. 0 en 1; 
Roaek, 6 en S1-»; Burtechy, 0 en %. 
Lanoeur cagnant: Rrwœk (1-2); lanoemr 
wrdant: Mowsor 5-6i. Arbitre». Sera,- 
fin, Feierakl et ReRiun.

$300. — Gendale Bill, R. Bardier; 
Helderberg, A. Grisé; Dewcy Ax- 
worthy, M. L’Heureux: Glendale 
Dillon, V. Lutman; Reney Volo, F. 
Leboeuf; Fleetfoot Tide, R. Tur­
cotte; Eddie Gantle, E. Bradette; 
Louise Todd, J. Bouvrette.

2e COURSE — D amble, bour

bir la défaite. Basta a lancé toute Basta et Brooks.

Zorra et Frank Valois opposés 
aux frères Mills demain soir

Les immortels du 
baseball

Les amateurs de matches par (premier match, Bob Langevin n- 
è reclamer, 4 ans et plus 1 mille. équlpes seront de nouveau servis valisera d’astuce avec George 

- Jim’s Sister, Gagnon, 14.10, 7.00, j soubajt au Forum demain soir,! Scott, tandis que dans la semi 
3 80; Silvolo, Watson, 12.10, 5.10; ]ors- ^ ’ja séance de lutte du finale, le très populaire Johnny 
Pine Mint, Gastell, 3.30. Temps: promoteur Eddie Quinn. En effet, Rougeau voudra démontrer contre 
1.44 4-5. Ont aussi couru; Away : on a annonc(; bjer sojr que [e pujs. l’habile Frank Taylor qu’il est 
Yonder, Structure, Chopper. Gal- sant duo formé de Tarzan Zorra bien de taille à porter le titre de 
la Babe, Better Pay, Patica’s First, et Frank Valois batailleront contre champion mondial des poids-lourds 
Oddspring. le rude duo des frères Mills dans junior, titre qu’il a conquis il y

QUATRIEME COURSE, — $8(10, un match qui devrait facilement a quelques semaines. 
k réclamer, 4 ans et plus. 1 mille, être sensationnel au possible. Les La grande finale de la soiree, 
— Géorgie V, Whyte, 9.20, 4.70,
3.20; Rusticate, Williams, 4.60,
3.30; Silver Sis, Marrocco, 4.80.
Temps: 1 44 2-5. Ont aussi couru:

Combats de boxe 
d'hier soir

Nouvelle-Orléans. Armand
Savoie, 134'-j, Montreal. K.O. con­
tre Fafbela Chavez, 132W, Holly­
wood, Calif. (8).

Brooklyn.—Garth Panter, 181 U, 
Salt Lake City, aux points contre

161’ New-YorkSandy Cartier,
(10).

Allentown. Pa - Coley Wal­
lace, 209, New-York, aux points 
contre Sandy McPherson, 242, 
Long Island City, N.-Y. (8).

Oooperstown, New - York, 28 
(P.A.) — Au cours des cérémo­
nies qui ont eu lieu hier au Tem­
ple de la Renommée du baseball, 
deux des aneiems héros du jeu 
national américain, Dizzy Dean et 
Al Simmons, ont été intronisés 
parmi les immortels, lorsque Geor­
ge Trautman, président de l’Asso­
ciation des liguer mineures, dé­
voila des plaques qui leur sont dé­
diées.

Ils sont les 63 et 64e récipien­
daires de tels honneurs.

Dean, membre de la fameuse 
“Gas House Gang” des Cardinaux 
de St-Louis vers 1930, rayonnait 
de plaisir lorsqu'il prit la place, 
si coutumière pour lui, devant le 
micro, pour accepter sa nomina­
tion officielle.

“C’est le plus grand honneur 
mie j’aie jamais reçu, a-t-il dit, 
dans la langue trainante de son 

Je tiens i 
m'avoir

! donné un bon liras droit, un dos

VAUT PLUS 
À L ACHAT, 
VAUT PLUS 

À LA REVENTE
frères Mills, qui font tout en leur on le sait, opposera le champion 
possible pour être tout au moins du monde Yvon Robert au détesta- 
aussi rudes que les célèbres frères ble lutteur japonais, le Grand To- 
Dusek, sont de fameux athlètes de go, quand Yvon mettra de nou- 
l’ouest du Canada qui ont déjà veau son titre en jeu contre le 
réussi à impressionner fortement fils de l’Empire du Soleil Levant, 
depuis leurs débuts ici. Dans leur Robert et Togo se sont livrés un 
premier matdi. ils triomphèrent foweux match la semaine derniè-
facilement de Sandor Kovacs et re, Robert étant vainqueur et eon nataj je je
de Larry Moquin bien que ces servant son titre en fin de compte rp,™p.rr,pr j. uon nicu dp
deux derniers aient réussi i ^^lancf d.^Uf'dans’let veux dr>nn^ 1in 1x1 n bnu droit, u
dre leur revanche sur le duo des avoir lance du sel dans les yeux .. ,Mills depuis ,'feÆ; 'SL.I STVrt

Demain soir, 1 excellent Zorra et vers les autres membres <hi Tem
son copain Valois, qui peut être match-revanche et Roberta mime- , , . D„nnmmA* «,.«<; «ur
très rude lui aussi, en auront plein ! diatement accepte, mais il a de- P pijte-fomie tels que Tv Cobb 
les bras quand ils s’attaqueront mandé qu’on prenne les moyèns ? Ym m- M
a Al et à T.ny Mills; mais ils se pour empêcher Togo d’avoir d“ ’ wZ%t Horn^^' aiou
disent confiants de remporter. Ils sel en sa possession et pour 1 <’m- ^ ' Vo la le ecnre de ' joueurs
sont prêts à affronter toute la ru- pocher de communiquer avec son 'a( 'a le i'™*'1"
desse excessive et tous les coups!valet Rata qui lui a probablement 9ue jauraw aime avoir derrière, 
illégaux des Mills et seront même [fourni le sel. On s'attend toutç-j J*.1} !
prêts à leur remettre la monnaie fois à ce que Togo trouve bien' sS^orte, dont lea 2« l^es d^ 
de leur pièce s'il leur faut le faire'moyen de pratiquer un autre truc ; P*sse" ^ '‘'T” le 
de sorte qu’on assistera sûremen' aux dépens du champion, et c’est Pn “tue
à un match absolument excitant, [f* 9ui nous fait dire que le match|aIeTte, ^parla egalement du plus. 

Ce

... ET VOICI POURQUOI

second
match par équipes sera le’de finale de demain vaudra à lui •îrand honneur <^e ma vie”, puis; 

1 match de 1. soirée. Dans le seulje prix^admission.___

Dans la Ligue l® ‘ouf"»' de le
Internationale police

pour
sous une avalanche de louanges.

“Je tiens à rendre hommage à 
l’homme à qui je dois ma presen­
ce ici aujourd’hui”, a-l-il dit

i o. rk.f. ____ Le tournoi annuel de FAssocia-
Itc m...rp nninl, HivfiZ' 'ion amateur athlétique rie la po

mL^r lice d0 Montréal aura lieu, de- 
^ne Jîetnu-. H. Tî mïin’ 1(> 29 Juillpt. a" "ade Mol-
wo.oV«Crtorwnehiif«x 8 SUr €S Rcd son' avpnue des Pins. En plus de 
^ VIRv ; i ( nombreux membres de la police.

Jack Robinson a reçu le créditJpi sieurj atbiètes, dont la plupart 
pour sa première victoire de la spont membres dc clubg spoirtifsH ,0. 
saison tandis que Ellis Deal a subi caux< prendront part aux diverses 
sa huitième défaite. épreuves .sportives prévues au pro-

Art Se huit a cogné un circuit ^mmp ^ ]a jour”er 
avec les buts pleins dans la cm u b[jc est cor(iiaiement in- 
quicmc pour les Chefs. vjté à venir assister à ce tournoi.

Trois points non mèn es dans la ]es profi(S servent à défrayer 
premiere manche, en plus du jeu une par|jc ^pS dépenses d’organi 
de relève excellent du lanceur;j.atio;s Sp0rlive,, sociales et eha- 

,Tom Herrin, ont donné aux Orio- ritabl„ rie n0s pollcierSt dp m#mo 
les de Baltimore une victoire de appUyer certaines oeuvres.
5 à 4 sur J** Cubs dé Springfield^ comrnc les clubs juvéniles de la 
Syracuse 00304110004- U 18 0 po|joe a leurs débuts 
Rochester 0004100030-- 8 14 1 : programme de la journée!

Landeck. Markell (4), Dyck (9VComprcnd une série dépreuvesi 
Robinson (9) et Partce, Kinaman, auxquelles -ne participeront que 
(4); Fasholz, Hahn (5), Deal t5) p0]jcjçrSt UIVe seconde série! 
et Fusselman, d’épreuves auxquelles prendront!
Baltimore 300010000— 4 10 3 parj |es atbiète.s qui s’y seront ina- 
Springfield OOIOUOOO— 3 8 1 rrjts et enfin, une troisième série!

Peterion, Herrin (6) et_ Taba-^’épreuves dites "spéciales’’ aux-' 
check; Hillman, Jones (7) et quelles pourront participer les 
Meek, Burbrmk (7). spectateurs.

CE SOIR
-%

o 8.15 pm.
au

Parc “■ ' "
a / Ve.

Strvict d'autobus : Papintau tt 
Shtrbrooko, Avanua du Parc at 

Mont-Royale Carré Phillips,

ADM. GEN 1.00 — RES. 1.30 
CHALET 2 00

PKMOftMAMCK ¥ • SANS ÉGALE
L* popularité sans rr—r croissante des moteu« dn 
type V-§ suffit à prouver leur supériorité au point 
dc vue performance. Le Strato-Star Ford de J 10 CV 
esi le brillant résultat de l’expérience acquise par 
une entreprise qui, en 20 ans, a fabriqué plus d» 
moteurs V-8 que rous les autres manufacturiers réuni*.

TROIS MERVEILLEUSES TRANSMISSIONS.
AU CHOIX
la Ford offre les trois transmissions les plus mo­
dernes et les plus efficaces: la commande Fordo- 
matic*, la meilleure transmission automatique qui 
toit ... la surmultiplication*, qui prolonge la duré» 
du moteur et économise l'essence... et, enfin, la boite 
de vitesses standard, synchronisée et ultra-silencieuse. 
(♦Facultatives, moyennant supplément.)

LA “SUSPENSION MIRACLE"
Grâce à un agencement nouveau des reasons et «m» 
meilleure distribution du poids, les à-coups au trai» 
avant sont réduits de près de 80%.

CARROSSdUIS D’UNI tltftANCl RACtE
f Jusqu au moindre détail, tout est conçu et agencé d» 

façon à assurer l’harmonie parfaite des lignes.

SÉRIE COMPLÈTE DE MODÈLES, AU CHOIX
Quels que soient vos besoins et vos préférences, il 
ae trouve parmi le vaste assortiment des nouveaux 
modèles Ford la voiture qui y satisfera entièrement. 
Gamme complète de couleurs et d’ensembles deux- 
tons.

INTÉRIEURS SUPERRES ET LUXUEUX
Le» ini<ri«ir, Ford lllicm brauté, confort
et longue durée IL «ont conçus de façon à •har­
moniser aux couleurs des carrosseries.

CHAMP VISUEL “PANORAMIQUE”
Aucune autre voilure de même catégorie n’offre an 
onducteur un champ visuel aussi complet. De fait, 
nëme parmi les voitures les plus chères, il y en a 

très peu t|ut peuvent égaler la surface de verre totale 
de la Ford.

AVANTAGES NOMBREUX
l.a Ford offre à l’automobiliste un plus grand nomhra 
de ces avantages qu’on ne trouve généralement qua 
dans les voitures beaucoup plus coûteuses; par exem­
ple, les sièges rembourrés de caoutchouc mousse ... 
les commodes pédales "suspendues'’ .. . l'orifice Ha 
remplissage d'essence situé au centre ... le tableau 
de bord type avion, etc. Tout cela fait qu'witc Ford 
roui plui loripuo» l'uchilt, tt mut plut lonqu om 
U retend.

POURQUOI VOUS CONTENTER DE MOINS?

IAP(//$SM[ des vo/tures /es plus coûteuses 
AU/fPPIX qui défie toute concurrence !

VOYEZ U N VINOtUR AUTORISÉ IT ESSAYEZ LA
BELAIR-CARDINAL 

AUTOMOBILES INC.
1310 «st, rue Demontigny

OINEREUX MOTOR 
LTD.

5144, ru« 8l«ury

BLUE BONNETS AUTOMOBILE 
LIMITED

7965, boni. Décor i*

RAGE A flLS, 
LIMITEE

3350, rue Wellington, Verdun

FORTIER GARAGE 
LTÉE

5021 est, rue Notre-Dome

IARRY A FRERE 
LIMITÉE

7275, bout. St-lourent

LATIMER MOTOR 
SALES LTD.

1953 ouest, rue Ste-Cotbenne

STERNTHAL MOTORS 
UNITED

77 est, rue Rocbel

LAKESHORi MOTOR 
INC.

101, bout. Métropolitain, lachine

NODGE BROS. 
LTD.

6170 ouest, rue Sherbrooke

UBERSAN
AUTOMOBILE

10,000 ouest, boid. Gouin, Roxbore

LES MEILLEURES AUTOS D OCCASION PORTENT l EMBLEME - VOYEZ UN VENDEUR FORD

I

73

6084
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Le sport à la 
télévision

A BERLIN-EST

100,000 affamés 
sont ravitaillés

Berlin 28 (P,A l — Au moins

Dans une lettre qu'elle vient 
d’adresser a M. Florent Forget de 
Radio-Canada, la Fédération des.
Sociétés Saint-Jean-Baptiste du1100000 Personnes de l’Allemagne 
Quebec deplore le trop g ra n dI?1r,lenta,Ie ont hier traversé la fron- 
nombre d'heures que CB FT doitîllere (le la Z0lle soviétique, pour 
consacrer aux actualités sportives'''enirI?J! Pfocuw des vivres offert»! 
et se demande si pareil abus n est i-* foule
pas préjudiciable à la jeunesse, heure en heun> 
pour laquelle le sport devient une

Grapho-analyse 
du "Devoir"

par Mark ELLERY,
B.A., C.C.A.

Um personae* gui Jeucem cmmsltr* 
leur esrsetère ps: l’anljrse de leur

, , . - . . , , Les .Allemands de l’Kst se sont
sorte de toxique nuisible au deve- procuré le» paquets dans des pos- 
loppement intellectuel. Iles établis spécialement à leur in­

tention. Les vivres sont si raresi“le 
en leur tone que le nombre des!'*M
affamés grandit. Chacun n’avait Pas par Curiosité. — A la spér.îdTT. as îsSiÆL^-rrr « * •^M;r -dressait des listes pour éviter que losoP‘iKl>ie et a 1 intellectuel, vo-

Dans son message, la Fédération 
précise qu’elle “imagine assez 
bien tout ce que peut avoir de 
complexe la préparation et le fi 
nancement des programmes télé­
visés. Aussi, elle s'explique asset 
facilement la surabondance d'ac­
tualités sportives à la Vidéo File

giusMssaji écriture doivent nou» envoyer un* pn- 
«r Sertie tie leui main aeoompa»n** 
de 1* eumxn* de claquant* *ou*. La* 
perennnev qui défirent une réponi* 
pereuonell* et plue éiatorée doivent 
•nroyer deux dollar» Le* remise* *e 
font en non* de po*te et non en mon- 

Le* lettre* doivent eue „dr**- a urapho-Anaiyae. (« 'DavoU"'

la même personne reçut plusieurs 
dons.

ne fait pas un drame de cette si C es y^res proviennent de réser 
tuation et est même prête a re Ves accumulées par Berlin-Ouest 
connaître que le sport est peut- depuis le blocus russe de 11)48-49
être ce qui, à la télévision, rallie 
les plus vastes auditoires avec le

tre esprit nuancé [MXM'ere le mon­
de des sons, des couleurs, des 
images, <Ju sensible et du concret. 
Les activités et les exercices phy­
siques vous intéressent beaucoup 
plus que les idées; les joies duChaque paquet contenait deux li­

vres de gras, deux livre* de fari-. . . ,.r.
minimum de risques financiers nej des pois et des fèves séchés'POeur et gratHicattons sensi 
Ces programmes de plus ne corn- et'quatre boites de lait. ’Mes comportent plus d'attraits
portent pour la plupart aucun dan- . ipow votre nature affectueuse et
ger au point de vue moral, bien Les premiers groupes n ont eu
qu’on puisse se demander si des'aucune difficulté à traverser vw> re'es d avenir
seances de lutte ser-vies à haute 
dose ne sont pas quelque peu con­
damnables esthétiquement et psy­
chologiquement parlant”.

Un peu plus loin, on reconnaît 
que “la télévision en est encore 
au stade du balbutiement bien que 
déjà d’excellentes émissions ob­
tiennent un succès justement mé­
rité. Mais tout laisse prévoir qu’a­
vec le temps, des formules nouvel­
les seront mises à l’essai et les ac­
tualités sportives ou autres auront 
tôt fait d’être à la Vidén ce qu'el­
les sont actuellement au cinéma : 
images de transition d’un pro­
gramme à un autre. De l'avis de 
plusieurs téléspectateurs, CBFT 
réalise actuellement d'excellents 
programmes d'interview et de fo­
rums, On présente souvent de bons 
films et l’on réussit à réaliser 
d’excellents programmes pour en 
fants. Sans bannir complètement 
le sport, évidemment, ne pourrait 
on pas multiplier les programme

frontière. Le gouvernement de 
l’Est n’a pas mis à exécution sa 
menace de confisquer les vivres 
ainsi obtenus.

La distribution va se poursuivre 
encore deux semaines.

On apprend, par* ailleurs, de 
Hambourg, en Allemagne, que le 
cargo américain Inventor vient 
d’y arriver aujourd’hui, avec une 
première cargaison de vivres of­
ferts en cadeau à T Allemagne 
orientale.

11 portail 1,600 tonnes de pro­
duits non périssables tels que de

eux-mêmes se revêtent de formes 
sensibles et concrètes. Vous rêvez 
beaucoup, Madame; mais vos rêves 
ne sont pas tous des velléités ou 
des châteaux dans les airs. Voua 
ne donnez pas toujours suite à vos 
projets; neanmoins, vous avez de 
l’optimisme. Surtout, vous êtes 
persistante et tenace. Quand vous 
avez fait votre idée ou commencé 
quelque travail, votre patience 
vous soutient envers et contre 
tout. Vouas tenez à vos opinions; 
vous tenez à vos ambitions; vous 
tenez à vos petites possessions. Il 
vous est douloureux d’abandonner

la farine, du café, du lait en pou- un projet, dans l’ensemble; il vous
est pénible de laisser tomber votre 
opinion; il vous répugne de vous 
départir de la moindre de vos pe­
tites possessions. H y a plus de 
fierté et d’indépendance que de 
jalousie, chez vous; il y a autant 
de susceptibilité que d’humour en 
vous. Votre fierte veut agir con- 

qu'aux manifestations sportives et formément aux usages établis;
votre défiance dre-sse des barriè-

dre et des fèves de cacao.
Deux nitres navires se dirigent 

vers Hambourg, poua- acquitter 
l’offre américaine de $15,000,000 
de vivre» faite a l'Allemagne de 
l’Est

éducatifs et artistiques e réduire m f, p r i * era souverainement, de- 
a rie justes proportions le temps majn toutes valeurs intellectuel- 
consacre aux omissions sportives |e moraje ou esthétique. Envisagé

La Fédération ne condamne pas 
le sport actif, mais elle se deman­
de si, en toute justice, on peut ac­
corder tant d’importance aux ama­
teurs de sport passif. “Ces ama 
leurs, précise le message, ne de­
vraient pas accaparer une propor­
tion si considérable des heures 
d’émissions .à la Vidéo et ce, au 
détriment des milliers et des mil­
liers d’autres gens qui veulent 
voir autre chose, et surtout, au dé­
triment d'une jeune génération 
qui, si nous n'y prenons garde

du point de vue de la jeunesse 
qu'on a de plus en plus de peine 
à astreindre à un travail sérieux 
— l’abus de sport à la télévision 
parait nettement condamnable aux ce se “balance” de tout. Enfin, 
officier» supérieurs de la Fédéra- pow arriver a vos fins et protéger

res entre vous et les autres; votre 
sensibilité tolère mal la contra­
riété et la critique; votre humour 
vous fait voir et apprécier les pe 
tits travers de notre humaine na­
ture; et votre esprit d’indépendan-

Pour une information vraiment libre Autre purge des
communistes en 

Allemagne de l'Est
par PERCY WINNER, rédacteur à l'Uncsco

La libellé de l'information — 
tel est le »ujet d’un rapport ex 
trèmement complet qui vient 
d’être soumis au Conseil économi­
que et social des Nations Unies 
par M. Salvador P. Lopez, des 
Philippineis. Dans on rapport, l’au- 
tftur expose en détail les problè­
mes qui se posent (tans les divers 
secteurs de l’information et ana­
lyse les résultats déjà obtenus 
dans ce domaine. Il s'efforce, en 
particulier, de définir les condi­
tions essentielles — juridiques, 
économiques, techniques et éduca­
tives — Indispensables à l’exis­
tence d’une liberté que l'Assem­
blée générale de l’O.N.U, a qua­
lifiée de “pierre de touche de tou­
tes les libertés auxquelles les 
Nations Unies se sont consacrées.”

I^s grands moyens d'informa­
tion — presse, film, radio, télévi­
sion — contribuent de plus en 
plus aujourd'hui à guider l'opi­
nion publique. Us peuvent donc 
exercer une influence certaine 
sur les relations entre les peuples 
et, par là même, sur l'avenir de 
l’humanité.

Certains auteuis estiment que 
la liberté de l’information est me­
nacée seulement par des obstacles 
politiques et ils citent un exem­
ple: la censure, la suppression des 
journaux, T interdiction des cor­
respondants de presse ou rie radio, 
etc. M. I/opez montre que la ques­
tion est plus complexe: elle en­
globe toute une gamme de pro­
blèmes techniques qu’il importe 
de résoudre si Ton veut assurer 
la libre diffusion des informa­
tions.

Ainsi, dans certains pays, la 
pénurie de papier-journal cause 
un grave préjudice à la presse; 
dans d'autres, les lourdes taxes 
imposées sur les livres importés 
de l'étranger les mettent hors de 
portée du lecteur moyen.

Si Ton admet que Thomme de 
la rue doit pouvoir compter sur- 
un service de nouvelles interna­
tionales au lieu de se contenter 
d’informations régionales, il ap- 
pirait d’emblée qu’une grande 
partie du monde est encore insuf­
fisamment développée à ce point 
de vue. Dans une vaste zone, 
qui englobe une importante partie 
de l’Afrique, du Moyen-Orient, de 

_ l’Asie centrale et du sud-est sms

L’un des principaux obstacle)» à 
la libre circulation des informa 
lions eat le tprix clevé des dé 
pêches de presse. Une action ur- Berlm, 28. (P A.),, —....... — ------ , Les chefsgente s impose dans ce domaine et communijU.s de l’Allemagne 
les gouvernements pourront coUa-^r^ntaie ont hier mis a,jour leur 
borer a cette fin en examinant les prenljgre grande purge dans le 
poTjjpoMttons soumiJ^A par ll nescN) commandement du parti de 
a la prochaine conference des te pUIS ja révolte ouvrière du 1? juin, 
lecommumcations. u „nt ajouté à la disgrâce du

. . chef de police Wilhelm Zaisser, en
Restrictions ou commerce |e congédiant du comité central

du parti et du politburo.
Du comité, iis ont également ex 

clu Rudolf Herrenstadt, rédacteur 
en chef du journal officiel du par­
ti, le Neues Deutschland. Ils en 
ont destitué trois autres du polit­
buro et ils ont rayé leurs noms de 
la liste des aspirants membres du 
comité central.

Ce dernier Irto est composé 
comme suit: le ministre des Affai­
res étrangères, Anton Ackerman 
son ancienne femme, Elll Schmidt, 
présidente de la ligue féminin’, 
et Hans Jcndretzky, président de 
l’Union à Berlin-Est.

Le comité a pris res décision* 
hier, à Tissue d’une séance se 
crête de deux jours à Berlin-Esf. 
Il en a fait part dans un commu 
niqué émis aux noms du premier| 
ministre Otto Grotewohl et de sm 
adjoint comme premier ministre,

l^s restriction» au commerce 
international constituent un autre 
obstacle à la transmission des 
connaissances. Droits déntréc, 
taxe , contingentements, licences 
d'importation et d'exportation, rè­
glements monétaires sont autant 
d'entraves au mouvement ries li­
vres, des films, etc., par del» les 
frontières.

Mais, comme le souligne M. Lo-' 
r>ez, de grands progrès ont déjà 
été réalisés dans ce domaine grâce 
aux efforts prodigues par TÜnes- 
eo. En 1950. la Conférence géné­
rale de l'Organisation avait ap­
prouvé un accord international 
sur l'importation des objets de 
caractère educatif, scientifique et 
culturel. Cette convention multi­
latérale élimine les droits de doua­
ne svir les journaux, les revues,

tinn des Sociétés Saint Jean-Bap 
liste du Québec".

En terminant son message, la
Fédération fait appel à la compré- tention de tromper les autres. Je
hension de Radio-Canada et de M 
Florent Forget pour aviser aux 
"correctifs pouvant être apportés

vos intérêts, vous n’hésitez pas à 
recourir à la dissimulation et à la 
déception. Vous déguisez volontai­
rement votre pensée, dans Tin-

n’attachera plus d i m p o r t a ncedans les circonstances".

ne connais ni votre profession ni 
les détails de votre existence; je 
sais que le mensonge vous est fa 

cile Votre écriture nous l'indique.

que certaines régions de .’^méri 
que latine, l’information, au sen 
international, n'existe pas.

A titre d’exemple: le tirage de 
journaux dans les pays plus deve 
loppés est de 250 numéros en 
moyenne par millier d'habitants 
tau Roya tme-Uni: 600 pour 1,- 
000); or, il atteint à peine 10 jour­
naux par millier d habitants dans 
certaines régions d’Afrique et 
d’Asie.

les livres; ainsi que sur les actua-iWalter Uulbricht, secrétaire géné- 
lités cinématographiques, les tilms ra| dl! partj.
éducatifs, les films tixes et les en- j,a ruttwur a souvent voulu, de- 
registrements sonores destines a pujs ja rébellion ouvrière, qu’Ul- 
d'cs institutions agréées. Suivantrtrjcht ferait lui aussi l’objet d'une 
une autre disposition de l'accord,!purgei majs h a été réélu à Tuna- 
le taux des autres taxes sur le njmité secrétaire général, le poste 
materiel d’information importe ne qUj comporte la véritable autorité 
peut, excéder celui qui est appli- dgns ia politique communiste, 
qué à la production nationale de:Av(,c Grotewohl il a prononcé les 
même categorie. Les gouverne-! prjncipaux discours et signé le 
aient s s'engagent également a ai-communiqué, ce qui laisse planer 
corder des licences d'importation un doute sur les rumeurs récentes 
et des attributions de devises i vou|ant que ces deux chefs de TA1 
etrartgères pour les publication, ]emaKne orientale en soient ré­
demandées par les bibliothèques dui(s à une lutte endiablée, 
publiques. Us s'efforcent aussi de j r cnnlité a également exclu du 
simplifier et d’accè'erer les opéra- partj ] ancjpn ministre de la Jus- 
tions de douane, dice, Max Fechner, le déclarant |

A l'heure actuelle, quatorze na- "ennemi du parti” et rie TEtat. 
lions ont ratifié et accepté Tac- Les Russes ont fait usage rie ce 
cord, qui est entré en vigueur le même qualificatif quand ils ont 
21 mai 1952. Dix-sept autres na- demis Lavrenty Beria, ancien chef
taons Tant signé, et plus de 20 
organisations internationales nmi 
gouvernementales ont attire l’at­
tention de leurs associations mem­
bres sur l'importance de cette 

invention.
D'autre part, le système inter 
' mii.il les Bons Unesco permet 
des institutions et à des parti 
^«rs dans les pavs à monnaie 
bip de se procurer des obiet- 
caractère éducat-f ou scientifi 

que dans les pays à ninnnaie forte 
L’Organisation s'efforce aussi de 
stimuler la vente et la production 
dm matériel d’information. Elle a 
entrepris notamment une enquête 
internationale, portant sur cinq

de police et adjoint 
ministre Malenkov.

du premier

Un hommage au 
Conseil de la Vie 

française en Amérique

Cette année

VOTONS
en faveur de notre

PORTE-MONNAIE
Il v a trop longtemps «pie la population *r laisse 
influencer par les appels répétés aux sentiments. 
Il est temps de réagir et de regarder la question 

sous son véritable aspect.

1

si» Millards 525.... depuis
1949

HMMwM ,'■***>!* y ,t .■

*1 millard tilM millions
uni élé soutiré» en trop de» contribuable* 
canadien» drpui» Irmt ont. Let argent a été 
littéralement gaspillé. I.r» nombreux minia* 
1ère* du (iouvernement semblent a’être ron* 
rerté» dan» tin rotnniun effort pour di«po»er 
de ce» «urplti» fantastHpie» de la façon la plu» 
répréhensible. UNE SAGE ÉCONOMIE 
AURAIT PRODUIT UNE DIMINUTION SI B- 
STANTIELLE DES IMPOTS.

Pour
s'assurer une

REDUCTION
de taxes de

*500 millions par an:
POUL'IR RA* LC *A*T| CONCKRVAtCUll

■ssssjrii

Progressiste Conservateur

La soirée du 8 août au Congrès 
de TACELE sera un hommage au 
Conseil de la vie française.

Les organisateurs du Ve congrès 
de l’Association canadienne des 
Educateurs de Langue française 
ont décidé de dédier la grande 

années, qui a permis de dresser le’soirée artistique du R août à Tau 
premier bilan complet des servi-iditorium de Winnipeg au Conseil 
ces d’information dans le monde, de la vie française en Amérique 

. I Ce sera Thommage des Cana
Réduction des toxes postales ,diens français de l’Ouest et en par- 
„ „ , ,, iticulier de ceux du Manitoba à un
F.n collaboration avec 1 1 mon organjsme envers lequel ils ontj 

postale universelle, 1 Unesco s est :con^rac^ nne grande dette rie re 
attachée a obtenir une réductioniconnajssance os, pn pffp| snusi| 
des taxes postales sur les impri- l'inspiration et l’impulsion du Con 
tne*. Le Congrès postal, qui s'est sel] de la vie française, appelé' 
réuni à Bruxelles en 1950. a dé- a|ors ie Comité permanent de la 
ridé de faire bénéficier les par-Survivance en Amérique, que s'est 
ticuliers de 50'e sur les envois faj|P dans le Québec la souscrip-
de journaux et. de revues; cette 
réduction n'était gccordée aupara- 

|vant qu'aux éditeurs et a leurs 
concessionnaires, le Congrès a 
également élargi les modalité?

! d application d'un accord qui per 
met d'acquitter, en monnaie na­
tionale et dans les bureaux de 
posta locaux, les abonnements à 
des journaux et à des périodiques 
etrangers.

I* succès des services d infor- 
rmition dans les territoires insuf­
fisamment développés, comme 
dans les pays plus avancés, est 
fonction, dans une grande mesure, 
de la formation professionnelle 
des journalistes et des techni­
ciens. A ce propos, TUnesoo a fait 
paraître trois brochures traitant 
de la formation professionnelle 
dans les domaines dm journalisme, 
de la radio et du cinéma. Par le 
truchement de son programme 
déchanges de personnes, TOrgani 
sation offre d'ailleurs des facilités 
dans ce domaine en octroyant de 
nombreuses bourses d'études.

D'autre part, l'existence et le 
développement de la presse dans 
le monde dépend des approvi- 
sionnements en papier journal. La 
réciproque est aussi évidente. 
Mais le fait que la production de 
papier-journal soit concentrée 
dans un très petit, nombre de ré 
gtons et qu'une minorité de pays 
contrôle le marché des importa 
lions, a eu pour consequence de 
creer de fortes inégalités dans la 
consommation. Ainsi, un habitant 
des Etats-Unis consomme chaque 
année 360 fois plus de papier- 
journal qu’un Indonésien ou un 
Pakistanais, tandis que l'Anglais 
dispose de moitié moins qu’avant 
guerre.

pu
tri dans l’Ouest, sous-1 

rapporta plus do |
dio française 
cription qui 
$200.000

Si le rêve de posséder un jour | 
quatre postes français dans les 
prairies est devenu réalité, r est i 
dû pour une part notable à cette 
aide substantielle mobilisée par le 
Conseil de la vie française.

Le Congrès de TACELF, en ame­
nant à Saint-Bonifaee en août pro­
chain. plusieurs dirigeants du 
Conseil, fournit aux congressistes 
de l’Ouest et à toute la popula­
tion franco-manitobain* l’occasion 
de leur dire un merci collectif.

La soirée sera sous la présiden 
ce d’honneur de M Tabhé Adrien] 
Verrette, rie Plymouth, New-Hamp- 
shire, président général du Con­
seil de la vie française en Amé­
rique.

La soirée du Festival le R août 
prochain promet d’étre particuliè 
rement brillante grâce au concours 
assuré d'un choeur rie 200 voix 
dirigé par le R P. Martial Caron, 
S.J., animateur du festival annuel 
de la chanson, du Cercle Molière,; 
sous la direction de Mme Pauline, 
Routai, qui présentera une corné 
die en un acte, et de Rolande 
Garnier, qui vient de s'illustrer en 
se classant première au concours 
“Les Futures Etoiles" au réseau 
français de Radio-Canada

Réflecteurs pour voilures 
a traction animale

Situation améliore*

La mécanique a fait perdre au 
eheval la place d'honneur qu’il 
occupait sur les routes autrefois. 
Il ne reste presque plus rie voitu­
res à traction animale, mais, tout 
de même, il y en a encore. Ces 

. . voitures, la nuit, sont devenues
Grace a l action conjuguée de un danger autant pour les ocru 

I ONU, de 1 Unesco et de certaines :pants qUC jx,,,!- ]Ps automobilistes ! 
autres institutions spécialisées des qUj voyagent sur la route et qui ! 
Nations Unies, la situation criti-ne ]ps aperçoivent Que rendus 
que, qui existait à cet égard en!pr£s d’eux. La Ligue de sécurité 
1951, sest nettement améliorée. de la province de Québec a dos

milliers de réflecteurs rougesLes efforts actuellement prodi­
gués par TUnesco, l'Organisation 
pour l'alimentation et l'agricultu­
re ei la Banque internationale ont 
pour objet d'aecroitre la produc 
lion mondiale du papier de façon 
à faire face à une demande tou­
jours accrue.

Enfin, )» liberté de l'informa

qu'on peut placer à l’arriére des 
voitures à traction animale en 
sorte qu'elles seront aperçues de 
loin des automobilistes qui les ap­
procheront. Les intéressés peu­
vent se procurer ces réflecteurs 
rouges à la Ligue rie sécurité qui 
les enverra gratuitement à ceux

tion exige que des garanties rai- qui en feront la demande On écrit ! 
sonnables soient assurées aux sa à la Ligue de sécurité de la pro 
vants et aux écrivains. Ces garan- vince de Québec. 1455 rue Peel 
tics, et notamment la réglemen- Montréal, 
talion du droit d auteur, diffèrent 
grandement d'un pays à un autre, 
d'un moyen d'expression à un au-hanties pour les écrivains et les 
tre. Il en résulte que les auteurs artistes Celte Convention a étr 
et le* éditeurs s'abstiennent fré-l signée par 40 nations et entrera
quemment de diffuser leurs oeu­
vres dans des pays où leurs droits 
sont insufisamment garantis: les 
journaux, les revues, les cinémas 
et les stations de radio hésitent 
aussi à utiliser certaines oeuvres 
de peur que des prétentions inat­
tendues eurgissent un jour et leur 
créent des dépenses exorbitantes.

Ainsi apparaît toute Timportan 
ce de la Convention universelle 
du droit d'auteur, patronnée par 
TUneaco en collaboration avec les 
Nations Unies, et dont le but est 
d'assurer dans le plus grand nom 
br* de paya un minimum d* ga

Ouverts de 9 b 30 ô 5 h 30 — Ouverts |usqu o Q h. le vendredi 
soir — FERMES LE SAMEDI DURANT AOUT

D U P U I
VENU A $1 MERCREDI
Commandes téléphoniques rem 
plies avec som. Plateau 5151 — 

local 300

en vigueur quand elle aura été 
ratifiée par 12 d'entre elles. F,Ile 
simplifiera la protection du droit 
d’auteur dans le» pays qui ne 
sont pas signataires de la Conven 
lion de Berne ou qui ont acquis | 
tout récemment leur indépendan 
ce.

Ainsi de nombreuses mesures l 
oraUque» peuvent être prises rie» | 
maintenant - avec l'aide des gou 
vernements. des organisations na 
tionales et internationale», de» | 
-varticuUtrs — pour améliorer la 
diffusàon de* informations dans 
le monde. (UNESCO).

Brosses: cheveux, de bain
MERCREDI CHEZ DUPUIS

les 2 pour 4 AA
BROSSE A CHEVEUX dos I till
plastique bleu ou rose, soies w
en Nvlnn blanc
BROSSE A BAIN - en plas­
tique clair, vert, rose, «ver
manche amovible. Soies Ny­
lon blanc.

DUPUIS — r*i-d*-ch»u*sé» Centre

Bijoux d'automne—ord 1.50,2.00
MERCREDI CHEZ DUPUIS

au choix
DUPUIS, toujours à la page, 
vous offre à prix d'aubaine 
les premiers bijoux d'autom 
ne — nouveauté charmantes 
comprenant médaillons, bro­
ches. boucles, pendants en 
métal avec brillants simili- 
pierres précieuses.

DUPUIS — r»i-d»-ch»uttée, Ste-C*th«rm*

SACS D'ITALIE
En PAILLES, pour fillettes
"ILS ARRIVENT”. . . un en­
voi retardé qui permet rie 
vous les offrir à ce bas prix 
incomparable. Formes très 
originales. Paille blanche, 
multicolore ou naturelle.

DUPUIS rei-d»-ch«usié«, St«-C«therin*

Caleçons coton garçons

3^1.00Ord. .49 —
SPECIAL MERCREDI
Tricot de coton blanc.
Caleçons avec élastique 
à la taille et au bas des
jambes qui sont courtes Gilets athlétiques pe­
tit» seulement. Tailles : 12 et 14 ans seulement.

DUPUIS — rei-d*-chaussé«, De Montigny

QUATRE HOUSSES
CLAIRES "POLYTHENE”
Pour le costume, la blouse 
la jupe, la robe. Plastique 
clair transparent de belle 
qualité POLYTHENE Prix
ord. 1.49. L»i 4 pour

DUPUIS — metzinin», St-André

3 BALLES "TENNIS// - »l
l»'

QUALITE ''WELDON”
Balles de tennis blan 
ches en leutre et caout­
chouc — nouvelle série 
1953 qui devrait se ven 
dre .39 chacune

SPECIAL DUPUIS
MEZZANINE — St-Chriitoph»

■ JWT+n / / —
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